
La jeunesse: espoir de la nation

 deux enfants de Montréal gant un exengle typie 4 dicton QUI veut que la jeun oit I'espoir de Ia nation.

LLsug LITE] a dpsacree a la Jeun

FIV conjoints de la Ligue de la Jeunesse,

emaine de la Jeunesgaal de Montreal collabore etroitement avec le Co
13

Et poli

Montreal. Cette initiative est prigh.par le Bureau

a “Junior League of Montreal* et de la ‘Jewish Jun

ite national des Finanggs de Gue,

demontrer Ia verite d
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en organisant un grand ralliem2g
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Choix de 3 modèles — A, Bet C
— pour chaque soutien-gorge.
quel que soit le tour de poitrine.

 

Modèle “A” —
petit. pour poitrine
jeune, petite.

 

Modèle "B”
— moyen. pour
poitrine moyenne.

 1, -- Le scintiilement de sequins
sur une somptueuse robe de chif-
fon noir donne un effet merveil-

 

     

   
  
  
  

    

   

  
  
    

  
  

  
     

      
        

       

    

   

leux dans la eplendeur du eoir.
L'étoile de cinéma Claire Trevor,
des studios RKO, est d'une élé-
gance parfaite dans cette toilette

le grand style. Le manchon est
en plumes d'autruche noires,
c'est le dernier cri de la haute

nouveauté   
Modèle “C”

— plus large pour
SC poitrine plus lourde.

2. — Blanc sur noir, rien de plus
chic, rien de plus nouveau. Lenore
Aubert, artiste des studios RKO,
nous présente un ensemble pour
la belle saison, comprenant une
robe de crêpe noir, de coupe sim-
ple, ée avec un manteau de
souple ininage blanc. Des brode-
ries d'inspiration chinoise ornent
les épaules. Accessoires noirs et

blancs   3. — La grande vogue des man-
teaux trois-quarts est bien justi-
fiée par leur confort et leur élé-

nce, Celui-ci, en Ininage qua-
rillé rouge, noir et blanc, est

porté eur une robe noire, r
ancy Kelly, des studios RRO.

Un arrangement du quadrillé
[ILTIT 1) EIR E ILE donne de très jolis effets dans la
FOUR LA BACOCHE KT] jupe et le corsage
CAU PARFUMÉE sz.00
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Cette vitrine est bien caractéristique de la collection Gagnon.

anclens, rares et précieux,traitant du Canada.

Laflamme, directrice de ce service, est le premier livre imprimé en
.

propres à chaque langue. Il y a aussi dans cette vitrine les

Elle ne renferme que des volumes
Celui sur fequel s'incline le papier de Mlle Germaine

plusieurs langues avec les caractères
Voyages de Champlain” (1613s, les

“Relations des Jésuites”, (£645: et d'autres volumes de grande valeur -
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SOYEZ TOUJOURS au courant!
Ca compte pour beaucoup.
ire c'est s'instruire Mais.
ne soyez ni pédante ni une
scie. La jeune fille sémil-
lante cause aisément .
des actualités. Elle

est toujours fort
recherchée.

— — Les jeunes
filles plutôt

savantes que
doctes, préfèrent
la sécurité des
serviettes Modess
par les "jours

pénibles”.

 

 

1. — M. Léo-Paul Desrosiers, conservateur de la biblHothèque
municipale, ouvre un des plus beaux livres de Ia collection

Gagnon: Ia *'Vie de Mère Marie de V'Incarnation", écrit par
son fils, Dom Claude Martin

2, — Mîle Laflamme, directrice de la collection Gagnon, cherche

une mise au point pour M. Desrosiers, & propos d'un document

qu'il tient dans ses maine. [I s’agit d'une relation manuscrite
de I'abbé E.-E. Firmont, sur 1a mort de Louis XVI

  
  

   3. — Dans le grand in-follo
“Atlantic Neptune’ (1780),

MM. Desrosiers et Aubry
admirent une des cartes
gravées et rehaussées de
cuuleure. Ce volume a une

tris grande valeur. (Suite
à la 7e page)

TULIPE
NOIRE

de CHENARD PARIS

CANADA DRUS £0,
MONTREAL

     Une poudre Fine, douce
et délicetement partu-
mée, qui redonne à
pean son velouté aoturel.
60 cu le boite, svec
écheatillen de porfum

Tulipe Noire.

Perum Tulipe Noire .50 - 60 ei plus; Nocons 61 étois

    IL Y AURA DE LA
FLANELLE

"Viyella’
Aussitôt que possible après la

gverre, la Flanelle, les Bas
et les Cravates Viyeka seront

de nouveau disponibles pour
les civils.

Le Tiens Britennique qui dore
[TT]

GARANTIE LAVABLE ET NE
DÉTEINT PAS cémeuvée 20 Len

  

 

36” et 54” de large. Dom tows er bom
magasine, ov écrivez à Wrm. Hole &
Co. Lrd, 266 King $e. W., Toronto. 

 |jours", la protection

  

   
  

  
     

      

     
  

    

SOYEZ TOUJOURS
bien mise! Ca
compte pour’
beaucoup. Les
hommes rient
dans le dos des
‘coquettes' ou
des 'fagotées’
Habillez-vous
toujours avec
goût pour être
admirée de tout
le monde.        Et durant les "certains

et le confort des
serviettes Modess

vous donneront une
nouvelle tranquillité

d'esprit.

SERVIETTES SANITAIRES

Exigez Modess . " Elles sont vraiment uniques 
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Ces livres contiennent la liste de tous les malades qui ont bénéficié de l'hospitalité de l‘Hôtel-Dieu de Québec,
depuis 16X9 jusqu'à nos jours. Ce sont là des manuscrits très précieux

[ee ~~
Cette châsse, datant de 1717, contient les ossements dela servante de Dieu, Mére Catherine de Saint- Augustin

0
Ces pieces d'orfévrerie sont conservées précieusement par les Ursulines de Québec. On voit ici un plateau en
vermeil, un ciboire en vermeil martelé et un encensoir en argent massif, dons de M. d'Annemarche, qui était

- orfèvre à Paris à l'époque de la fondation de Montréal

 

> Soulagement rapide a

PASTHME
apporté parî
RAZ-MAN

@Roasld en le Gis de NM. or dv Muse Andy Visser
146 cer Senguinet Montréal, Lanbase hur cantarde
seenbles accès de tour et doppressivn. En mains d'une
demi-heute après avoir pris voe dose de KAZ-MAH
de Templrwe pour cnfant. Ronald se crouvs soulage
«t dormit pour ls première fois depuis deux jours. Les
Capeules RAZ-MAH sons faciles à prendre. Soulage

$1 ou scgent cemboursé. Wie et

 

 

 

   CLINTON KNITTING CO.LIMITED
ee meta  
   On disait Im messe dans cette petite voûte pendant le siege de

Québec. On voit une statue de la Sainte Vierge et une statuege
saint Joseph, toutes deux de bois. Elles ont été sauvées de l'inc:
die de 1755. q
qui contient une relique de Catherine Tekakwhbitu, vierge iroguoise
morte en odeur de sainteté au Sault Saint-lLouis le 17 avril 1650,

à l'âge de 24 ans

Dans la même excavation, on voit une petite ci

à

QUAND le moteur V-8 fut créé par

les techniciens de la Sté Ford, ils
n'avaient certes pas imaginé, en éla-

borant la série d'essais auxquels il
serait soumis, cette épreuve impito-
yable encre toutes: les champs de
bataille . . . Mais cing années de guerre
ont victorieusement démontré l’in-
contestable supériorité du V-8 Ford.
Si, de mille en mille dans les fon-
drières jusqu'aux moyeux, un camion

Ford vous a—tout henoitement
amené à destination .. . vous.connais-
sez sa robustesse et sa puissance.

 

Les rations AA vont plus loin...

grâce au moteur V-8 Ford

Si vous et votre maisonnée (et votre

carnet de rationnement AA!) roulez à
loisir à travers notre belle province
... vous savez ce que signifie, pour
le Fordiste, une consommation

d'essence vraiment économique.
Et l'avenir réserve de bonnes nou.
velles aux Fordistes de demain. Depuis

le commencement des hostilités, nous

avons, sans interruption, perfectionné
le moteur V-8. Quand vous aurez votre

Ford neuve,elle représentera la somme
des perfectionnements mécaniques
conçusau cours d'une longue période.

FORD MOTOR COMPANY OF

 

 

  

  

  

  

   
  
  

  
   
   
  
  
   
   
   
   
  
  

 

CANADA, LIMITED.
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LHEURE

SI ATTENDUE

APPROCHE

   
Aujourd'hui nous ne pouvons

fabriquer qu'un nombre limité

de Wesclox America. Dès que

les conditions le permettront,

Big Ben et sa famille revien-

dront aussi beaux et aussi précis
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qu'auparavant.

Salle de Dessin 7
© Les choses en sont au

poine qu'un dessinaceur

n'ose plus tournez le dos

a sn Crayon 3 Dessin

TURQUOISE.

La secrétaire, le garçon de

bureau, le teneur de livres

et le patron ont tous décou-
vert que le TURQUOISE

«se encore plus que lc

meilleur crayon à dessin

au monde. C'est aussi le

mailleur crayon à ârre

qui ait jamais été fabriqué

UN CONSEIL AUX

DESSINATEURS:

Dites-leur d'acheter leurs

propres TURQUOISES.

ls ne coûtent que 1c,

craÿons
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Voici un aspect des voûtes de
l‘Hôtel-Dieu de Québec, qui ser-
virent d'abri aux religieuses pen-
dant les actaques dont la vieille
capitale a été l'objet, notamment
en 1759 et en 1775. On y avait
aussi mis en sOreté les objets

précieux de la communauté

mag

Ce buffet fait partie du mobilier
donné à l’Hôtel-Dieu de Québec
par Madamed'Ailleboust, femme

du troisième gouverneur du
Canada. La Madone est d'origine
française et elle a sûrement plus
de deux siècles d'existence, puis-
qu’elle a été sauvée de l'incendie
qui consuma l'Hôtel-Dieu en
1755. C'est cette statue que l'on
porte chaque mois à travers le
cloître, et aux grandes fêtes, à
travers tout l'hôpital, quand on
fait des processions mariales

Na pr

"dg
LoMortarA:

peut changer un

soupir en un sanglot!

 

 

   

 

La ZL.B.T.résiste à le “Moitour Acide”
le seule poudre pour bébés
faite avec de l'Huile d'Olive

Qu'en-ce qui fai pleurer un bébé? C'est
souvent l'irritation cuisante causée per
l'effet de ta ‘’moiteur acide” sur sa peau
tendre. Mais vous pouvezle protéger con-
tre le frottement et l'irritation. Employez
la poudre pour bébés qui protege contre

Ia “moiteur acide”... 18 Z B.T., faite avec
de l'huile dolive. (1) La Z.B.T. résine
mieux à la ‘’moiteue acide.” (2) La Z.B.T.
laisse les vétements de bébé se prêter, au
lieu de serrer.
FAITES CET ESSAI Etsler de Ja Z.B.T. sur
votre main. Jetez-y quelques gouttes d'eau.
Voyez comme ls Z. B.T. à base d'huile d'olive
résiste à l'humidité -garde ls peau sèche.
Comparez.is avec d'autres poudres.

ZE..rouxstats
  FAITE AVEC DE L'HUILE D'OLIVE

Voici un buste en argent massif de saint Jean de Brébeuf, con-

servé à l'Hôtel-Dieu de Québec. On sait que le martyr a dirigé

Catherit- Je Saint-Augustin du haut du ciel pendant sept ans

  

  

 

  

   

   

   

  

   

   

 

© Appréhendez-sous de
courir de magasin en
Magasin pour faire sos
emplesres? Chaque pas

dou-  

 

vous cause-1-il
leur à cause d'u
Appliquez + un €
platee anticors Blue Ja
ec sous serez immed-
iatememt soulsgée. Blue
{a “médicumente sou-
age la douleur causée
par la pression de la
chaussure ct ramollit le
cur de sorte que vous
pouvez bientôt l'enteser,
48 sa racine! Achetez
Hlue J.s aujourd'hui à
votre” pharmaue! Ne
coûte que quelques sous [A
par crt v

TUTE2
POUR LES CORS

  

  

  

Le

voustientéveillé ?
“Ed gt

of

AÉISSEZVTE-
AVEC

ANAGIN |
pour 1e soulagement rapide du
mal de dent, du mal de tête,

et d'autres douleurs

L'Anacin eat composé comme une
ordonnance de médecin. Ne con
tient pas seulement un, mais
plusieurs ingrédients — qui ont
tous fait preuve de leur efficacté
au point de vue scientifique

Au comprode phar.
mace le plus proche
En bostes de die at 4de
Flacansé noarmquerde
SOA 6901 de 100 à 086 

La Patrie, 29 avril 1945
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x , j _ 5 La collection Gagnon est consultée

= ee “~ M non seulement par les historiens

! B

!

- du Québec mais aussi par ceux de
Quand il faut aller » p tout le Canada, des États-Unis er 9

chercher un des de l'étranger, qui s'intéressent à
22,000 volumes ou ; ; hp 1 A notre pays

une des 10,008 bro- A 8

chures de la collec- mn. 8 , .

IT tion Gagnon, la di- ÿ mn

| gl rectrice a facilement
» g a l'illusion d'aller faire

un tour dans les
‘Pays d'en Haut"

 

La collection Gagnon

ne contient pas seu- Le Composé végétal de Lydia E. Pinkham
tend à soulager non seulement les mipraines,

lement de l'histoire. p douleurs dormles et crampes mensuelles.‘
mais AUSSE ension verveuse, l'humeur

Voici une fervente de waussade. l'uxitalion, la lassitude et cette
la littérature, faisant sensation de ‘’ae trainer“ — attribuables aux

nerturbations fonctionnelles mensuelles,

n
a
s
a

des recherches dans Le Composé Pinklam est
compose Pi Jam feconnu comme

« le livre canadien de sédutif utérix, parce qu'il exerce un effet lénitit
Ringuet. (Photos E. ue un des plus importants organes de la =

enme,
Stucker, la ‘Patrie

, Le Composé Pinkham AIDE LA NATURE
Procurez-le Vous unjourd'hui et suivez !
mode d'emploi.

odin & Piri
COMPOSE VEGETAL 
 

 

TRAVAILLEZ AVEC LE
SOURIRE

= c'est bon pour le moral!

  

 

Contribution de la

BRASSERIE “BLACK HORSE” DAWES
Patrie, 29 avril 1945 Page 7
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Placement de tout repos, gagé sur toutes les Placement fructueux, d'un rendement de 3%

richesses naturelles du Canada. par an. Négociable en tout temps.

 

Placement d'avenir: il n'y a pas de meilleure Placement patriotique: pas d'argent, pas

assurance contre l'imprévu. d'armes; pas d'armes, pas de victoire.

LE MEMLEUR PLACEMENT:

LES (OBLIGATIONS DE LAVICTOIRE
| à

ACHETONS-EN IM 4 v PLUS QUE JAMAIS
| aet2 ’

LE COMITE NATIONAL DES FINANCES DE GUERRE   



  

  Deuxième section

Un monde différent
Cmatene LECLERC, collaborationYvette s'amusait à de-

coupe: des poupées de

papier. Elle attendait vs

petite amie Doris. Ft
tout en se livrant à su
piatsante besogne, elle

pensait à son père el à
eu mère, Elle aurait vou
lu être grande pou!

comprendre Ja brouille
qui les divisait.

Qui, elle les uvait >u
tendus qui se querel-
laient. Son père essayait
de répondre. [! prote=-
tail, mais ne parvenait

pas à avoir le dernie:
mot. sa mève l'avait
envoyée se voucher.

Elle avait bien essayé
de saisir, du haut de
l'escalier, ce soir là. Mais
elle n'entendait que des
bribes de conversation:

— Ce ne sont que dus

 

racontars. disait son
père Ce n'est rien 1e

te le jure.

Après un long silence,
sa mêre avait répondu.

- Madame =Anderson
to vu, £.

Mais je vai rien À
faire là-dedans. Tu ne
veux pas oublier cette

affaire”

Me prends-tu pour

une sotte? Non, cette
affaire-là n'est pas finie.
Je ne pourrai oublier. Je

la connais. Elle te tient.

C'est alors que sun

rere a Ja apeicevoir

Yvette.

— Yvette, crla-t-il, si tu
n'es pas dans ton Ut
duns exactement deux
minutes, je vais monter.

Yvette essaya d'oublivr
se disant que tout serait

fini le lendemain. Mais

on était rendu au jeudi

et la situation était teu

jours la méme. Son pers -

était bourru aux repas et
se dépèchait à retourner
au magasin. Sa mère fai-
suit le blanchissage et le

ménage. et ne sortait

plus, prétextant la me
graine.

Yvette, qui était assise duna le

hamac, dans le parterre, fut bien-

tôt surprise par une nouvelle ve-

nue, Elie croyait que c'était sa

petite amie Doris. Mais non, c'é-

tait mademoiselle Mabel Bertou.

en robe longue.

Son chapeau était un vial reve

de fleurs, de rubans et de paille.

Tout le monde admettuit qu'elle

avait un talent indéniable pour

confectionner les chapeaux,

Yvette lui adressa lu parole, ia

première.

— Comment allez-vous? demun-

ds Yvette,

-- Ah! fit la demoiselle en se

tournant vers la petite fille.

Elle avait de beaux grands

veux bleus. une coiffure impec-

se.
~ C'est vous la petite? deman-

da-t elle, avec une moue de dé-
duin
Toute autre qu'Yvette aurait

êté confuse, Tant de mépris! Tant

de morgue! Yvette se mit à rire.

Qu'est-ce que j'al dit de

drôle? demanda lu visiteuse,
- Oh! ren.
~~ Je suis venue voir votre

père, Dites-lul que je attends.

Yvette ne bougea pas. On ne

pricle pas d’affaires le dimanche.

#Hns doute, cette demoiselle, nou-
vellement arrivée des grandes

villes, n'était pas habituée.

— Mon père n'est pas à lu mai-

son. tinit par dire Yvette.

— Eu es-tu certaine”

Par
a la “Patrie”

JOURNAL DU

spérsate

C'était très amusant de causer avec _madem iselle

Mabel Bertou, surtout depuis qu'elle s'était déc a

 

remarquer la petile.

Yvette tépondit affirmative-

ment. Puis. elle recouvra l'usage

de la parole. Certainement, elle

en était certaine, Il était allé voir

une voisine malade. Sa mère était

À la maison. Mais il faisait chaud,

dchors. T1 faisalt plus frais dans

1¢ salon.

Yvette ne cessa de parler quiine

fois la visiteuse installée dans un

Brand fauteuil, dans le salon.

Elle baissa les stores un peu et

prêta un éventail à madeniviselle

Bertou. Et tout le temps, Yvette

pensait & un incident dont ells

avait été témoin et quelle ne

pouvait chasser de sa mémoire.

Elle était allée au magasin de

son père, chercher de la crème

glacée, et il n'y avalt personne

dans le magasin, à l'avant, Elle

avait done avancé à l'arrière du

magasin où cette demoiselle

était près de son père. Son père

élait devenu subitement lès rou-

ge et i lui avait remis la crème

glacée sans lui adresser la pu

1ole.

— Je puis faire venir ma mé:C,
dit Yvette. malicieusement.

- Non, dit la visiteuse, C'est

votre père que je veux voir.

Yvette alla s'asseoir près de

la visiteuse. Elle s'excusa d'avoir
enlevé es souliers. La visiteuse

ne devait pas penser que Yvette

pouvait soutenir la conversation,

— Comment est votre mère” de-
manda mademoiselle Mabel

— Oh! elle n'est pris très forte.

Elle a toujours eu peu de santé.

Mais. vous, vous paraissez

bien portante.

— Oh! mol, tit Yvette, je tiens

de mon père. J'ai le même tempé-

rament que lui.

Un peu d'intérêt parut aans les
yeux de la demoiselle.

— Quand je me mels en colère,

en effet, continua-t-elle, je casse

tout autour de moi.

— Et mon père, quand i est

de mauvaise humeur, on ne sait

jamais ce qu'il peut faire. I! peut

rester debout, sans parler, pen-

dant quelques instants, mais si

on l'agace, il voit rouge.
Mademoiselle Mabhel la regur-

dait avec dé grands yeux.

--Et quand maman lui pré-

pare un diner qu'il n'aîme pas, il
cnsse l'assiette sur la table.

— L'assictie et tout ce qu'il y

a dedais?
— Oui, c'est ainsi que nous

sommes faits.

Yvette commençait à trouver

te jeu amusant.

-- Ml n'y a que durant une tem-

pête, que mon pêre peut se ma’-
triser. Dans ces occasions, il a
une peur mortelle. Il faut même

que maman et moi venlons lui
tenir compagnie. Et H noue fait
des scènes épouvantables. TI a
lors peur de In mort. Parfois, il
se jette à genoux, et H prie pro-

fondément. demandant au ciel
de nous épargner.

La visiteuse, intéressée dae

plus en plus. agituit tébrilement

sou éventau,

Assez! dit-elle à Yvette.

Quand tout ceci est-il arrivé?

— Mais, cela arrive souvent

Chaque fois que nous avons une

tempête.

— Je crois. dit mademoiselle

Mabel Bertou, que je n'attendrai

pas l'arrivée de votre père

Elie se leva et l'éventail tomba

a terre,

— Peut-être feviez-vous mieux,

dit-elle, de ne pas lui dire que je

suis venue? N'en parlez à per-

sonne, non plus.

Apres avoir dewande a y son-

ger. Yvette promit.

De toute façon, eile n'avait ja-

mais pensé en parler à son père.

Après le départ de la visiteuse,

Yvette resta assise les jambes al-

longées. Par la fenêtre, cMe re-

garda partir la brillante demoi-

selle. Yvette était évidemment

contente qu'elle n'ait pas attendu

son père. Elle n'avait pus de rai-

son de venir le relancer chez lui.

Mademoiselle Mabel, pensa Yvet-

te, n'est pas de notre monde.
Puis elle pensa soudain à tous

ces mensonges qu'elle avait for-

gés. Elle avait commencé tout

bonnement, pour s'amuser aux dé-

pens de la vislteuse, mals da l'un

à l'autre, elle voyait qu'elle avait
édifié un veritable amas de faus-

setés, IL n'y avait rien de veel su
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auset de xon père qui était censé
ensser les as:ettes sur la table.

TH disait toujours que sa mère

était la mellleure cuisinière de la
ville. Et puis, pendant les orages,

non seulement son père n'avait

pas peur, mais Jl ne ce réveilla’t

mème pus. C'était elle, Yvette

qui avait peur, alors.

-- Est-ce que je ne t'ai pas on-

tendu parler avec quelqu'un? lui

demanda sa mère de l'étage su-

périeur.
— Heuf.

 

oul’ (“était Doris. Elle

est allée chercher sa poupée, chez

elle. Je l'attends.
Et Yvette sc tourna du côté de

la rue, dans la fenêtre. Elle ne

voulait pos rencontrer les yeux

de sa mère qui descendait. Et elle

venait de raconter un autre men-

songe.

Les autres mensonges polis

vaient avoir un caractère amu-

sant. Mais ce deimier la plaçait,

pour ainsi dire. du côté de ma-

demoiselle Mabel Bertou

Elle ne voulait pas être, même

involontairement, la complice de

mademoiselle Mabel. Ce'le-ci était

peut-être la cause de la mésen-

tenté entre son père et sa mère.
Elle avait honte, maintenant,

d'avoir dit tous ces mensonges.

Pour manifester ses bonnes in-

tentions, elle décida de xe pun.

Et dans le fond de son petit

cœur, elle savait bien ce qui ls

punirait beaucoup. Les rubans et

lcA plumes qu'elle voulait avoir

par-dessus tout! Eh! bien, elle

s'en priveralt.

Mais It y avait Dovis qui devait

venir. Et si elle venait sans pou-

pée, maman poserait des ques-

tions. Bah! pensa Yvette, avec con-

tiance, #i le bon Dieu lui pardon-

né ses mensonges, il fera en sorte

que Doris vienne avec a grosse

poupées.

Ft dix minutes plus tard, av

grand plaisir d'Yvette, Doris ar

Tivait avec sa poupée
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Sans sucre
MAIS

ace

Gateau au Miel ‘MAGIC

  

114 tasse raisins épépinés 2); c
3,tasse shortening
1, tasse
à œufs bien battus

… à thé Poudre à
Pace ‘Magic*

14 €. à thé vel
34 c. à thé essence

nitle23, tassen farine ordinaire =3
jséetamis 44 c. à thé essence citron

Lavez les ralnins; égouttez; asséchez eur une serviette
et coupez fin avec des ciseaux. Défaites le shoctening

en crème, Ajoutez graduellement le miel ea confinu-

ant de défaire avec la cuiller. Ajoutez tes oeufs battus

et mélangez. Ajoutez graduellementles ingrédients

accs àamisés; battez jusqu'à ce que Îlase. Encorporez
emences et ruisina. Cuisez 2 heures à 368°F. dans va
moule de $” x 5” 1 3° graissé et légèrement enfariné-

Fatigué? 3 bout? Servez
vous sur le champ une

tasse de réconfort. Voici

un régal..un boa thé!

Le Thé Tender Leaf est

célèbre pour sa saveur.
En paquets commodes...
aussi en sacs à thé

FABRICATION CANADIENNE

  

 

   

  
  

amr

Obtenez unapide ’ f T

«le THE TENDER LEAF

Pain au chou-fleur
1 pain
1 chou-fleur

sel, poivre et paprika

sauce blanche moyenne
1 — Enlevez le dessus du palin.

environ 1% pouce d'épaisseur,
creuvez l'intérieur solgnsuse-
ment et placez cette "bolte”
dans un plat de verre allant au
feu et laissez brunir dans un
four modéré, 330° F.
2 — Défaites le chou-fleur que

vous laverez avec soin. Fuites-
le cuire dans de l'eau bouillan-

te salée, jusqua ce qu'il devien-

ne tendre. Enlevez du feu et

égouttez.

3 — Ajoutez le chou-fleur à

une sauce blanche moyenne, liez

bien le tout

4 — Remplissez le pain de ce
mélange. Saupoudrez du froma-

 

ge râpé et placez de nouveau
dans le four jusqu'à ce que le
fromage fonde.

3 — Garnissez de persil et
servez chaud.
Temps: environ 30 minutes.

Température, four modéré 350°
F. Pour 6 à 8 personnes.

*
Ris de vean

Le ris de veau n'appartient

pas à la catégorie des viandes
bon marché — il est plutôt con-
sidéré comme mets délicat, C'est
la glande thymus, ou partie in-
férieure du cou, que l'on appelle
communément ris de veau. Cette
glande est divisée en deux par
ties dixtincles qui sont vendues
séparément ou ensemble.

*
Ris de vean en saace blanche
1 liv. de ris de veau (prépare

     

 
 

 

   
Délicieux pain au chou-fleur dont nous donnons la recette dans

 

[sd

yl La gourmandise est /art dap récier Ls bons mels
bouchées ou sur des réties. Pour
six personnes.

*
Langue fraiche bouillie
langue de bœuf fraiche

«4 à 5 livres)
pintes d’eau bouilante
gousse d'ail ,facultatif)
tige des de céleri
oignon pelé et tranché)
carotte

|; de tasse de vinaigre
2 c. à tb. de sucre granulé
2 c. à thé de sel
Bien laver la langue et la de-

poser dans une marmite. Ajou-
ter. l'eau, et les autres ingré-
dients, Couvrir et laisser mijo
ter pendant 3'; & 4 hures ou
jusqu'à ce que la viande se per-

ce facllement avec une four-
ehette, Laisser refroidir dans le
liquide pendant au moins une

heure. Retirer de la marmite,
enlever la peau et les petits ow

à la racine ainsi que les mem-

branes.
Note: Si on se sert de langue

marinée, 1} faut la laisser trem-

per dans l'eau froide pendant

plusieurs heures ou toute 1a

nuit. Amener ensuite au point

d'ébullition et ésoutter. Finir la

cuisson en suivant les directions

de la recette précédents. Omet-

tre le sel.

0
)

*

Comment préparer le ris
de veau

Le ris de venu se ghte rapide
»

$ ment -— par conséquent, il faut

) le développer, le laver et le dé-
poser dans l'eau bouillante aus-

sitôt qu'il arrive du marché.

Ajouter ‘x C. à thé de sel et 2

ou 3 c. à tb. de vinaigre pour

joter pendant 20 minutes, égout-

ter et recouvrir d'eau froide

pour faire blanchir la chair et

la garder ferme. Laièser refroi-

dir. Puis, enlever la membrane

chaque pinte d'eau. Laisser mi

et les tubes. Le ris de veau peut

           

  

  

      
 

    

FILTRE améliorés. cette page.
Mlors être apprèté au goût: gril-

de la façon plus haut men- lé, sauté ou en sauce blanche.

tionnée) * ;

4 c. à tb. de gras doux De nos jours, nous nous passonnons

4 c. à tb. de farine pour bien des choses qui me sont

2 tasses de lait qu'une gamilure sur le masicau de la

Poivre et sel au gout vie. On n'a qu'à séjourner quelque
1 tasse de champlgnone frais, temps dass ua camp de chasse où dans

cuits la cabane d'un colon pour s'apercevoir

Faire une sauce blanche avec à. quel point notre existence est encom-

le Ia far € le lait, As brée de weperfluités.

|

D'ailleurs, um

gras, la farine et le lait. As

|

grand nombre des raffinements de so-
saisonner. Cuire pendant 2 mi- tre existence sont, mon seulement inuti-

nutes en brassant continuelle- fes, mais nuisibles et représente um

ment. Ajouter les champignone gaspillage de temps, de travail el d'ar-

et le ris de venu. Mervir en gent.

” *

Si votre fournisseur
’

ne peut vous offrir de
als

Saulmon MARQUE A.B.C. cont!

. … . c'est parce que les besoins de ja guerre mous contralgnpnt
¢

‘exporter à la Grande Bretagae la plupart de récolte. El nous

croyons que ce fait est déjà connu par les coasommatews de
MON

cote marque Célèbre.

Hi nous es! impossible de prédire quand 11 y aura encore une

fois abondance de SAUMON ñ D. C. Peutètre faut-il attendre

& lo fin de la querre. Nous espérons qu'à ce moment vous

eontinuerez de jouir de cette marque délicieuse.

’

S'ai débute dansla vie avec Karo. Encore aujourd'hui |
je mange Karo tous les jours de toutes sortes de |

façons il ajvute au goût d'une quantité de choses |
...et les Médecins le recommandent pour aider la

Cruissance. parce qu'il tournie l'élément producteur

- d'énergie requis dans ta diète quotidienne.

N'est-ce pas que j'ai bonne mine. fort et débordane
4 de santé?

COMSERVEURS D'AUTRES VARIÉTÉS Karo, le sirop d'une saveur différente, se gagne des !
: amis qu'il sait se garder, Demandez Karo à votre

b de Scumon Senchoix + épicier aujourd'hui même,

É +

SOCKEYE — PINK rose: - COHOE — KETA a
UN DES CELEBRES PRODUITS OF 4

; , (EE The CANADA STARCH COMPANYLimited

ANGLO-BRITISH COLUMBIA PACKING: COMPANY LID. - TTT4a ANYL _
3 + .
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Das les premiers beaux jours
de la saison, vous songez à l'a-
gneau, si tendre’ Sans aucun
doute, ce sera votre plat de ré-
sistance demain, et vous n'ou-
blierez pas l:s garnitures’ Mais
que ferez-vous des restes de
viande? Vuicl une sugiestion:
un ragoût d'agneau avec “dump-
lings” All-Bran. Un tegal?

*
Ragoût d'agneau avec
“Dumpling” Al-Bran

1 1b. viande d'agneau pour ra-
Rout (coupée en cubes de
% de pouce)

M tasse carottes tranchées
% tasse navet en dus
% tasse oignons hachis fin
2 tesses putates on dés

2'$ cuillers a the de ael
' cuiller a thé de poivre
3 cuillers à table de farine
3 cuiller à table d'eau
Couvrir la viande d'eau bouil-

lante (1 pinte> et Jaisser niijoter
une heure. Ajouter légumes, set
et Poivre; continuer cuisson en-
viron 45 minutes Démâler de la
farine et de l'eau pour épaissir

Madame, La saison de /
Se

le ragoût. Compléter par les
boulettes de All-Bran. Hour 6
personnes.

*

“Dumpling” a la céréale
au soa

1 œuf
le tasse de cévale au son
a tasse de lait
1 tasse farine tamisée
% cuiller à thé de get
2 cuillers à thé poudre à pâte
Bien battre l'œuf: ajouter cé-

téale au son et lait. Tamiser
ensemble farine, sel et poudre à
pâte. Verser la partie liquide sur

les ingrédients Lamisés et bien
mélanger le tout. Déposer la
pâte par grosses culilérées à
thé sur le ragoût chaud: cou-
vrir hermétiquement et laisser

mijoter 20 minutes sans enle-
ver le couvercie. Recettes pour
6 “dumplings”.

Et maintenant une entrée qui
donnera un air printanier à vo-

tre table: Pain de viande au
four. Un mets délicieux qui re-
quiert peu de viande"

*
Pain de viande au four

1y tasse de céréale au son
% tasse lait de beurre

114 tasse farine tamisée
1 cuiller à thé poudre à pâte
% cuiller à thé de soda
1 cuiller à thé de set

Le tasse de saindoux
3 tasses de viande cuite
hachée
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agneau, cest 7 prinlemps

a = + FY Le

Excellente auggestion pour utiliser des restes d'agneau. C'onfectionnez
des “dumplings” à la cérdale aw zon,

1tase sauce aux toniules
ou purée

1 cuillez à thé de sel

Imbiber la céréale au son. de
lait de beurre. Tamiser ensemble
farine, poudre a pate, soda et
sel. Amalgamer saindoux jus
qu'à ce que le tout ressemble à
du maïs moulu, Ajouter le mé-
lange au son; hrasser tant que
ia pâte ne s'accroche pas la

fourchette. Déposer sur une

planche enfarinée; pétrir dou-
cement puis rouler en rectangle
d'un quart de pouce d'épais-

scur. Combiner viande, sauce
tomates et sel: étendre copieuse-

ment sur la pâte et rouler com-
me un gâteau, puis déposer dans
la léchefrite et faire cuire au
four modérèment chaud (425°
F.) environ 30 minutes, Servez
avee sauce Aux pois verts si le
goût vous en dit. Bon pour 10

personnes

*
.

Sauce aux pois verts

2 cuillers à table de beurre
2 culllcrs & table de farine

’y cuiller à thé de sel
1 tasse de brie
Z cuillers à table de piments
hachés

‘a tasse pols cults
’a cuiller à thé de poivre

Faire fondre le beurte, ajouter
farine et assuisonnements, bien
mélanger; verser le lait en
agitant constamment. Laisser

épaisair la sauce au feu et bras-
ser afin quelle soit coulante.
Ajonter piments et pois et at

POUR PAIN, GÂTEAU ET PÂTISSERIES À 2er", -
X44 LF 8.unngSeaeee

tendre que le tout soit bien
chaud.

*
Pouding au miel

1s tasse de saindoux
Ti tas-e de miel
1 œuf

13 tasse de lait
%4 tasse de céréale au son

   

Comment faire plus veloutée une

(11317171Peptide
Nouvelles méthodes amélio-
rées pour Évire de la crême
Klacée plus vcluutée et des
rorbets avec de la crème de
tabls, le dessus du lait ce du

  

   

 

  

    

 

  
1 tasse de farine tamisée

le tasse de bicarbonate de
soude

% c. à thé de se!

Amalgamer gaindoux et miel.

Ajouter l'œuf battu, puis je lait

et la céréale au son. Compléter

par les ingrédients secs et le

taisin et bien mélanger le tout.

Remplir aux deux tiers un mou-

le d'une pinte couvrir

soigneusement et faire cuire à

Eraissé,

LOLtris

 

Des tomates plus

 

Quel Bon Régal!
A

Une Vraie Saveur de Tomate ” ë

 

plus

la vapeur environ deux heures
Servir avec sauce ferm: Boa
pour 6 personnes.

Ce n'est pas réclamer du luxe que
de vouloir une maison confortable,
ane provinon constante d'eau pure et
un tout à l'égout, car se ront là Jew
choses wdispensables au maintien de
l'hygiène publique... suriout daps les
Quartiers sumeuplés de nos grandw
villes. car c'est là que l'insalubrité d'e
logement porte nécessairement pr
dice aux logements environnants,

   
   

_

   
  

     
    

…Ôans cette soupe EXQUISE !
rouges,
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mures, plus juteuses.. cuelllies au
moment où ellas contiennent le
plus de vitamines et sont le plus
savoureuses… sont choisies pour la

Soupe aux Tomales Aylmer! Et
ces tomates de cholx sont apéciale-
ment récoltées à notre propre
Ferme Expérimentale. C'est pour-
quoi la Soupe aux Tomates Aylmer

 

vroge ordinaire
of silox,

 

   

  
 

833 King St. W.

   

lait complet Faciles pas
d'oeufs, pas de cuisson. Très

digestiblez Recettes dans
tr paquet. Chez les épi-
ciers ct les pharmacies

ABLETTES-PRÉSURE
"JUNKET"MARQUE DE 7 ABNQUE
“THE ‘JUNKET' FOLKS”

Toronto

 

GÂTEAU ÉPONGE
3 osuhs
1 tasse de sucre

Ya tasse de lait chaud
144 tasse de Farine Préparée de Brodie
Ÿ c. à thé de jus de citron

Battez les jaunes d'oeufs jusau"à ce qu'ils soium
épais et d'une belle teinte citron, ajoutez alor la
moitié du sucre. Ajoutez Je lait chavd, pois le [us
de citron et la bolance du sucre: battez jusqu'à
ce que le sucre soit complètement fondu. Ajoutez
la farine el incorporez les blancs d'oaufs battus
frrmes. Venez dons un moule à tube. saupoudré
de faune et faites cuite à four modéré (395° F.)
de 50 à 60 minutes. Laissez refroidir le gâteou
avant de le démouler.

meme,
FACILITY LA PAT

per
LA FARINE
PREPAREE
xx40

BRODIE
 

a H bon goût. et est plus nourris-

sante. Mangez-en axjourd'hri,

    
     
  

         

    

       

-SOUPE
aux Tomales

ER,
® Canadian Cannery Utd, Hannl. on, Ont.

Votre famille
métite la qualité

AYLMER
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Aimez-vous le
gâteau éponge ?

Alor voici une recetle de gâteau éponge délicieux —
possédant cette saveur exquise qui caraclérise fous les
mets que l’on fait avec la Farine Préparée de Brodie.
Vous obtiendrez de meilleurs résultats tout en simplifiant
votre besonne on employant la Farine Préparée de Brodie
qu renferme déjà les proportions scientifiquement établies

le poudre à pâte et de sel nécessaires à une parfaite
cuisson. Éssoyez celte recatle de gâteau éponue etconslalez vous-même l'excelience de % farine Préparée
de Brodie,

Ecrivez pour livre de recettes gratuit
BRODIE & HARVIE LIMITED

Hetchhon Owreasnt 15, P.Q
Avtel fabricants dee

Poudres de Gelée Brodie et des Poudres de Pudding Brodie
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Décidément, il y à des gens qui se
contentent de peu. lls acceptent sans ont “va appetit de loup”. Pourvu que
murmurer les douleurs et les malaises +us leur sezvicz une bonne nourriture

simple. ls risquent peu de se défoncer
d'estomac. Un enfant de six ans man-

Ne vous élonner pas si Vos enfants

 

qui accompa ment la maladie et Hs
considèrent qu. ce sont là des inconvé-

micnts inévitables de l'existence. Îls ne
s'acrélent jamais à penser que, avec un
peu de prévoyance, ils pourraient
s'épargner la plupart de ces malaiser
et dbuleurs et jouir d'une vie v<aiment
digne d'être vécue.

ge déjà la moitié autant qu'un adulte.
A 10, l'enfant mange presque autant
que son père et, à 14 ans, l'enfant
mange autant qu~ ses parents, Réjouts-
seo-veus plutét di bon ant d'un
enfant, C'est un sivne de Lonne sante,
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Quand vousVouleg”vraiment
votre Déjeuner

CET au café que le déjeuner doit d'être réu-si ou gate! Cle:t
pourquoi le déjeuner avec du Maxwell House cst un repas

succulent! Cet excellent café est si parfumé et si stimulant... et
cela pour TROIS raisons,

Le Maxwell House e:t d'une QUALITE EXCELLENTE parce
qu'il contient des cafés de choix de l'Amérique Latine, dont
chacun a été choisi pour la qualité «périale de ea saveur, de ra
force ou de son arome.

Les caractéristiques plutôt rares de ces cafés extrasavoureux
sont réunies dans le mélange Maxwell House extrêmement dé-

licicax. Ce MÉLANGE FXPERT est une tradition Maxwell
House.

Et la TORREFACTION RADIANTEdu Maxwell Fonce fait

fessortir toute la saveur exquise de ce merveilleux mélange parce
qu'elle torrétie chaque grain uniformément — jusqu'au centre.

 

Pour avoir da café qui vous donneentière sati-faction, adoptrz
le Maxwell House comme café habituel.
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‘( LLe emme élégante recherche es parfums discrets
La mede n'est plus aux par

funis vivlents et la femme êle-
Zante tient a ne pas laisser sur

$00 paseage un sillnge odorant.

On se patfume. aujourd'hui,

aves uae cCeituine réserve, ve
qui a ‘endu une vogue nouvelle

Aux €s ves de fleurs un peu

 

   
délaissées au temps où l'on te
nait aux odeurs capiteuses «t

provacanies; ce n'est pas que
tout le monde udupte dé-ormais
la modeste violette ou la sage
Weve ne, midis on eo plait a faire
J'adeniiier dans les essences 

 

I — Nettuyez à foud le cisage

ater uns bonne crème, Appli-

quez celle-ci de buis en Rant afin
de raffermir les tissus fnciaier.

Jes plus complexes une nate de
fleur simple de nos jardirz, voi-

ie même de nos prés.

A chacune son parfum
Une fernme intelligemment co

Qquette tient à adopter un par-
fum unique, définitif, qui Jui
soit personnel. Elle le prend
dans la série des odeuré en vo-
sue, blen entendu, car le soucl

de Ja mode ne perd jamais ses

droits chez elle; mais elle je
choisit avec un art avant, car
eMe désire avant tout que l'o-
deur qu'iile répand la caracté-

UT le monde aime les sand-
wiches et, quand la garniture est

assaisonnée de Sauce H.P.— et bien,
on les aime encore plus

»

)

)
>
}
)
>

}
}

}
)
'

>

| La Sauce H.P, est excellente pour
; reha.sser un grand ncmbre d'ali-

ments . . . rôtis, poisson, volsille,
soupes, acuces, plats aux œufs et

au fromage.ainsi ge les salades et
les sandwichesz. Cette délicieuse
sauce genre anglais est une aide
mervi a cuisine. Quelques
gouttes sulfisent pour améliorer la

} saveur d'un plat et le rendre plus
appétiszant.

;

)

)
)
}

  

Ayes toujours une bouteille de
Sauce H.P. ches vous — c'est une
BAUCO S8YOUTEUSE — économique —
idéale pour Ja table et la cuisine,
Achetes-en aujourd'hui.

Fey

Pour la Table et la Cuisine

   

rise bien,
11 est difficile de ia guider

dans cette recherche. Disons
seulement que les personnes

brunes et fortes peuvent adop-
ter une odeur capiteuse, mais
que les blondes feront mieux de
sen tenir aux odeurs suaves;
les très jeunes fiilez, comme les
feriames Agées, auront des par- >

fums discrets. 2
Les messieurs se borneront |

aux euux de Cologne, aux vinai
nies aromatisés, aux lavandes
fortement ambrées.

Comment on se parfume ;
Il est nécessaire que l'odeur

adoptee devienne en quelque J
sori- naturelle, c'est-à-dire
qu'elle imprègne Ja personne en-
tière et semble faire partic

d'el‘e-même.
Ses vétemeuie, son ling, 85

fourrures, s€s gants seront em-

baumés par les sachets de pou-
dre contenus dans les armoi-
vez, les tiroirs, les cartons, les

coffrets, Les savons de toilette,
dis crèmes. la poudre sc:ont de

méme parfum

Enfin, sur Ja toilette ou la
poudicuse, se trouvera un vapo-

risateur contenant la méme
odeur. permettant de répandre

dans la pièce le parfum simé et
de s’en imprégner à l'occasion
les mains, je visage et les che

veux.

    

2 — Applique: le masque cré-

meus, tel qu'illustré, en ne né
gligeant pas de mettre de la
crème plus abondamment aur
endroits marqués d'in x: sous
les yen, sur le front, lc menton,
etc.  mm
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“nutrition “

supplémentaire      
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Une bonne céréale pour le
déjeuner aide à assurer une
bonne santé.

Servez le Gruau fait avec la
farine d'Avoine OGILVIE
— C'est une meilleure valeur
sous tous rapports!

N'oubliez pas - si c'est
"OGILVIE" c'est bon!

air

The OGILVIE FLOUR
MILLS COMPANY LIMITED

 
 

     

Parfumerie de ménage

La vogue renalssante des

odeurs florales nous permet de
reprendre les bonnes formules
de nos grand'méres pour la fa-
brication A domicile des eaux
et des essences aromatiques.
Quad nous nous promenuns

 

$ — Laissez sécher le masque

complétement peadant cling à

dic manutes, Enlever-le enmaito
avec une serviette imbibce

d'eau chaude, Les mouvements
s'erécutent toujours de bas en

haut.

a la campagne. faisons des
cucillettes de mélilot, de lavan-

de, de menthe, de romarin, de
verveine, dwillews, de basilic,
d'iris, de fleurs d'oranger, de
reines-des-prez, de muse, etc:

suivant les espèces, faisons des
sachets de fleurs séchées, fai-
sons des essences de fieurs dis-
tillées, faisons des vinaigres
aromatiques, des liquides à baze
d'alcool,
Nous obtlendrons ainsi tout

un arsenal de parfums simples,
Avec leequels nous pourrons, par

tâtonnements, en obtenir de plus
complexes dont la composition

nous sera toute personnelle, les
coquettes qui n'ont pas la possi-
bilité de réaliser ces parfums
de nos jardins et de nos champs

achéteront les essences qui ré-
pondent le mieux à ce prog:am-

me et tenteront la création de
leur mélange personnel avec des
parfums qu'elles n'auront pas
Ppersonnelement fabriqués.

En route
Les grandes randonnées en

Auto, les sports longuement pra-

tiqués au grand air not chance

de dissiper Jes odeurs discrètes
que Ilégante répandait en sor.
tant de son cabinet de toilette.
Le vaporisateur de sac est alors
d'un grand secour-; il contient

peu de liquide mais, si l'on a
soin de renouveler sa provision

à chaque sortie, ea contenance
est suffisante.
Le flacu:-sae. à embouchure

compte-reutte rend des sre
vices nnaiogues et présente sur
le vapotisateu. l'avantage de se
laisser emproyer las aisément

 

  

 

4 - En devnter lies, employes
une lotion rufraichissants à ta
menthe, essculaut des mêmes

mouvements. Ce traitement de
beaut4 devrr (tre répété toutes

les srinmnes
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Les issus dans /après-guerre
La mode est bien féminine cette sphinx qui s'amuse à nous plaire

salson, elle est tour à tour coquet
teet réservée. versatile et sobre.
funtaisiste et simple, captivante et
décevante, L'on pourrait aligner
ainsi A la suite toute une série de
qualificatifs... avec leurs con-
traires. Cur la mode, étant une
femme, est pétrie de qualités et de
+ fantaisie. Non, ne disons pas
de défauts. tout au plus de wiutes
d'humeur.

UN SPHINX

La mode est sobre ot réservée
en ce qu'elle préconise des coupes
bien seyantes pour les robes, des
lignes de manteaux et de costu-
mes d’une parfaite harmonie, Elle
est versatile et captivante dans le
Choix des tissus et des couleurs
mais elle est fantaisiste et déce
vante en ce qui a trait à nos cha
peaux. Oui, dans ce domaine, Sa
majesté la mode se permet quel
ques excentricités, Si elle met des
fleurs sur nos chapeaux, elle en
met parfois trop et souvent on en

sait plus si c'est un chapeau que
madame porte ou bien un tribut
floral. LA mode est un véritabl-

 

 

Voici une
manque ni d'originalité, né d'élé-
yance Bur une robe de crêpe
noir, rien ne sera plus joli qu’un
fubnt de dentelle blanche posé
comme (1 est illustré ci-desxus.
Les manches laisseront aussi dé-
passer un volant de dentelle à
la mousquetaire, Des retailles
d'organdé feront une très belle

garniture de ca genre. Une robe

noire est toujours trés pratique

duns une garde-robe, et en va

)

suggestion qui ne

viant les garuitures om povsdide

en fait, plusieurs totlettes.
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Ménagères pressées
LA FARINE GRILLEF COURSON.

aimplifie la cuisine: elle est toute

prête. II suffit de la Jeter dans le

jus de viande ou le bouillon et dc

ler aussitôt. En un rien de temps

vous Apprêtez une sauce succulerte

on un ragoût savoureux.

Sans mattons — fans fumée — Sana
surve lance,

MANG BIEN, PORTEZ-VOUS

BIEN! KCONOMISEZ DU TEMPS

 

Si votre éplcier n'a pas de
FARINE GRILLER COL RSUL

on rece.

 

Mnvoyez-nous he rt wv
viez une bolt

 

F.COURSOL (Enr'g.)
13% AVE HOTEL DE VILLE

EELETPIN  
 

|

et à nous déconcerter.
L'AVENIR

Mais on se demande toutes ce
que Nous réserve l'après-guerre
duns le domaine de Ja mode, Voles
quelques détails sur les tissus que
nous verrons. Mes expériences fai-
tes danu fes laboratoires aux Etats-

 

  

 

de mille ct? un détails d'étrgance
qu'il faut savoir suivre. Alust

avez-vous pensé qu'une enco-
lure en V fait paraître la figure
trés longue, ain que le cou.
tandiæ que l'encoltre montante

a un effet contraire. Les coif-
fures en hauteur allongent la

figure. Les garnitures volumt-
neuses épaissixsent la silhouet-

te. Combien de détails à étudier
dans l'achat d'une robe et dans
l'heureuse composition d'une toi-

lette élégante.

Unis avec le verre, les silicones. 'L
toute la famille des plastiques
nous permet d'espérer des mer.

veilles pour l'après-guerre. I! est
même possible de dire que leu tia-
sus synthétiques seront en plus
grand nombre que les autres. Le
bois, le verre. l'air. le charbon.
~~~A
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 LA PAIRIE
après de multiples traitements,
deviendront desétoffes qui feront
le ravissement des couturlers et
des élégantes. Il sera même pos
sible, et nous ne parlons pas là du
domaine de l'avenir, car c'est réa-
lité, de traiter chimiquement les
tissus et même les objuts et de
leur donner une Impermablltté
parfaite. Que dirlez-vous madam-

si par exemple, vous n'aviez plus
à cralndre le petlt orage indiscret.
ei les gouttes d'eau roulai+nt Jitté
ralement sur vous? Vous verrez
également des tissus qui Intercep-
teront les rayons du soleil en été
et conserveront une atmosphère de

fraicheur autour de vous. D'autres
auront la propriété de garder la
chaleur du corps et d'empêcher la

pénétration du froid. Ceg derniers
tissus quront une légèreté extraor-

dinaire. ce qui sera particulière

ment appréclé par les sportives au
cours de l'hiver,

Lea expériences faites avec ie
verre par exemple ont donné des
tésultats pratiques merveilleux A
l'heure actuelle, il est impossible

de mettre sur le marché ces tissus
nouveaux, tout étant réservé pour

?finsde guerre, mais dès que lecon

Mit sera terminé. on peut a’atten-

GLACEE
facile à faire avec de la

Crème de temps de guerre
Puroté assurée — vous la preparer.
Melangezdu Loris dusucre,
de Ja creme a 1 z
sence désirée-
2 minutes mettez dans le r

ur durant 20 minutes
e lez, et voilu! Pas

cuisson. Fait une crèrme velout
sanseristaux. (De délicieux desserts

 

  
  

pas, envoyez-
mous $1.00 et vous recevrez, poste
payée, 7 paquets et 20 recettes
fameuses.

Lendenderry of Canada, 524 Edifice

Carré Dominion, Montréal, P.Q.
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dre à des nouveautés qui feront
notre émerveillement.

PATIENCE!

Allons, prenons patience, meada-
mes, si ia réalité est triste à cer

tains points de vue. l'avenir s’ou-
vre brillant et plein de promesses.
On oubliera vite les petits désa-
grément du rationnement en son-
&cant à tout ce que nous térerve

demain. lorsque tg paix sera reve-

nue,

AM.

MAIS OUI!

Ce pain est

excellent!

 

—_—13
Savez-vous que les plus communes

et les plus meurtrières des maladies
de notre époque sont celles qui se zon-
tractent à l'intérieur de nos habuta-
tions? [es contagions massives 3ope-
rent le plus souvent duns fa marwn,
où À y a une insuffisance de soleil «+
d'air pus puur neutraliser l'action des

microbes. Le rhume et les autres affec-
tions débilitantes ne sont jamais où fré-

quentes que parmi les casaniens cl cs

wdenlaites. Pour tester bien portante,
passez une partie de votre temps au

grand air.

 

   

 

—pour cuire du vrai bor pain, employez
la Levure Fleischmann FRA'CHE

Aujourd'hui plus que jamais il faut compter sur le paia dans
Ja préparation des repas. Un pain vraiment bon est la source
d'énergie et de vitamine B la plus efficace et la moins coû-
teuse pour votre famille. Et le pain aide À tirer un meilleur
parti es aliments difficiles à obtenir! Si vous cuisez à la
maison, employez la Levure Fleischmann fraiche—elle vous
donnera invariablement un pain plus savoureux et à mie
lus fine. Aujourd'hui même, demandez à votre épicier la
vute Fleischmann fraîche, sousl'étiquette jaune famitière

—la préférée au Canada depuis plus de 70 ans!
.

COMPLETEZ VOTRE RÉGIME un mangeant cheque
FABRICATION
CANADIENNE

 

jour deux gdteoux de “evure Fleischmann fraiche
—vne excellente source naturel
vitemines du comolex

 

es importantes
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1 Recette pour4 portions
1 4 pommes de terre de
] Rrosseur moyenne

1
: buit dans

! de l’eau froide. Asséchez-les entre deux torchons. Faites8 chauffer doucement une livre de

§ pain|beuniten40 denandes)parcFo fun cube dei C ). Paites-en frire quelques
8 ames

à

la fois 4 ou 6 miautes, jusqu'à ce qu'elles soientG délicatement dorées. Egouttez-les sur du i
ê f
§ les immédiatement

’

   

OEUFS EN COUVERTES
6 oeufs durs chair à saucisse
chapelure camisée et provenant de

assaisonnée 17 livre de saucisses
Bijou pourla friture oeuf légèrement battu

Enlevez la coquille des oeufs. Roulez la chair À saucissetrès mince sur une toile ou une planche enfarinée.
Coupez en carrés, recuuvrez-en complètementles ocufs.
‘Trempez-les dans la chapelure, puis dans l'oeuf battu,et encore une fois dans la chapelure. Mettez-les dansle Bijou à 350 F.= (température à laquelle un cube depain dore en 60 secondes). Remarquez que le Bijou,mème à cette température élevée, n'enfume pas votrecuisine. Quand la cuisson est à point, retirez le panierde la friture, égourtez les oeufs sur du papier, coupez-lesen deux et servez-les avec une salade de légumes crus.Le Bijou n'ayant aucun goût, la saveur du mé ange d'oeuf
et de viande ressort entièrement.

 

POMMES DE TERRE FRITES VITE FAITES

1 livre de Bijou pour
la friture

Lavez et épluchez les pommes de terre. Coupez les en
€ sens de la longueur. Pour réduire le temps

de la fricure, faites les bouillir pendant 3 minutes dans
del'eau bouillante salée. Egouttez-les et plongez-les dans

shorteniag dans une

n E apier absor-t. Evitez de les empiler, Ssupoudrez-les de sei. Server.

   
      

  

  
um suontenme BienMélangé aus 2eMélange murux

Les fritures sont croustillantes et ont une
saveur tout à fait particulière. Nous devrions
réellement en faire plus souvent. C’est écono-
mique aussi, surtout si vous faites frire deux
ou trois choses à la fois et passez le Bijou
chaud chaque fois que vous le reversez dans
le récipient. Naturellement, nous recomman-
donsle Bijou pour toutesles fritures . . . il est
inodore, sans saveur et, ce qu'il y a de plus
important, il n'enfumera pas votre cuisine.
Pour la pâtisserie, employez aussi du Bijou—
le shortening bien mélangé qui se mélange
mieux et se crèmeplus vite.

Swift Canadian Co. Limited
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 LA FPFALRIE 

 

Un message d’espoir à toutes celles
qui sont malades ou malheureuses et
désespèrent d'avoir leur part de joie.

Q.— Je lis votre courrier assidûment. j'y découvre souvent de tris-

tes histoires, la mienne n'est pas plus intéressante dAns ses mauvais
jours mais elle à un beau dénouement et à ce point de vue, vous trou-
verez peut-être qu'elle mérite une petite place au milieu de ces mise ‘es.
Je la dédie à celles qui n'espèrent plus en rien, se croient rayées à tout
jamais de la liste des heureux de ce monde.

Chacun a sa part, mais il faut savoir l'attendre, avoir surtout a

patience de l'attendre. Toute mon enfance et ma jeunesse se sont pas-

seg dans la maladie, dont la plus terrible fut la paralysie infantile et

rette dernière n laissé à jamais son empreinte sur mot. Pendant quinze
ans, Un mal qui paraissait incurable m'a rongée sana répit, j'ai dû subir
F de vingt opérations graves. je fus de longs moie immobilisée, me-

oacée de mort même, mais toujours j'ai pu surnager, survivre,

J'avais pensé entrer au couvent, j'espérais y faire un peu de bien
êt cacher à la fois, cette espèce de déchéance physique dont J'étais
affligée. On m'a refusée. mon destin m'attendait ailleurs. Inutile de
vous dire que si je me dévouais pour les miens, cherchant à me rendre
utile, je ne pensais pas avoir jamais la chance d'être aimée pour moi-

©, d'avoir un foyer à moi, une vie normale. Je pensais encore moins
&nérir et porter un corps renouvelé. mon cas semblait si désespéré.

Mails ii ne faut jurer de rien, ni du mal ni du bien, puisque je suis

maintenant guérie, si extraordinaire que cela paraisse. Et ce qui «st
aussi merveilleux, c'est que j'ai rencontré un très bon garçon qui m'a
aimée pour moi-même, puisque lors de notre rencontre, je n'étais pas
encore sur pieds. Il m'a encouragée, m'a aidée à lutter pour reconqué-
rir lu santé. m'a conduite sur le chemin du bonheur

Tout d'abord, je ne voulais pas accepter de fréquentations, je ne
me croyais pas le droit de faire aucun projet d'amour, de mariage.|
Qui aurait la folie d'épouser cette poupée de porcelaine qu'il fallait en-
tourer de tant de soins? Si j'avais la fragilité d'une poupée, je n’en
avais pas les caprices, j'étais sérieuse, aimante, généreuse, compréhen-
Aive, mais cela ne pouvait compenser mon infirmité. J'étais gaie, vivan-
te malgré tout. cet homme se plaisait en ma compagnie, mais dès que
Je réalisai mon attachement, je voulus briser, 1nes raisons étaient ma-
eures, ce me semble, cet homme ne voulut jamais m'abandonner, il me
lisait que j'avais droit au bonheur plus qu’une autre et resta mon ami.
m dépit de tout.

Il était bon, si peu semblable aux autres que j'avais connus et qui
toulaient profiter de ma jeunesse, de ma beauté, de mon désir d'aimer
pour nie perdre. il était plein d'attentions, je finis par me laisser con-
vaincre et je luttai avec cent fois plus de courage pour guérir. Ce fut
tong. douloureux méme, mais j'avais l'espoir, j'avais l'amour et nous
avons fini par gagner notre victoire,

Il m'épousa ma!gré mon infirmité qui reste, nous sommes heureux de-
puis trois ans déjà, d'un bonheur sans nuage pour ainsi dire, parce que
os coeurs sont unis, se comprennent, et l'épreuve ayant déraciné
l'“goisme, nous avons moins d'occasions de nous rendre malheursus

Nous avons nos revers comme
les autres. bien entendu, mais
des revers supportés à deux, c’est
plus léger, et quand un grand

  

   

 
Enrayez ces

enzymes

 

plancher qui brille de pro-
preté et de fraicheur .. . et

dont vous avez.raison d'être fière!
Vous pouvez aisément le garder
ainsi en employant une solution®
de Lessive Gillett. Elie met fin à
la saleté. Achetez-en une boîte
aujourd'hui.   
“Ne faites jamais dissoudre la lessive
dans l'eau chaude. L'action de le
lessive elle-même réchauffe l'eau.

 

avec la

CRÈME-CIRE
MERCOLISÉE
La peou privée de ses huiles natureiles poroît

vieille. ridée, sans attrait. Heureusement, :0
CREME-CIRE MERCOLISEE freine ‘oction das
enzymes qui expriment ‘huile de ‘épiderme,
retenant vos précieuses huiles noturelles dams |
“épirhétium {la peou de surfocel. La peau en
est roffermie. adoucie. ranimée, Elle paraît

plus eune, sa texture devient p:vs r0yeuse so

cornation pius vive t couquor es ab

tuées de o GREME.CIRE MERCOL SEE
‘'échangercient pos eur feint romontique

pour ceivi de femmes pecucoup ous eunes
Commenter dès aujou:d'hu à emproyer ic

CREME-CIRE MERCOLISEE. À lous er comp-

‘oirs de cosmétiques,

Bonimaz votre figure avec 6 MASQUE
DE BEAUTE TARK ROOT. Merveiieux
après me ongue ournds ou ovonti we

engagement spécioi, Confère ‘édai des

vedettes

 

  
   

 

   

 

  

BROCHURETTE GRATUITE! Ecri-
ves & Standard Brands Ltd., Fraser
Ave. & Liberty 81, Torunto, Ont., pour
obtenir le brochurette Gillett GRA-
TUITE expliquant comment 1s Gillett
dégage les renvois d'eau, détruit le

 

 

tuie, stérilise et mide de multiples facons.

Fabrication canadienne

  

  
  

amour nous soutlent, comme
tout paraît facile, léger! Je
prends ma revanche sur le pas-

sé et j'apprécie mon bonheur à
plein coeur, Vous pensez bicn!
Dites donc à ceux qui souf-

frent et désespèrent, d'espérer
malgré tout, malgré leurs infir-
mités, malgré leur désolation, il
y a un petit coin de ciel pour
chacun ici-bas. 1} suffit d’avoir
foi en Celul qui peut tout et n'a-

bandonne jamais ses enfants, il

faut peut-être aussi mériter :on

bonheur, l'acheter, mais on re le
paie jamais trop cher. Je crois
evoir mérité le mien par tant
d'épreuves mais Je ne regrette
vien puisque j'ai le meilleur des

maris et la vie la plus douce que
J'ate jamais espérée.
UNE AMIE DU COURRIER.

R—Je publie votre lettre qui
ww passe de commentaires, Je
souhaite comme vous gu'clle
donne un peu d'espoir à ceux
qui n’en ont plus.

YesLe
Q. Je suis age de 20 ana, je

travaille dans un bureou, j'aime-

rais aider les jeunes gens de no-

tre petite ville, II existe bien
certaines sociétés. mais elles ne
sont pas pour les jeunes de no-

tre âge, e:les sont pour les très
jeunes ou pour les adultes. Mes
amis et moi voudrions former
des sections de scoutisme ou

 

 

certaine clubs comme les rou-
tiers, cluba de cyclistes, ou au-
tres qui ne demandent pas beau-
coup de fonds et occupent les
loisirs de la jeunesse. Je vou-
drais grouper ces jeunes pour

l'été. Je serais donc très recon-
naissant à toute personne qui
me fournirait des renseigne-

ments sur le sujet, ou m'enver-
tait des livres, pamphiets, pour
faciliter l'exécution de notre
projet. J'accepterais toute sug-

gestion pour pasae-temps, sports
A l'extérieur aussi bien qu'à l'in-
terieur. Ecrire à GUY L'ECLAIR,
a's Aluminum Co. of Canada.
He Maligne, comté Lac Saint.
Jean, Qué.

R—Je passe voire requête et
lui souhaite suce Fapprouve

votre ambition d'aider vos Jeu-
nes concitoyens. Le grand pro-
bléme du salut de ia jeunesse ré-

side dans wa formation, vertes,
mais aus en grande partie, dans

l'orientation de ses loisirs.

 

 

Q Je suis âgée de 22 ans,
Jai lea cheveux châtains, le
teint clair, je dois me fisncer
bientôt, quelle toilette me con-
seillez-vous pour ce jour-là? -—

Une QUI A HATE DE SAVOIR.

RK—ke rose corail, le bleu
poudre, le vert Umon sont trois
belles teintes qui vous iralent
toutes. Le pastel ravive le teint
et U ext tempe de le porter puis-
que le printemps nous en offre
une gamme complète.  

Dimanche, 29 avril 1945

Q—Je dois me marier à la
fin de juin, je vous décris ma
toilette, vous me direz ai elle est
Jolie et convient bien. Je nuis
petite et de taille délicate. Je

(Suite & Ia page 17)

Une légère application

de la rafraichissante

Eau deHorde
MURRAY &
LANMAN
sur la front

soulage un
mal de tête.

Plus de
20 utilisations

À TOUS LES COMPTOIRS
DE PRODUITS

PHARMACEUTIQULS

 

 

POURQUOI ÉTENDRE DU LINGE QUI PARAÎT

 

Un soupçon de Sunlight aux endroits
très sales et vous verrez se produire dans
votre cuve ou votre laveuse, un miracle
de propreté,

æ*
-

ORENAVANT, n'importe qui peut avoir du
linge plus net d'un bout à l'autre—sans dur

frottage! Il suffit d’un soupçon de Sualight, savon

soleil, sur les taches encrassées, et Sunlight extra-

savonneux fait merveille. C'est un plaisic de voir
le Sunlight soulever des nuages de mousse riche et
purifiante. Surtout, avec Sunlight à l'oeuvre, tout,

jusqu'à vos plus fines couleurs lavables ainsi que
vos salopettes encrassées—devient plus net d'un
bout à l'autre.

   
     IL VOUS FAUT

SLE SUNLIONT

EXTRA-SAVONNEOUX
POUR LES ENOROITS

TRÈS SALES
OU LINGE

 

KY Lavé au Sunlight—

  
Le Linge

Devient Plus

Éclatant

  

lave le
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GREGOIRE LECLERC.

entlaboration apéciale
à la “Patrie”.

Fay

- Combien de temps nous 1es-
te-t-l1? demanda Jean, fièvreuse-

ment

LI était en train de mettre la
dernière main à un dessin. dans
an petit cabinet de ‘ravnil, chez

hi.

-- M nous reste exactement une
beure et vingt-deux minutes.

- Je finirai à temps, dit-il.

— Dépèche-toi. Tu sais ce que

re chef a dit.

— Le chef, le chef! Il devient
de plus en plus industriel, A voir

aller les choses, on pourrait croi-

re que nous confectionnons des
chemises, au lieu de publier des
nouvulles.

Le journalisme,
aujourd'hui une véritable

trie, 11 doit être du siècle.

— Dans le bon vieux temps,
tout se faisait à la main. Les ca-
ractéres étalent composés à la
main. Aujourd'hui, tout est fait
en série, à l'aide de puissantes
machines.

— Tu l'éléves contre la machi-
ne. Mais tu vas avouer qu'au
point de vue agriculture, la ma-
chine nous fait réaliser des pro-
&rés inimenses.

— Oui, mais 5H y a plus de gens
que jamais qui crèvent de faim.

— Cela n'a aucun rapport aveo
le progrès.

— D) doit y avoir un rapport.

Nous devrions revenir aux an-
ciens procédés d'impression des
journaux, et n'aller sous presse
que lorsqu'il y a des nouvelles à

Publier,

—Tu parles comme sil n'y

avait pas beaucoup de nouvelles

de nos jours. Ii y en a toujours
une avaianche.

Quelics sortes de nouvelles?
Je ne rénondia même pas. Je

le regardai, penché sur son bu-
teau.

Veux-tu parler de la guerre?
Mu ce ne sont pas des nou-
volles, La guerre est viellle. Tout
KW monde est fatigué. Les nou-
velles de guerre devraient être
réduites à quelques petits paragra-
phes.
— Et avec quoi remplirais-tu le

Tests du journal?

dis-je, est
indus

 
 

    

"LA PATRIE

Montez-vous?

1%.

HoN
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Une belle automobile venait de stopper, et un homme
nous interpela en s'approchant de nous.

— De véritables nouvelles. De
Biandes entrevues avec les vrais

penseurs de l'humanité sur les
relations international par
exemple, ou bien sur l'intérêt que
le peuple canadien devrait porter

au peuple chinuis.

— Qui lrait cela?

—Le mot est lâché. Les jour-
naux ont prie l'habitude de four-
nir aux lecteurs ce que ceux-ci

aiment. Autrefois, ce n'était pas
ainsi. Les journaux fournissaient
des connaissances sur toutes les
questions d'intérét public. le
journal devenait une espèce de
forum où le peuple pouvait ap
prendre. Le peuple, alors, ne cher-
chait pas la sensation. I! voulait
nourrir son intelligence.

— Dépéche-toi avec ton dessin,
dis-je en regardant ma montre.

— Entendu! Parle, toi! Dis-moi

ce que tu penses de la conférence
de Dumbarton Oaks,

— Tu ferais aussi bien de me
demander de te parler de la théo-
vie d'Binstein. Il n'y a que trés
peu de gens qui puiesent parler
Avie compétence de ces proble-
mes internationaux.

 

Nos grands-pires sans doute
pourralent le faire!

— Dans leur temps, on avait

une téte pour penser. Quant a
moi, je dois t'avouer que je n'ose
pas aborder ces questions. La po-
litique est plus compliquée que
Jamais. M y a tellement d'opi-

nions différentes.

— Mais ñ doit y avoir une es
pèce de rôgle dorée?

-- Concentre-toi donc sur
tavail!

— Quelle est cette règle doive?

persista Jean.

— Tu as déjà entendu parler
de dépréclation ?

— Oui. C'est le sort de toutes
fes choses humaines. Bâtis une
maison, et elle commencera à se
déprécier dès que tu commences
à l'habiter,

ton

— Précisément. Et c'est ce qui
ennuie l'humanité, depuis le com-

niencement des temps. Nos meil-
leurs génies ont essayé le long
de l’histoire, de trouver une for-
nnile contre la dépréciation.

— Out, tout périt.

— Mais, dis-je, il y a eu des
hommes que la chose a alarmés.
Ils ne pouvaient se faire à l'idée
de voir tout se déprécier. Ils in-

ventèrent l'or.
— Ah!

— a expliquérent au peuple
que Vor n'est qu'un moyen d'é-
change. Pour gagner du temps,

pour faciliter les échanges de
commerce.

— En effet, admit Jean.

— Mais la vérité est que lor
ne pé.it pas. C'était un moyen
déguisé et habile d'empêcher Ja
propriété de se déprécier,

— C'est donc cela, l'or?

-- Ce qu'il y a de plus étrange,
c'est que les gens qui parlent le

plus fort contre la dépréciation
sont les mêmes gens qui sont les

plus occupés à amasser de lor,
cette matiére impérissable.

— C'est un vieux fond d'éter-
nité, On cherche à convertir les
choses périssables en objets qui
ne meurent pas.

— C'est pire que cela. Pendant

que la majorité des gens n'a pas

accès à l'or, cet élément Impéris-
sable, un petit groupe de pri-
vilégiés s’acharne à rappeler aux

autres qu'ils peuvent avoir de
l'or, s'ils sont assez habiles pour

œ'en procurer.

— Ces hommes sont petvers.

— Peut-être pas! Mais la ma-
jorité est comme mol, qui ne con-
nais rien À la politique. Ils ne
comprennent rien au problème de
l'or, Ms ne voient pas d'or de
toute leur vie. excepté dans ces
objets de fantaisie qu'ils achè-
tent à leurs femmes ou à leurs
amies. C’est alors qu'on & inven-
té le papier-monnate.

Pendant ce temps, Jean avait

fini son dessin.

 

   

-- Combien de temps me reste-
HT

Quarante-cing minutes. 1

faudra nous dépécher.

— $I nous sommes chanceux,
nous arriverons à tenips.

En faisant vite. nous pümes st-
iraper un autobus qui passait.

Nous allions monter dans l'auto-
bus, quand une belle automobile
atréta près de nous. ln monsieur
bien mis sortit la tête et nous
dit:

Est-ce que je puis Vous of-
fuir deux places?

— Merci beaucoup, dit Jeun, en
ouvrant la portière de l'automo-

bile et en faisant signe au chauf-

frur de l'autobus de ne pag nous
attendre.

Je vous ai vus, messieurs,
vous dépécher jour prendre l'au-
tobus, dit l'automdbiliste. J'ai de-
viné que vous étiez pressés,

— En effet, dis-je, en fermant
ia porte. Mon ami, iri, doit être
au bureau, sans délai, sans quoi
11 aura à faire face aux foudres
du patron.

  

   ~ Vous devez avoir un patron
Teu commode! dit l'étranger. Que

faites-vous?

— C'est un artiste. 1cpondis-je
Moi, je suis journaliste.

—- Pas mal, pas mal. fit l'étran-

ger.

Celui-ci était un de ces hommes
d'affaires qui conduisent leur au-
tomobile d'une manière noncha-
lente, en habitué.

— Nous gagnerons ainsi au
moins dix minutes, dis-je à Jean.
lui indiquant ma montre,

— J'ai un téléphone à faire, dit
l'étranger. Si vous voulez m'ex-
cuser ua instant. Je reviens tout
de suite.

HU tourna à un coin
stoppe son nuto et en

s'excusant.

—Je n'aime pné cela,
tis-je. Nous ne sommes

Quinze minutes du bureau

— Pourquoi  avonsnous alors
accopté de monter dans son auto
mobile? Si nous avions ptis l'au-
tobus, nous serions arrivés au
bureau, juste à temps. Tandis que

maintenant, nous ne savons pas
si nous attendrons longtemps ou

non. Il nous a dit une minute ou
deux, mais il y a toujours des
imprévus.

- M nous reste cncute seize
minutes, dis-je. Avee cette auto

mobile, nous serions rendus au
bureau, en Un rien de temps.

Nous regardions l'immeuble de-
vant lequel nous étions arrêtés

de rue,
sortit en

Jean,

qu's

(Suite à la page 18)

 

C'EST GRÂCE AU FAMEUX POLI À
CHAUSSURES“NUGGETSI CE
CHEF-D'OEUVRE À CE BRILLANT,
CET ECLAT, CE CE...CE FINS!

      

   
 

NOUS POURRIONS AJOUTER QUE C'EST UN FINI PROTECTEUR QUI BONNE AU
POLI À CHAUSSURES NUGGET LE LUISANT QUI PRESERVE!

      POLI À
CHAUSSURES    NUGGET  



 

 

 

 16 LA PATRIE 

Feuilleton de fa **PATRIE” du Dimanche

Les aventures d’une réfugiée
Spéulslement trudiut et adapté pour lu

LU DIMANCHE

TOUS DROITS RESERVFS.

PATRIE

CHAPITRE XI
Ne vous endormez pas dans

une fausse sécurité, conseilla
Clyde. Ceux qui vous ont envoyée
ici et qui voient à ce que vous re
manquiez pas d'argent, zitendent

certainement quelque chose. Je
crains que vous ne soyez pas dé
barrassés d'eux.

*
La journée commençu comme

toutes les autres journées. Mias

Marston était dans eon bureau
privé. dépouillant son courrier du

matin - une trentaine de le'tres
— annotant en marge oclles qui

demandaient une réponse.
Miss Fisher et Jeanne étaient

dans le buresu Voisin, r‘cupées
à des devoirs de routine, J-annt
souriant de temps à autre en se

reménicrant quelques-unes des
Choses drôles que Max lui avait

dites la veille, au téléphone.

Miss Marston avait dépouillé la
moitié de son courrier, jersque la

lettre qu'elle lisait la {it sureau-
ter. Eile retira ses verres et les
essuya avec soin. pu:s les posa
de nouveau sur son nez pour re
prendre la lecture de :a lettre.
Cette fois elle vit quelque cho-

se qui lui avait échappé la pie-

   

mière fois La lettre était aires
see au Dr Norwood et vicom-
Mmensait pair ces mots: Mon cher

Mark.

l'unment, Mais cette lettre
M ru’ tt pas drstinie. dit-cie à
mo * ix. Elle la posa à -dté et en
prt une autre, ma:s pas pour

nMler p'Us loin que "Ma chère M:s8
M lorsque son attention

vi et posa ln vue sur ia let-

mttre detre |» ven: 1 de

cot :

   
    

 

   

  

   

   

Etie s'efferça de se concrntrer

sur < mes d aph et
elle fut le pour alinéa sans

avoir :u moindr- lee de ce que

  

 

'BAB-0
CREASE DISSOLVE

CLEANER C ~  

En tout tempe Indispensable à
te Ménagère BAB-O lest sur.
tout à l'heure actuelle vu le

pénurie de domestiques

  

DISSOUT LA GRAISSE

MANENOR CATOU

 

 

   

  

par

ROB EDEN
l'auteur voulait lui dire.
La lettre adressée à Norwood

exerçait une étrange fascination
sur elle. Elle ne pouvait en dé-
tourner son regard et finalement,
Après avoir jeté un regard vers
ia porte clase, elle reprit cette

lettre par le commencement.
Elle fut estomaquée dès le pre-

mier paragraphe et elle sauta im-
médiatement à la signature. La
lettre était signée simplement

“Loren”. Serait-ce Loren Fields,
l'un des fiduciaires. Elle le sa-
vait à Chicago — RB y était parti
la semaine précédente en rapport

à des affaires concernant le col-
lège. Cependant, Ia lettre était
datée de Washington. Il y était
encore.
Rapidement, cette fois, elle lut

la lettre, puis Ia pos sur son
pupitre. Elle était touts pâle. Mr
Fields doit blaguer. M ne pou
vait pas être sérieux. Mais tous
bien considéré, elle se dit que Lo-
ren Fields n'était pas du tout un
humoriste, surtout quand ‘ sa
Rissuit des choses sérieuses dont
il était question dans cette lettre.

Il parlait ouvertement de faire

annuler l'acte de fiducie Hallard
et i! énumérait les méthodes qu‘il
emploÿait pour donner à son pro-
jet une apparence légale. À in fa-
çon dont la lettre était rédigée, le
Dr Norwood était au courant de
l'effort et il l'approuvait.
Du commencement à la fin de

sa lettre, Filds insinuait que non
seulement le Dr Norwood était
au courant, mais qu'il était l'ins
tigateur du projet. Et la Jettre

laissait entendre que le président
du collège Hallard exigeait trop
d'argent comme sa part de la fon-
dation, lorsque Fields rétissit à
obtenir des cours de justice l'en-
nulation de la fiducie, sur une
technicalité.
Miss Marston n'aurait pas êté

[plus surprise si on était venu lui
dire, avec preuve à l'appui, que le
Dr Norwood avait assassiné sa

femme.
C'était monstrueux et l'idée

! seule la falsait frémir. N'importe
’ le Dr Norwood,qui. mais pas

Eveillez-vous

en Souriant!

   

 

  
  

Une tasse d'Ovaltine chaude avant
Je concher aÿle votre corps à se
détendre et soulage de cette sensa-
tion de tension nerveuse.

Ses éléments nutritifs
traités ur faciliter le digoations
et eon riche approvisionnement des
Vitamines A, B; et D et des miné-
r Calcium, Phosphore et Fer
aidentà refaire les muscles, lea nerfs
et les cellules organiques usée.

Pourquoi alors ne pas esayer
FOvaltine? Voyez si vous ne vous
Pévalleres pas en souriant”. Pro-
eures-vous eujourd'hui même de
l'Ovaitine à votre pharma-le où à
votre épicerie.

NOUVELLE

OVALTINE
AMÉLIOREE

 

  

   

  

 

“vite,

l'homme qu'au collège chacun ido-

lâtrait, l'homme qui avait toujours
été si scrupuleusement honuète et

juste, que jamais le molndre soup-
gon p'avait effleuré son num.
Un homme si large de vue, 5

Intelligent, que ses amls voutaivnt
le proposer à une haute situation

politique.

M devait y avoir erreur. Mails
elle avait beau se le dire, l’évi-
dence crevait les yeux. Les phra-
ses étaient là, dans leur nudité,
devant elle.
La seule erreur était que :a let-

tre lui était parvenue à elle à la
place de son destinataire. Elle
sonna et Miss Fisher se présente,
calepin en main.

— Déjà prête à dicter, Miss
Marston? demanda-t-elle en sou-
riant.

—Non, pas encore. Je veux
savoir comment il se fait que je
trouve dans mon courrier une let-
tre adressée au Dr Norwood. C'est
vous qui avez recu le eourrier, “8

matin?
~ Malis, oui, Miss Marston, c'est

moi, mais je n’ai rien remarqué
pour le Dr Norwood. Naturelle-

ment, il est possible que par inad-
vertance…. mais je ne le crois pas

En effet, Miss Marslon ordon-

na de vérifier les enveloppes par
je nombre de lettres et WU ne se
trouva pas une eeule enveloppe
apostiilée à Washington.
Miss Marston avait beau réflé-

chir, elle ne savait que faire de la
lettre adressée à Norwooëd, maln-
tenant qu'elle était en sa posses-
mon. C'était tellement incriminant
qu'elle n'osait même pes penser à
ce que Norwood dirait, si elle lui
remettait le document, car it lui

faudrait admettre qu'elle en avait
pris connaissance. Les paroles de
Kay Roberts, la déclaration qu'’el-
le lui avait faite le jour où Jean-
ne Hallard était arrivée pour vi
vre au collège, tout cela lui revint
en mémoire. “Vous seriez étonnée
de connaître quelques-unes des
choses que contiennent les dos
siers confidentiels”.
Est-ce de pareilles choses qu'el-

le parlait? D'’aprës le ton de la
lettre, ce marché entre le Dr Nor-
wood et Loren Fields devait exis
ter depuis assez longtemps. Ce
n’était certes pas ieur premiére
discussion.
Mais que ferait-elle de la lettre,

à présent qu'elle était en sa pos
session? Devait-elle la remettre à
Mr Tilden ou à Mr Alexander?
Devait-elle la détruire ou trouver

moyen de la glisser dans le bu-
reau de Norwood, de façon qu'il
(ne crut pas qu'elle avait été lue

par quelqu'un d'autre?

*
Miss Marston effrayce de la ai-

tuation dans laquelle elle se trou
vait, la voyalt empirer. plus elle
y pensait.

Elle se crut graciée au pled de
l'échafaud au moment d'y monter,

lorsque Miss Fisher entra pour
“ui dire que le Dr Norwood dési-
lrait la voir, avec Miss Hallard.

C'était le moment de se débar-
1nsser de la lettre. Ce serait fa-

une fois dans le bureau de
Norwood, de la glisser dans la

pile de lettres qui devait s’y trou-
ver déjà. II ne saurait jamais

qu'elle l'avait tue. Et le secret,
elle le garderait pour ells seule.

Mais à la dernière minute, au

 

 

 

lieu de prendre la lcttre avec
elle, elle la glissa dans le tiroir

central de son pupitre, le ferma à
clé et mit la clé dans sa poche.

Elle ne cherchait pus à s'expli-
quer pourquoi elle faisait cela.
L'impulsion était là, elle Ja suivit.

Miss Fisher et Jeanne étaient
dans le second bureau et elles
suivirent la doyenne dung le cor-

ridor. Kay leva la tête à leur en-
trée et leur fit signe de passer
chez le Dr Norwood.

— Entrez tout droit, leur dit-elle,
le Dr Norwood vous attend,

Jeanne se éentait comme l'en-
fant coupable qui « été demandé
chez le principal. Le Dr Norwood
était assis à son bureau, le re
gard æévère, le sourire habituel
complètement absent.

Miss Marston se sentit momen-
tanément nerveuse, Le Dr Nor-
wood s'était-il aperçu que ea le
tre confidentielle s'était égarée7
Qu'elle avait échoué sur son bu-
Teau à elle et qu’elle avait pro-
bablement été lwe? Allait-il de
Tiander comment pareille chose

s'était produite?

Mims Marston ie croyait ainsi
Autrement, pourquoi appelait-ii
en meme temps quelle toutss lea

Jeunes filles travaillant avec elle?
Le Dr Norwood n'av-- pas la

langue dans sa poche, le moment
venu de parler. Non qu’il se fut
montré sévère à son endroit; mais
elle l'avait entendu discipliner les
élèves, naturellement, lorsqu'elles
le méritaient richement.

— Miss Marston, mesdenicimel-
les, dit Norwood sans plus de
préambule, vous vous demandez
sans doute pourquoi je vous ai
appelées ici

—Je sais — je sais. fit nerveu-
sement la doyenne.

—1I1 existe une situation très
mérieuse, continua le président
du coliége. Une situation qui me-
nace sérieusement la réputation
de l'institution. Et c'est parce
que vous êtes toutes les trois con-
cernées, que je vous ai appelées.
Très nerveuse, Miss Marston

voulut parler.

(Suite à la page 19)
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$500.
EN ARGENT
25 PRIX DE $20.00
Rise de plus facile à gagner,

car avec chaque achat

des

PRODUITS
pharmaceutiques

“MADELON"
Vous obtrnez de votre marchand un
cou ine valeur en argent indiquée
mer ue coupon. Quand vous aver
ecilectionné des coupons “MADELON'
pour un montant de 10 sous, vous
n'aves qu'à les insèrer dans une enve-
opps of les adresser au Dept. des
Primes No. 300. Produits Madtiun
Morg. 6798 rue Bt-André, Montréal
10. en y ajoutant votre oom et adresse
écrits Lsiblement et en nous disant
pourquat vous préféres lee tablettes
“MADEON
Les pumammts drsmeurast ce-dehore de
Montréal peavral mous cmvayer 10 rave
inppem 4 ia placs des coupons, si ellre
Le déuiramt, pour participer am contre.

  

 

 

tote. — pour Indi-
menti morts deMenttun
pour in gerge. — Gemme purgaitve.
Pllnies laxativre. — Crayon Neyptic
pour ls barbe. — Kularia pour
surrer le thé nu café. — Parfum
Mndelon. — Tétine, Sucre Mndçias.
Utmension (Finster) à l'éprenve de
l'en — Lotion après la barbe, --

Broase À dents.

   

 

   
Le concaurs ve termine te 30 avril

© 2 OFFRES SPECIALES ®
Si vous préférez ne pas prendre part
au Concours, lee coupons MADELON
æont échangeahles pour de magnifiques
primes dont vous trouverez ia Îlste chez
votre marchand. 8 vous ne pouvez pas
participer au concours du 30 avril. vos
coupons seront valables pour les autres

concours qui suivant

 

 

 

ment elies
done fatiguf
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le bruit,
remuer.

la foule,

365 jours par année
Il y à des frmmes À qui vous demanduroz 363 fus pe année «on

t et lnvariablement elles vous répundrent: ‘Jde!

FATIGUÉE!
suis

mmes disent l'exacte vérité, Elles sont toujours fati-
: qu'elles ne reposent où non, elles éprouvent une impression

de véeile lassitude: elles n'ont de goût à rien, pour rien, elles fuient
Irur seule ambition semble de ne pas Avoir à
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avoir freours & un tonique comme
les bonnes PILULES ROUGES qui,
en donnant d« Ja vigucur au SUNK.
font distraralire la fatigue et tout
autre rymptôme dû & in pauvreté
du mang, aAcit: faiblesse, phieur,
manque d'uppétit, fatigue, douleurs
de dos, de reins, périodes doutou-
reuves ou irrégulières, troubles in-

essentisilement féminins,
séquences de

VANEMIE), semainen de
traitement, se disal-
pent, les nerfs se maltrisent mieux
et le sommeil eat plus réparateur.

ternes
symptAmen
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 LA

COURRIER DU DIMANCHE
(Suite dv Ls page 14)

tnls bruno aux yeux bleus et
an teint clair. Ma robe de ma-
1.440 sera blanche, longue et je
porteral le voile court. Pour le
voyage, mon tailleur serait en
gnbardine or ou beige. avec man.

teau long vert ou chocolat, ac-
c+ »50ires beige et souliers bruns.

VINGT PRINTEMPS.

R——Votre suggestion ent at-
trayante, je ne saurais rien y
ajouter sl ce n'est que vous
pourriez mettre de la vie à vo-
tre tailleur en portant une blou-
se de conicur gaie et de même

éæayer votre chapeau, Le vert

ben vous aller ct serait très
chic sur votre costume bvige,
pour le mantras et plus nou-

vean sans doute que le brun.
Votre toilette du matin est très
bien. Quant à votre déshabillé,
Je l'almerals avec manche lon-
gue et bouffantr, fermée au pot-
&net, comme vous le suggérez.

  

çQ Ma socur et mol devons

nous marier à la fin de juin, à
Ja même messe, conviendrait-:1
que chaque couple ait son gar-
© “t za fille c'honneur?

IGNORANTE.

.—Bubllucllement, quand on
ne peut former un cortige, une
dame d'honneur suffit pour cha-

que mariée, mais si vous préfé-
rez avoir chacune un couple, il
ny 4 pas d'inconvénient. Les de-
moiselles d'honneur auront des
hes de couleur pastel, l’une

rose et l'autre bleu, par exym-
ple, où encore veri pâle et or
Le modèle de la robe sers iden-
tique À celui de la mariée.

 

 

LL. Je dois ame marker pio

chonement. je mesure cinq
gids ot trois pouces, je suis

t'onde et pèse 120 livres. Pour
la cérémonie, puis-je porter un

co. tume et deux renards?
F1TURE MARIEE DE 19 ANS.
I~ -Vous portez bien sans

date le costume, mais les re-

na. ds ne sont pas pour une per-
sonne aussi courte que vous
choisissez plutôt une fourrure à

« ras comme martre de ro-
vison, écureuil de russie,

 

cela conviendra mieux, le renard

Blourdit la petite taille. Le man-
tau long orné de fourrure légé-

Te rt pâle, vous irait bien aussi.

Un trois-nièces corail ou bleu
poudre serait trés chic. Vous
porterez le deux-pièces pour la
cérémonie et le manteau pour le
voyage. Le rose et marine, le

vert et brun sont aussi de bel-
les uassuciations de couleurs qui
iraient bien a votre type,

Toujours triste :

On n'accepte pas les jeunes
filles de 16 ans dans les Servi-
ces uuxiMaires de l'armée. Ne
vous faites pas tant de chagrin
pour ces taquineries des vôtres.
Quand on eat très jeune, on est

plutôt susceptible, on n'entend
Pas à rire, on se froisse pour des
rlens, on s'imagine toujours que
les gens nous “poussent des poin-

tes” comme vous dites, c'est une
erreur, cela rend malheureux
sans profit. Ayez des amies qui
solent de votre âge, recevez-les,
visitez-les, tâchez de rendre vo-
tre vie un peu plus intéressante.
Soyez moins sensible, moins sen-
Umenta’e, nccupez-vous, vous se-
rez déjà mins malheureuse,

Coeur de 18 ann :

Vous avez dû revoir votre ami
et l'inviter à aller vous voir, de-
puis que vous m'avez écrit. S'il
& accopté et z'il a continué à
vous visiter, c'est que s°s senti-
ments d'autrefois ont duré mal-
gré la séparation, s'il ne tient

pas à vous courtiser régul.ère-
ment, c'est que son coeur aura
changé, i! vaudra mirux pour
Vous ne pas insister. Vous êtes
Jeune, vous vous attacherez à
d'autres plus tard, la vie scrait

trop belle sans doute ai l'on
était toujours aimé dans la me-
sure où l'on aime. Dans l'amour,
il y à des perdants et des ga-

gnants, soyez bonne perdante si
vos projets ne réussissent pas

cette fois-ci, Vous en ferez d'au-
tres qui vous porteront plus
bonheur.

20 ans en août :
Louis Veuillot disait à sa fom-

me quelque chose comme ceci :
“Je suis plus heureux Que tu
m'aies donné un enfant que si
tu avais écrit dix romans”. C'est
vous dire que la première voca-
tion de la femme, c’est le foyer,
la famille, la maternité. Vivez
donc sans arrière-pensée, soyez
bonne épouse, bonne maman.
Plus tard. sl vous avez des loi-

 

  

sirs, peut-être pourrez-vous mui-
rir vos idées et les mettre à exé-
cution. Pour le moment, l'amour
et votre beau bambino devralent
vous suffire.
Qui aime votre courrier :

Il vous faut sans doute faire
un cours de génie forestier pour

atteindre votre ambition, alors,
vous devrez continuer vos étu-
des à nne Ecole Polytechnique.
Adressez-vous au Secrétariat
Provincial du Nouveau-Bruns-
wick, ou encore au bureau de
l'Aide à la Jeunesse qui doit
fonctionner dans votre province
comme dans la nôtre, puisque
cette aide fournie aux jeunes est

organisée conjointement par les
Rouvernement fédural et provin-

ciel. Vous saurez à quoi vous

en tenir et comment vous y
rendre pour réaliser votre rê-
ve. $i vous désirez écrire à no-
tre Ecole Polytechnique, à Mont-
réal, le bureau est situé à 1430,
rut Saint-Denis.
Paul de Québee:
Un jeune homme d'âge milt-

taire, qui vrut aller aux Etats-
Unis, doit demander un permis
de séjour aux Burcaux Gu Ser-
vice National Sélectif. Votre
complet pâle sera convenable a
l'été, mais ce ne serait pas mal
d'avoir un Bomplet plus sport si
vous devez passer quelques jours
outre-frontière. Oui, vous pou-
vez vous procurer les volumes
dont vous parlez, s’il vous sont
destinés. J'ainie la photo, je vous
fais mes compliments,
Q.—J'ai dix-neuf ans et je suis

fiëquentée par un

de vingt ans. Il m'a déjà fait
piusieurs cadeaux. Il aura vingt
et un an le mois prochain. Puis-
je lui faire un présent à cette
o:casion?-- JEUNE AUX YEUX
BRU.
R.—1I n'est pas d'usage que Ja

Jeune fille fasse de cadeau au
Jeune homme qui la fréquente,
& moins qu'ils nê soient flancés
ou que ce dernier soit dans les
forces armées. Vous pouvez in-
viter votre ami à venir souper
chez vos parents, le jour de son
anniversaire, celui lui sera très
agréable.

Q—Pourriez-vous publier un
tableau sur le langage des tim-
bres? — CLAUDE.
R—Faites-nous parvenir votre
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nom et votre adresse et nous
passcrons votre demande dans

Ia colonne des échanges,

Q.—De quelle manière em-
ployer le peroxide pour blondir
les cheveux? Je ne veux pas
qu'ils tombent. Se ver la fi-
gure avec du savon une fois par

jour peut-il faire pousser les
poils foilets? -- LOULOU.
R—Je ne vous conseille pas ce

procédé, La teinture pour ne pas
Abimer les cheveux, doit être ap-

pliquée par un expert en la ma-
tière. Allez chez votre coiffeur
Qui voux donnera 14 renscigne-

ments désirés. L'usage quotidien
d'un savon de toilette n'a Jamais

activé la pousse des polls foilets,

Grands dieux, ce qu’il y en au-

rait de barbus, st cela était vrai!

Q.—J'al vu dans votre courrier
qu'une personne signant FLEU-

RETTE vous demas -…dres-
se d’un foyer ou d'une maison.
Si veus aviez la bonté de me
donner son adivice, je pourrals

lui être utile — Mme R. DU-
BOIS.

R.—Je regrette, chère mada-
me, mais nous n'avons pas cette
adresse. Nous ne acrvons pas
non plus d'intermédiaire entre
nos correspondants.

Orphelin comme vous:

Réal de 21 printemps:

Mêmes réponses qu'au correz-
pondant ci-dessus.

FEMMES

FILLES *
Des milliers disent avoir reçu

un spendide soulagement de

SUPPOSITOIRES

ORANGE LILY
Em usage depuls 43 sus. Inof-

ntlseptiques et déter-
locale

et la

    

  

congestion,

Emvoyez 10c pour emant de 10
Jours et Ilttérncure dencriptive.

MRS. LYDIA M. LADD

  

17
NOS CORRESPONDANTS

DEMANDENT

Mme 3-0... . moncia

tion, Co. Labelle, Route Rurale

No 16, qui attend son 9ième en-
fant deman-e si quelju'un peut

se départir de linge usagé gour

bébé et pour habiifer ses gar-

çons, 2 à 12 ans. Son mari eat

perclus de rhumatismes et a per
du un oeil,

Mile Carmelle 1 se, Sana.

torium St-Georges. Mont-Joll, re-

cevrait avec reconnaissance un
dictionnaire françaia at anglais

usagé, ainsi que livres de lecture

et cartes postales.

 

C'EST UN AMOUR
EPUIS qu'il prend PEPTONINE
Bébé s'endort heureux et cal-

me; it ne dérange plus sa mère,

Ia nuit; il fait des jules à son rée
veil, il est rose, pot lé, <igoureux,
PEPTONINE, un composé de LAC-
TOSE et de FROMENT PUR sté-
rilisé, est un aliment préparé spé-
clalement pour l'estomac fragile
des petits: il se digère tout seul.
La vitamine BI qu’il contient favo-
rise un bon état digestif et une
croissance normale.
Si votre marchand ne vend pas
PEPTONINE, nous vous en enver-
rons une boite contre 60 cents.

 

   Box Jul, Windsor, Ont, Dépt. 3TH
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DÉLICIEUX—assortiment de 8

-

MUFFINS ALL-BRAN KELLOGG
2 cuillers A table saindoux
1 tame All-Bran Kellogg

17 cuiller à thé de sel

Bien erémer saindoux et sucre, Ajouter
l'œuf et battre. Compléter par Je lait et

Attendre que clui-ci
détrmpé. (Un régal! Ce sont les tendres
fibres du All-Bran, À la esveur de noisette,
qui rendent ces muffins ri légere, fi déli-

AU-Dran;

Lmployer Ja recetie de
muffins All-Bran ordinaire,
plus ingrédients suivante:
MUFFINS AUX RAISINS,
DATTES, FIGUES ou NOIX;
ajouter 1; tasse do rnisina,
dattes hinchérs, figues ou
noix, aux ingrédients secs,
MUFFINS AUX PRU-
NEAUX; ajouter ! ; tasse de
pruneaux détrempés, sans
noyaux, auxingrédientasecs,
MUFFINS AU BACON;
ajouter 1{ tame de bacon
croustillant aux ingrédients
oer,

FIRha

14 tasse de sucre
34 tasse de fait

soit

oo, .
8 VARIETES
22

MUFFINS ÉPICES; ajouter
euiller À table de miélasse au
mélange crémé, 7 cuiller à
thé de gingembre ou | cuil-
ler À thé de ennnelle aux
ingrédients secs.

*
MUFFINS À L'ORANGE,
ajouter deux cuiller à table
de zeste d'orange râpé aux
ingrédients rccs,

IMPORTANT: L'usage quo-
tidicn du Al-Bran Kellogg,
soit mous forme de délicieux
nnfling, koit comme eéréale,
contribue à prévenir cette

1 œuf
1 tasse fatine tamisée

21 2 cuillers à thé de poudre à pâte,

muffins

cieux.) Tamiser farine, acl ot poudre à
pâte. Ajouter au premier mélange; agiter
tant que la farine eurnage, Remplir aux
deux-tiers moule À muffins graissé. Cuire
au four modéré (400* F.) environ 30
minutes, Bon pour 8 muffine.

condition de nervosité et de
fatigue qui souvent rénulte
de la constipation, Mien
plus, All-Bran (parce qu'il
cet fabriqué exclusivement
de ls partie vitale externa
dublé) estriche en éléments
protecteurs tels que le cal-
cium, le phosphore etlefer,
Abrolument essentiels pour
vous maintenir en santé ct
vigoureux, Manges chaque
Jour, et ærvez À votre
famille, du All-Bran.

Fabriqué €& garanti pur
Kellogg de London, Canada,

 
    

 



 

 

 

Quand I! vous arrive de n'étro
pns bien sûr de la route que vous

suivez, vous décidez d'arrèter le
premier passant venu’ pour lul

demander de vous renseigner,
n'est-ce pas? Avez-vous remarqué

qu'en paratile occasion, vous ques-

tionnez généraiement quelqu'un
Qui ne connaît pas Ia route mieux

Que vous? Neuf fois sur dix, il
vous répond que, lui non plus.

n'est pas de l'endroit… Et vous

restez là. indécis. perdu, hésitant,
encore plus rempli d'inquiétude.

Vous jetez un regard sur cette
route attirante qui sé perd sous

les grands arbres et qui conduit

vous ne savez où. Tout au fond
de votre cœur, vous avez presque
envie de pester contre l'ignorant
qui n’a pas su vcve renseigner,

Eh bien, mes boas amis. il m'ar-
rive à tout moment d'être vet
ignorant. Oui! il ne = parse guè-
re de semaine sans qu'on m'écrive

en me demandant comment ap-
prendre à écrire. Eh oul! on ma
demande cela comme «1 je le aa
vais, comme si fe l'avais jamais
su Je voudrais bien savoir qui a
bien pu répandre parellie fable
sur mou compte. Je dois a-oir un
ennemi quelque part

Du reste, je cro:s l'avoir déjà
dit. $l n'y a rien que je déteste
comme de dunuer des cuneeils
littéraires . ou autres. Quand on
parle de la manière d'écrire, on

 

Hamburger avec de la

MOUTARDE

Condor
   

  

  

quel

F Condor
SCstard Matar

La saveur prucr'e de la mou.
tarre “Conder” est insurpas-
sable. Son goût fin en fan la
pré'érée de la Province.

PA cursine conodisnne —

—Congimenteanodien”
AUTRES FAMEUX PRODUITS CONDOR:
Moutorde en poudre — Poudre à pôte,

Epices et Essances culinaires,
    BOUDRIAS FRERESLTEE — MONTREAL

 

Apprendre à

  
écrire

Jasette Humoristique

(Collaboration à la “Patrie”

du dimanche).

en revient toujous à la vieills
phrase d'ailleurs fort remaniée
de Buffon: ‘Le atvle, c'est l'hom-
me”. Si je comprends bien, cela
signifierait que chaque style a
3a personnalité ou que chaque
personne à son style, bon ou mau-
vais. dont il tul est difficile de
se départir. Aprde tout, comme
le dit une des chansons les moins
niaises de Chevaller. “on naît
comme on naît” ou “on est com-
me on est”. Se transformer est
done toujours hasardeux, diff]
cie. et souvent fuutile. Si vous
avez les oreilles placées en anse
de cruche comme les a Clarke
Gable, vous pourrez toujours es
sayer d'atténuer cela en portant
vos cheveux longs au bord des
oreilles ou en évitant qu'on vous
regarde en face. Mais rien n'em-
péchera les gens de s'apercevoir,
un jour où lui:tre, de ce petit
défaut.

Vouloir trop changer le style
qui nous est propre. c'est aussi

s'exposer à se donner inutilement
du mal. Faire de son mieux pour
se corriger dc Ses défauts est A
conseiller et c'est magnifique.
Seulement, j'ose crvire que ce
n'est guère en leant les autiua
qu'on se corrigera. On court tout
au plus la risque de contracter les
défauts de l'auteur qu'on lt trop.
D'aucuns conseillent d'imiter Iss

anciens ou tel ou tel auteur à la
mode. Voilà encore un consril
dangereux. En passant, je me

souviens d'un bonhomme. une
fausse barbe notoire de notre lit-
térature, qui ne manquait jamais
de dire avec un geste péremptoi-
re aux débutants qui lui mon-
traient leurs premières pags: ‘LI
sez les Grecs”. Vous auriez dù
voir avec quel air d'autorité il
vous disait cela! Je parierais ma
chem:æe que ce bonhomme n'avait
jamais lu en le comprenant plus
de gree que jen u. c'est-à-dire
Pas plus que les fables d'Esoge
que nous traduisons péniblemert
au collège. Si c'est cela qu'il ap-
pelait lire les Grecs, ce n'était
pas épatant comme conseil. Et je
me demande ce que cela a bien
pu donner à ceux qui ont cru de-

voir l'écouter.

Celui qui lt beaucoup d'un au-
teur préféré imitera toujours plus
ou moins inconaciemment celui
qu'il admire. Dans te domaine des
livres comme dans celui de l’amt-
tié, ce sont toujours ceux qui
pensent et disent comme nous qui

sont les préférés, n'est-ce pas?

Ce n'est pus en lisant ainsi que

l'on se crée une personnalité. Mais
c'est souvent le moyen d'appren-

die à imiter tous les défauts de
celui qu'on admire. Du reste, c'est
bien la chose la plus facile.

Si J'avais un consell à donner
à ceux qui débutent, je ne leur
dirais pas de lire les Grecs va
même les anciens, mais de cont-
mencer par faire tout en leur
pouvoir pour regarder et sen

avant d'écrire, puis d'vcrire le
ius simiplement du monde. Pascal

   

 

 

 

dit, quelque part, à peu près ce-
ci: “A force d'écrire, on finit par
apprendre ce que l’on aurait dû
savoir au début, à savoir: qu'il
faut écrire avec simplicité.
Ecrire simplement, ah! mes jeu-

Tes amis, essayez cela! Vous allez
voir comme c'est. compliqué dé.
crire alinplement. Vous allez vote
comme !! est difficile à un dé
butant de débarrasser son style
de cet "obligato” d'épithètes run-
flintes, creuses et sonores qui
alourdissent la pensée quand il
y en a une, au lien de la faite
ressortir. Voulez-vous des exem-
ples de style emberlificoté? Ecou-
te, ou tout au moins essayez d'é-
couter jusqu'à la fin une des re
dondantes descriptions de savon
ou de cerluinca soupea A la radio.
Vous remarquerez que pas un
met, pas un seul, n'est prononcé
sans qu'il soit affublé par devant
et par derrière d'un chapelet de
qualificatifs. Il faut que le frot-

tage soit un dur frottage, que la
blanche mousse soit active et que
cette mulheureuse soupe soit ru-
tilant

Mes bons amis, je devais vous
parier littérature et me vollà dans
la savonure. Mais, ma chronique,
n'élant pas un roman-fleuve, doit
prendre fin. Alors, disons que
nous en reparlerons plus tard, un

de ces jours. Toutefois, en vous
quittant je laisse ceux qui lisent

et ceux qui veulent débuter dans
les lettres, cette réflexion d'un
vieux critique: “Un beau ltvre do‘t
être lumineux sans être volumi-
neux”. Avis donc auv lecteurs ou
aux fabricants de romans-fleuve!

Jean NARRACHE

  

  

Montez - vous ?
(Suite de la page 15)

— Idoit être un directeur de
cette conipagnie.

—C'est dans dg zrosses com-
pagnies comme Celle-ci, assura
Jean, qu'il y a de l'or. C'est dans
des établissements comme celui-
ci qu'il y en a le plus.

Je regardai ma montre.

—Tl est entré depuis trois ral
nutes déjà. murmurai-je.

— Quel est celui de nous deux
qui a cu le premier l'idée d'’ac-

cepter l'offre de ce monsieur?

 

—- Nous avons consenti tous les
deux. C'est très humain d'accep-
ter une pareille offre.

— Cet homme avait un bel air
engageant. Il voulait nous obll-
£er. Notte physionomie était en-

gageante et il se rendait compte

que nous étions pressés.

La porte de l'usine s'ouvrit. No-
tre homme s’approchait de l'auto-

mobile.

— Je crois que j'en al encore
pour dix ou quinze minutes, fit-
il... excusez-moi! ‘
Jean et moi étlons déjà gortis

de l'automobile, sans laisser un
mot d'explication. TI y avait la

une ruelle. Elle nous conduisit a
lt rue principale. I! nous fallut

attendre cinq grosses minutes
pour avoir un taxi,

Finalement nous arrivimes au
bureau dix sept minutes en re-
tard.

Mais le patron était heureuse-
ment enfermé dans le bureau du
vice-président, depuis une quaran-

taine de minutes.

C'est ce qui nous a sauvés.
 

CETTE RICHE SAVEUR
AMÈNE UNE RÉVOLUTION
NATIONALE EN FAVEUR
DU CAFÉ CHASE &

SANBORN!
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Patrons de
La “Patrie”

 

 

PATRON No 4405. — Les beaux
Jours nécessitent le port d'ensem-
bles frais et confortables. Celui-ci
se compose d'un pantalon court de
sport, d'une blousette chemisier ot
d'une jupe boutonnée. On portera
celle-ci pour Jus courses au village.
Un joli tissu rayé convkndra bien
pour l'exécution de ce modèle.

Le PATRON No 1805 est offert
pour les tallles 12, 14, 16, 18. 20; 30,
82, 34, 36, 38, 10, 42. La taille 16 re
quiert 2 verges de tissu de 35 pou-
ces; pour le pantalon court, 1!4
verge de tissu: pour In jupe, ? ver-
ges de tissu,

Four obtenir es patrons de la
“Patrie”, envoyez la somme de 20
cents mentionnant très lisiblement
nom, adresse, taille et No du pa-
fron désiré, «t adressez le tout à:
“Bureau des Modes”, la “Patrie”,
Montréal,
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Des millions de bulles épaisses
et potelées de riche savon, voilà

ce que vous donne le 

 

SAVON CONCENTRE

mo
   

 

‘our protézer vom eoul la-
et obtenir pn linge plus

» employes  “Mnjestic”!

EMPLOYFEZ “MAJESTIC”
EN TOUTE CONFIANCE

 

 

 

Cuir chevelu
démangeant ?

——

Vilaines
squames ?

 

 

 

 

Flocons
révélateurs ?  

> :

ES FIOCONS révélateur, Je
Mir cheveiu  déiman nt et

 

Vinflnmmation—cen *
clients” peuvent être l'a
ment que vous aves Jes pefl.eulos,

Ils peuvent être le miznal de
danger que des millions de ger.
mes namnclés aux pellicules sont

 

  

  
À l'oeuvre sur votre eu:r chevelu— y compris le Pilyro-porum
ovale, le bizarie “hacille bou-
tellle”,

Ne taides pas. Chaque Jour
que vous attendez peut negrayer
votre Ataf, 8k vous nvez le moin-dre indica de pellicules, voyrz-y
Immédiatement,

y Ayer recours au traltement
i medicinal p

s
LE

Votre bon wens vous dit que
PAUF UA Cas, dann Jequel lox gop
mes nont actifs, 11 est rage d'ems
Dinyer un antixeptique qui atta-
que promptement un grand nome
Hre da germes. Done, employes
l'ant'cept que Tater ne et le Massige,

     

  

  

  

  

\ T'antiseptique ise
Fire tae des millions

de germes associées
aux pellicules, y come

triste Pilyposporuta  

 

PRENEZ GARDE AUX PELLICULES!
Commencez Aujourd'hui l’application de l'antiseptique
Listerine. — Le traitement éprouvé qui a bénéficié

grand nombre
L'ent septique Fésterine tue des

nolbions de gernios paso les aug
relivules, y compris le l'ityros-
pram ovale
Ces disgrarieut, génants flo-

cons et gales commencent à dine
paraître. Vous êtes soulngd de
la démnngenivon ot de inflame
ration, Votre cnfr chevelu sem-Lie plus frais, plus en santé. vos
cho eux paraîssent plus propres,

Des épreuves de clinique mon
trent une amélloration de 76%
Au cours d'u série d'Apreu-

Vre rigides de nique, 76% des
bitlents nffilgés de pellleutes qui
«nt employé l'antiseptique [le
tering ct le massage, deux fois

ar jouer, ont constaté une gran-
amélioration ou la d.xparition

da tout nymptôme, et cela en
moins d'un mois. fMappeles-vous
— L'antiseptique Ilaterine est je
même antiseptique qui est cé
J6hre depuls plux de 60 ana dans
le domnine de l'hyglène bucale
Lambert Phnarmacal Co. (Canada)
Ftd. Faranta,
FAHCICATION CANADIENNE
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Les aventures

Dimanche, 29 avril 1945
ment qu'elle pouvait éprouver, fui9 ’ f . ' ele | éprouver, fi

d'une réfugiée (22525008mac

 

MOTS CROISÉS DE LA “PATRIE”
9 10 11
 

 

(Suite du La page 16)

—-Un Instant, Miss Marston, di.

 

  

aid. Pour être exact, il. furet

écrits sur une machine de votr*

dyenne prenait la nouvelle per
une accusation directe.

 

)
{ i | | EK | | | | | | le Dr Norwood. Attendez que j'aie bureau, Miss Murston. Non pas (A BUEVRE)

2
fini. D y a plusieurs mois, les celle dont se sert habituellement 2222

des rapports -- des rapports in- supplémentaire. S C S

portant au sabotage contre Vef- —~ Mauls mais n'importe qu’ ANDWI H

fort de guerre des Etats-Unis. nuruit pu s'en eervir, Dr Nor -
6‘CTI

rm
CET(TTIRC]
‘CECI

 

C8111100)

 

NORIZONTALEWRNT

1 hair de pore sake — Prudents,
© rennwpmets,

? Qui unlit — Chain
3---Propre — Détacher ou we déta

chery du fund.

S—Rejetée, pan aimise — Epoque.
I0—Ancienne ville de Chaidée —

Exrime @lnette,
11—-Décès, mort—-Pr@-position, mar-

quant privation,

VERTICALEWENT

Ce fut au tour de Jeanne d’a
vuir son moment d'émoi, Le Dr

Norwood avait-il découvert sa

réelle kientité? Avait-i appris

qu'elle était endettée envers une

bande que le Dr Clyde croyait en-

gagée dans l'espionnage ou le sa-

bot ze? Comme elle avait été fol

le! Elle aurait dû se confier au

Dr Norwood — dés le jour de son

arrivée lei. 11 avait droit de se

voir.

Maintenant Il savait — on me

sait comment -- qu'elle n'était

qu'une menteuse. Qu'elle était en

rapport avec des gens qui combat-

tent son pays peut-être plus effi-

ocucement que leurs soldats lut-

taient contre les nôtres sur les

champs de bataille,
Elle allait parler, faire une con-

fession complète, lorsqu'elle se

rendit compte que Norwood par-

lait encore.
+—S dit de la node qui tombe = Qui suit les Incigee de Jo 1 -

10 usage, Bina mane de ene Ces rapporte, sjouteraije,

$ in Imprimerie planches À ree

|

2-charge dun Ane — Qui a ha Salt dactylographiés. Le dacty-
horde Pron. personnel (Ze bitude de riser lographe, vous le savez, est pres

  

 

 

6 sen Hine) hati tee

|

3Cunt station vn juetice- Momsra are aussi individuel que le ma-
Sasp- Psion d'hostiiefe eutre agraire. 1 :. H n'y a pus deux machi-

LEre Een og. CONS. ropulatise — Membre ;, qui écrivent exactement pa-7 pes capèces  d'ruphor d'une as<oclation d'ouvriers. i Bae qu'elles © à quel
. -oune Vide de| EToralité du Saharn. sur l'Igbar- reil. après qu'elles ont servi quer

vs Ire ghar — Ville de Brigique, prov. que tdmps. Elles prennent des ca-

: : de Lise. ractéristiques que les détectives.
$-—Reconnu vrai — Couches pi£- par leurs études des machines, ont

Su + er ‘1 problème
de dimanche dernier
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RAVISSANTS —
Nouvelles couvertures

Nouveaux couvre-lits

et autres nouveaux articles

faits avec vos
VIEUX LAINAGES

à un COUT
MODIQUE

nous parvesir.

Une femme de Québec éeriti

I a
PAS UN OBSTACLE

Nous pnyonn N
100 livres 66 jp
vleur ininages A
que, Formes rroune
pour vos Psnédéitions afiu
de profiter de cette offre.

  

FAITES VENIR LES
BROCHURETTES
ILLUSTREES
GRATUITES

FAIRFIELD
& SONS LTD.

Filatures de laine

WINNIPEG, Man. 

  

   

ta res de Iris, -
- du règne ani-

le.

étque du vent du Midi

s— Hoeptile so

 

ar:.n habitant le Mi-

11—Indub table — Fabriquées dann
une usine.

pu classifier presque aussi exac-

tement que les empreintes dixita-
les. Seulement, les recherches sont
plus longues à cause de ia procè

dure par élimination. Je regres-1 de ta France — Sul
U LIN All KIEUNN 10 Nf action pe tuatice. ra une le d'avoir à vous dire que les pa-

I|M RIE|S SWIDIU|C |10—Phllosophe Atéutique — Cable piers Incriminants dont je parle.
de ia bre d'une ancre. furent écrits our un dactylogra-

pne appartenant au Collège Hal-

 

paiements. “Si un

courrier.”
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Deux agents d'assurance vantaient la promptitude avec
laquelle leurs compagnies respectives effectuaient leurs

§ omme mourait ce soir,” dit l'un, ‘sa
veuve recevrait son argent demain matin par le premier

"Ce n’est rien”, dit l'autre, “écoute un peu! Notre bureau
est situé au Gème étage d'un immeuble qui en a 59. Un
de nos clients, ayant son bureau au 50ème étage, est
tombé de sa fenétre. Nous lui svons remis son chèque
quand il a passé notre étage.”
MORALE—Si c’est une prompte réaction que vous désirez,
essayezles McCurmickaJersey Cream Sodas—voussdmettres
immédiatement qu’ils surpassent tout en fait de qualité.

M:CORMICK’
JERSEYCREAMSODAS

AU CANADA DEPUIS PLUS DE 80 ANS

12F-45  

wood, dit Miss Marston. Avant

venue de Miss Hallard, les élèves

venaient fréquemment l'emprun-

ter lorsqu'elles avaient des rap

ports ou des lettres à écrire.
Maintenant, sans doute, c’est miss
Hallard qui l'utilise.

— Je comprends cela, dit Nou-
wood. Je suis profondément bles-
se, comme bien vous le compre-
nez. I) est incroyable que pareille
chose se soit produite dans oe
coliège. Qu'une élève quelconque
trafique avec l'ennemi — mais

c'est absurde! :
Jeanne respira plus a l'aise. Ce,

n'était pas ce qu'elle avait re-!
douté — le Dr Norwood n'avait
pas découvert son imposture,

aprés tout. Mais tout le soulage-

  
  

“lande
“Cordon

au fumet

ar: J. Wem OLIVET, Vibe
Wontréal
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cafe canadien
qui soit=irradié<

Harold F. Ritchie & Company, Distributeurs dansl'est du Canads

RENOMME POUR’ SA QUALITE DEPUIS PLUS DE 40 ANS   
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LA VIE COURANTE Beaux sujets de discorde

    

 

   
       

   

 

—\Hfred, voici une lettre pour tol,
Elle vient de ton patron, et elle owt

ivée 11 y à quelques Jour,
pr _…_ = Ze

} 3

T

D

— Moa meilleur rasoir!

   

  

    
  

 

  

  
  

  

 
Serves-vous de son rasotr pour al- Ouvrez toutes nes lettres ct_ensuité
guiser vos crayons ou ouvrir des oublicz de les fui remettre. . . pen-
pots da confiture. dant quelques jours
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DINER LR BH —Sen frère est un chevalier d'in-
A SRC51 " dustrie, son oncle Amosof a tante

juste ha SOI oc Jeanne sont avares. . -

Insistex pour ajuster son chapeau
EXen public.. ou wéme priviment. . . Fly

® Ledger Syndi. ate

=Ses orollles sont toujours we

objet de risécag edu
Sn
CDI

ix ;
i <

A Sy L

 
 

- Amusez-vous de . J po. Ne perdez pas d'occasion de révéler à vos amis que

a ses difformités lorsque vous bh . \ .

êtes avrc dre amis, lorsque , vous trouvez na collection d'anis peu reluisante,    

 

—Je croyais
; que tu l'ava

lave ton teint sombre.

Pris H était ennuyant ie fini. me — 4 taut quelquechose a un bei vêtement,
ons déjà nous de

Tu paruis anémlque re

sous d'amende, ,; <

@Q

La)

KioF4
pi

4

|
Ri Insistez, por choisir ses véteinenis a

“a
woubliez pus de détailler vs défauts

Retournez sou livre à la
devant le sendeur,

biblivthèque, alure qu'il est au plus Intéresmant du volume, UM 
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Beaux sujets de discorde

 

 Mon moiliemr racoirt Alfred, voici une lettre pour tol.
- Fille vient de ton patron, et ete cet

se rivée M y quelques jours.

-— ù > i -
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/ ~ So 1 mh
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| Nan! J 4 fe  
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2 es 0 = SPrver-vous AC sOU PASOIF pour ai- Yun ren toutes wow lettres of ensul
) guiser vos crayons ou ouvrlr des oubliez de les Iui remettre, . . pen-

~ pote de confiture. daut quelques jours

WE

bon 2 , Ta -—Son trère ent un chevalier d'in- s
iMac -À = 4 N ausir!®, «cu onéle Amon et an tante te

Le. à Jeanne sont avares. , « (=
Insistes pour ajuster son chapean, 7 PS . ; cr
en public. où même privément. . . (=)

Ledger Syndicate =
—Ses oreilles sont toujours ua /

abet de Hide A

ie ä
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Amusez-vous . io Ne perdez pas d'occasion de révéler à ves amis que digs 0% |

h êtes avec desere ditformités lorsque vows ¥ vous trouvez sa collection d'amis peu reluisante,
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 «I te faut quelque chose qui ton teint sombre.

Tu parsis anémique dans un ted vêtement.

 
   

      

 

  

Fralster pour choisir nes vêtements et
n'oublies pas de détailler ses défauts
devant le vendeur,Retournea son lire à la

bibliothèque, slors qu'il cet au Plus Intéresennt du volume,
—

menace  
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SI VOUSACHETEZ CHEZ NOS ANNONCEURS,
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7 Fais-tu um trotioir Est-ce que c'est censé
de ciment ou wa être drôle? Je veux sé

parer les deux côtés du
jardin. Tu n'auras qu'à- ZN

NOS LA
LOUSTICS  —  

 

   

 

  

   

  

       

    
  

 

      
Tout va

- très bien. | Nous aurons Jal pelne à erol-3 poser ua
hy Serain nel ); Lentement ! des jardins ) re qu'un mur-

 

  

mais sûre séparés. daly ceau de corde va
Lent. fait des sépe-— yous em ,.x rations peur pécher ÉR

que mous de vous <-°
n’'ayons pas chicaner |     

 

 

… Attends de savoir ce
que nous allons ne

  

 

Nous nous sommes divisés. Je vais planter
des tomales, semer des concombres, des

 

Megarde, maman. J'ai les graines de radis,
de betteraves, de initue, et d'échalottos.      

   

   
  

  

 

Je trouve
Tu es surprise, n'estce pas, ‘! tout cela épa-maman® Tu regardes les jar-

|

tant. Mais unedins des voisins? Comment

 

 

 

temps de m'occuper de

tous ces jardins?

  

Lt
( Commens pourrai-Je trouver le |

 

  

    

 

 

  

 

U n'y a pas de place pour me réCe poèle va cuire, frire, cuisiner chauffer les pieds.
économiser l'essence.

 

   
  

   AYEZ SOIN DE MENTIONNER LA “PATRIE”
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© Cing houses, de lomfamals moto: Elle se 26
veilln, sous Findiuence de son sivas . .

da auAee ae eo a

 

   : il y avait une jeune fille dans mon rêve. Elle \
s'appelait Daphné. Elle habitait su Ne 701

        
  

     

  

  

      

 

e

voleur. C'est de sa faute
si Fai passé cing ams em
prison. Tu sais que j'étais

innocente, Fossette.

 

 

AMEUSLEMENT FACILE À CONFECTIONNER
AVEC DES PLANCHES OU UNE SÛCHE

ET DE DONS OUTILS...

ak  
—Klève Jack, dites-mol qui a as-

sassiné klenrl 1V.

—Je ne sais pas, monsleur... pa-
pa ne veu!t pas que je lise les Jour
naux, excepté fes contes lilustrés

ot lo “Domaine des petits”...
 Demandez notre catalogue

AMERICAN MALL DEALERS
193-4, Boulevard Charest, Quid   
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Juste quand J'avais
une chance de ga-
goer une partie con-

 

  

  

 

  

 

D n’y aura pas de sou-
per pour vous deux.
Vous avez compris?

 
 

 
 

Maintenant. préparons la citronne-
de. Passe-moi le sucre, Léna. À

être surpris em
voyant cela

 

 
 

 

 
T7 pr

Les hommes sont JUn peu de terre © tellement Fourduudst
ee  
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Mun chéri, quand tu ulète ; Va-ten! El ne faut pas
tras le conduire chez sa g NeLine rendre aue mon bébé te vole.
tante, ne la laisse pas le 9 bien soin, J

tâter avec des bonhons.

H n mangé tous ceux

qu'il peut manger au 4 ———
Jourd'huL |

ZONZCN ||; da SR) a
  

 

5
|

 

    
 

 

     

  
de me suis searté de
mos chemin pour évitez

ce restaurant,

  

 

 

 
 

 

de suis contentBonjour! que
Qu'as-tu? tu sols arrêté. Voici

les photos prises au
bal des employés de

La colle. , . 1

  

Fal dit que 2
ne sortirals gn
A moing que ru
o'amdaes i:

 

  
     

  
    

Enlève cette phote “Pi :
à ton chien. i ToSena

iy, ° tu as là!

Voici ta photo sree le
Jeune Mireille. 8 Dick qui tient

4 uae jeune fille
par In tallie
est blen bonne. y Sols un bon

gl chien et rends
mol cette

 

   

 

 

- Qu'eat-co que ceatt
À Jiggs assis entre deus

Jeunes fifles?

  
 
  
 

/eDOMAINE
EBesasas    BRACELET
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Quelle différence?.. Es à MESSIEURS

a 8 0 Arte ed Be

1

  
Eutres done, mon cher ami.. Tls

me ve disputent pas: ils parlent

tout simplement politique...

Mis

3 selene! ee 204@iimVIET Soiette, og

tapes.coche, ras
2 ca”DEMANDE2 pouf

Ry ENSON = YF! 20’   
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 ‘ SEes,
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SLal 4

  
 

Chirurgieesthétique © ||
2-———3 :

V7 use
UE —Vous désirez avoir le nez moins

gros? Rien de plus simple!
Nous allons d'abord exéouter un

Jéger massage...

 Pour 1s vente de
quelques boute.l-
  

         

  

los de parfom,

de 3230 AMEN
MIEN A DEBOURSER RATIT

LJ

PRII

-r tT?

=Une seconde, jo n'ai pas ter-

od

—I1 suffit maintenant dea ente-
ver un petit bout.
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' Une boîte de bonbons de deux Uvres of Jo Ÿ-

HENRI naar fof
|

i

 

    

  

 

 

 

 

 

   

   
     
 

    
  

    
Encore? Très bion. Tu pis

soixante-cing livres! 
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Plusieurs personnages que vous veyez évoluer dans ces pages illustrées reviennent tous les
jours dans la “Patrie” quotidienne. Par exemple, Jos. Bras-de-Fer, Philomèneet le Surhom-
me paraissent dans la “Pairie”, du lundi au samedi de chaque semaine.
De plus, vous trouverez, dans la ‘Patrie’ quotidienne et dans la section-maganine de la
“Patrie” du samedi, les aventures de Margot, de Jeannine, du Major Tic et de nombreux

:| autres personnages typiques.
| Demandez à ves parents de vous procurer ce petit plaisir en s’abonnant à la “Patrie” |diene, 
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21 C'est ma jour
née de repos et Mais Alexa.udre reçoit sa

Vite,
faire le ménage.

il faut feral rien petite amie Patricia.
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Vite! Pas de farces! B —, A
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hee
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C50 vais porter ma pus
| 1,

er ettoyer le
doir pendant que ls
petite he belle robe. J ux

u'Alexandre soit fier .
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Dansons au son de
cette musique, Sloga

 

 

 LA PATRIE 

PHILOMÈNE

FETE D'ENFANTS,

4k
A LECOLE,

AUJOURD'HUL

 

Bonjour, Nénette.
Veux-tu danser ce
“jitterbugt”

 

 
 

 

  
       
 

   

 
 

 

  
 

“Le travail améliore

la vie de l'homme

légende marocaine

   

 

  
    

Pour tout bon Mahométan, il
n'y a qu'un Dieu, qui est Allah,
et qu'un prophète, qui fut Maho
mot. Mais Mahomet, tout en pri
chant dans le désert, sut faire
école. Or donc, II advint qu'un de

Remplacez les espaces d ancs par
des lc‘‘-ea de façon à former des
mots qui croisent de bas en haut et
de gauche à droite. (Solution pro-
chaine),

      
   

 

ses disciples, arrivant par le sulftalt que les oppulations rurales plus croître que le “deum”“ ow pale

s'émerveilla d'y voir pelner les
campagnards plus que partout ail-
leurs.

~ Pourquoi vous donnez-vous
tant de mal? leur demanda-t-il.
— Parce que, suns le travail, la

terre ne s'améliore pas.

= Vous l’avez dit! fit l’envoyé
du Prophète. Persévérez, bonnes
Kens, et .os dattiers pousseruat
plus haut que vos minarets et don-
n ront plus de frulta que ceux de
Damas.
De ‘fait, depuis lors, les palme-

rales de Marakech sont sans ri-
vales dans tout le Maroc.
Continuant son chemin, le saint

émissaire remonta au nord et, à
mesure Qu'il avançait, 4 <bonsta-

 

dans le voisinage de Marrakech, |de ces régions se soucinient moin [mier nain, aussi improductif que
de secouer leur apathie naturelle. [rabougri,
Vautrés devant les gourbis ou ac-
croupis près des fontaines,
hommes ne s¢ levaient même plus

à son approche,
= Pourquol ne travaillez- vous

pas? s'enquit-il.
L'un d'eux rétorqua:
— L'homme n'est pas fait pour

travailler, -C'est à la nature do

subvenir à ses besoins.

— Vraiment? se récria le repré-
sentant du Prophète. Eh blen, je
vous dis, moi, que vos palmiers
ne dépasseront pas les cactus ot
que votre paresse frappera de até-
rilfté ce pays.

Et c'est pourquoi, depuis c=

ies my

CONCOURS AVEC PRIX
CHAQUE SEMAINE
Cinq prix seront tirée cha

que dimanche entre tous les
enfants qui auront envoyé les
reponses exactes aux problè
mes publiés dans cotte page
Autant de bonnes solutions
sautant de chancen de gagner.
— Vous pouvez signer d'un

pseudo, mais envoyez vos nom,
Age et adresse véritables, tcxpé
diez a P'tite Mère, Le “Patrie”,
Montréal,

jour, le Maroo du nord ne laisseeeeeme

 



 

  

 

   
   

 

 

     
   ESRI Merci peur mon revolver. Je com-

=£=\ prends que Blanche et Coeur-de-Pierre
ag sont partis pour Hollywood?ROBERT —

L'INTREPIDE
Blanche 3 dit à Coeur-de-Plerre
que lorsque Le Rouge a sauté, elle onfé, Là-bas, munis cette section est presque
avait remarqué une annence de entièrement submergée.

café.

 

 

 

 

   L'eau monte trop vite. M mous faut des
chaloupes pour évacuer les réfugiés qui

sont dans in vieille école

Auriez-vous par hasard Mais
tn jeune homme blond niesiravec une blessure à la Quoi? Vous êtes detête: a Is police?

 

  
 

  

  
   

     

  

 

  

 

M y & deux chalou-
pes plus loin, Nous
silons les chercher,

Du calme, on viene
dra à notre secours |
d'une minute a ton d'un pouce par

Flle n'a pas de ra
maa. Ils vont em ap.
porter ume autre

mmes aussi. Nous rn
avons perdu unea l'auére. eing minutes, 

 

 

      

   

   

      

 

   

 

HOLA! TOI! N'AP- Nous aurons besaln de
PROCUE PAS DE tout ce qul va nous

Espèce de gredin'
Pense donc à nous 

Te courant emporte Is chaloupe et l’entraine
dans les eaux nolivs, alors que Le Rouge
cherche à sauver sa peau. 
 

 

Magasin
de ma
tante
Alice   
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JOSEPH LA MALCHANCE |
Neus ne sommes pilus jeunes, et
H est inutile de vouloir nous
faire passer pour jeunes.

 

  
 

   

  

   

 

y <
ces soi- Ca we te fera pas

a mourir de te cou
À cher tard une fois

Tu peux dormir
Jusqu'à neuf héu-

res, tl tu vemx.

— -

   
Pru m'importe ce que tu dis. Flos  Le meilleur ami est toujours sen lit. Des gens

vieillissant, qui essalent de se sajeunir, sont les
meilieure clients des médecims et des entrepre-
neurs de pompes funèbres.

Ja te eroyals fats-
gué! J'en ai aaseg
entendu. Dors?

   

  

    

   

  

   
   

    
    

  

     

 

 

 

 eet
  

 

     

 

 
DEE. SS

[ Est-ce
. Prépare In poële à frire. JP serai

possible? | ns Oui, j'en al entende parter. Des de retour au coucher du soleil

Vraiment: 3 Lu gros. en i ffet. Prépare-tol, je neral
Na aN prét duns une demi-heure

‘
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Sy En plus des pages illustrées que vous trouvez dans cette section de la “Patrie” du dimanche, vous pouvez
9 & lire dans la “Patrie” du samedi le récit des aventures hilarantes du Majer Tic et de Margot, des avatars de la

Nr Q A, petite Jeannine, d’Armand et du Chevalier Masqué. Que dire ensuite du capitaine Minuit, de Roger Courage
Q NN & © et d'Yvan le Terrible? Enfin,il y a les fameux tours de force du Gars de la Marine, grand mangeur d'épinards.
& & Vous ne trouverez nulle part ailleurs autant de choses amusantes.

R Demandez à vos parents de vous procurer ces récits amusants, par un abonnement à la ‘Patrie’quotidienne.
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ne puis pas.

 
Diane est étendue aur les genoux de l'idote derte, |

Mooll-o-Mooll.

 

  
 

 

Envoyez-moi ia jeune fille. Jo
voudrais lui parler. L'étranger s violé les rites sacrés. Mooll-o-Mooli

n'accepterait pas notre sacrifice, cette fois  
 

    

 

 
 

Tu vas être honoré, étranger. Ton coeur
sera percé de cette flèche dorée, lancée

des mains de la princesse dorée
elle-même,

  
  
 

Le Fantôme, Inanimé, est soulevé avec
précaution, Les Mooli ont déjà appris à

respecter ses poings puissants. I eat enlevée de sur les genoux de
idole.

A wulvre   
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=Tu peux me diposer par terre maintenant, mon chérl. . , Is tra
dition veut que tu me portes seukwment à travers l'entrée.

=Flles n’ont pas seulement résolu notre problème de main-d'oeuvre,
elles ont auvsi lu chance d'arriver les premières à toutes les ventes

après des incendies.

;

;

‘

=Ce n’est pourtant qu'hier que Machin m’a dit que les détails don
més sur l'enveloppe de ces gralnes de semence se Lssient comme

an conte de fée, |.

re Fo34)
| 0 iy /

Me:À
1 El

—Mett-ay un peu plus d'entra'n, Mme Chose… Imaginez que ce Cinquième étage: lingerle, robes, chapeaux. , . et les ne quiballon est votre marchand de bas de soie et que l'on vient d'an- w'écoutent pas quand Je leur din de faire attention.
noncer la fin de La guerre,

n —_ mr= t Mettez votre apparcil dans le Vous VOUS ravisez el vons ropres
escamoteur chapeau, Wl sera invisible & petite [nez le mouchoir, C'est naturelleB Lechapeauescamse a d distance, méme al vous montrez ment celui de la care B dona vous

> h | l'intérieur du couvre-chef. Vous |vous emparez, alore que le vétlePrenez non pas un Dei { aurcs deux cases, l'une sous A, [table objvt emprunté reste à vos
pon ple aul ne forait Pita nu tod ’ l'atre sous B, qui vous permettront (tre disposition dans la rare A.
Dlcarer malsunchapeau rigide. ' de faire des apparitions, des dis-
ton ayant chacun à peu près la Le paritions, des échanges.
forme d’une demi-cIrconférence. Bupposez que dans Jn tour irow e i ol quelconque vous ayez besoin d'em- Mentre peu Dahour fan laforme enacts ch EE srunter Un mouchoir «t de l'é- " ou Messieurs, où piveyer sir le cha hi t 1v0 Primes à voire ehoipean lui-même en coupant peu à rhanger contrs un autre, vous DEMANDEZ TRE
bru vos deux morceaux de carton. avez mis d'avance dans la case 3 NOUVEAU CATALOGUE

lis ecront placée dans le un mouchoir à vous. Soulevant ad eine
ehapeau l’un à côté de l'au- d'avance le carton A avec le petit Vienna Ge be à we ”

! tre, les deux côtée rectill- _ cordon noir qui facilite la prise. + Nace
Rios se touchant vers le fond en coupe la position des deux car- venons ea formant charnière. sou Jetez le mouchoir Smprante he de ot tude
a + a ° rties courbes tona. Lorsjue vous avez oblenu Vous collez sur le tout du papler dans le chapeau, c'est-à-dire dans 8
arrivantàtoucher Là garniure de [la bonne coupe, vons collez une [noir et en A et B un petit mor- [la case À dont vous rabuttes le Tv co.
œuir. La figure ci-cvatre indique bande de tolle qui réunk ces deux çeau de cordon noif. b'couvercie, mais tout en caveant, i RE 
 

rmmeme
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r un nad, qui pi-
aviem américain. Il atterrit en sécu-

n

 

|

  

 

découvre une sentinelle
vers

  

   

Que peuvent faire 5
les nazis en Chine?

 

 

\

a A

mo 10/2

7 =

Ce nai ne le
sait pas encore,
mais je vais avelr

 

la réponse à cette À
question dans um g

     

 

   
 

 

inquict! Je vals aller
qu'll peut biem avoir. 

De gros nuages s'amencel-
lent dans le ciel et je me vois

   
  

 

Bd Ce n'est pas Bernard qui sert de
ce bois?   

 
 
    

MENTIONNEZ TOUJOURSLA “PATRIE”SI VOUS
FAITES AFFAIRES AVEC NOS ANNONCEURS
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LES FRANGAIS
NDOCHINE

  

(LIRE EN 9e PAGE)

    

 

  

L’étendard russe sur le Reich
Paom

   
OICL une scène ta pique de l'Allemagne d'aujourd'hui, ne cote

taine d'ancfens prisonniers pusses lihérées se dirigent vers Care
    

OUS voyons ci-dessus la silhouette d'un mitrailleur américain à son posite dans une ancienne ucadée rlère dex Ugnes. Lx portent l'étendard de In Russie rouge, Ia faux

mie militaire allemande. I garde plusieurs mHliers de peisonniers allemands réunis dans la cour, et le marteau. Des centaines d'autres prisonniers encombrent les

L'Académie à dix acres de superficie et abrite 20,000 prisonniers des Alliés, routes allemandes,

ee==

Sans la crainte du DRAGONNOIR,
les Nippons demanderaient la paix

(LIRE EN GBe PAGE)
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JOS. BRAS-DE-FER

 

  

   

        

   
     

    

 

 

Je Fa] abandonné à

en mille d'ici. Il me
fatiguait. J'en au-

rai un autre

 

   

 

ce véhicule. Tu es passible
de passer en cour martiale.
Tu aurais dû vérifiez l'es-

 

    

    
  
  

 

l’ourgaoi y at
i il dos usines? Je |

n'al qu'à com-
battre, Le reste
ne me concerne fl
dupe ow

 Pour des lettres, des pro-
visions ou d'autres choses
nécessaires à la guerre, Le
grand problème de ta guer-
re est le ravitaillement

     
  

H vient de milliers de milies. Pour le rem-
1 placer, 1] faut de l'espace dans un cargo. . .

Cet espace aurait pu servir à des munitions
   pas combien tu en as be

soin, et ce que cela veut
dire en temps de guerre? A

     

 

    
  

 

 

 

    
    
   

    
   

   

     
  

. Oui, Jerome. Mais une ar-

mace doit compter sur le
ravitaillement. Le premier
homme srnsé
sait qu'il doit faire at-

     
 

 Cette page va faire le tonr de tous les camps
Porte le mien. Voici As-tu un né de soldats, à travers Le monde, wimuliasnÿment

d'autres chaussette 1) me { cessaire epour
semblait que tu ne t'in- les premicrs

quiétais pas de ce qui de
visit arriver? E

  
   

 

Voici la moitié de ma ration d'ur-
gence, Quand tu ne gardes pas tes
articles tu te trouves à em consem- Heureu-
mer plus que ta part, cé c'est un © sement,

Autre qui en souffre. un de mous

   

   

  
    1! ne nous

reste qu'environ

 

soins. J'ai
une ampoule. si

As-tu den
cigarettes? À

Ne regarde pas 2 , .. :

m'avait pourtant : ;
pau besoin de . :

Prendre tant de :
Préceu

’ Casse-tête
; Cc E A Prenez votre carte géographique

de France; en reconstituant l'urdre
ABO N des lettres que vous déchiffrerez

dans le carré ci-dessous, vous trou-
OIlU|VIE verez les noms d'un département |

français et de deux villes du dépar-
1 E E tement. (Solution prochaine). ï

Ed
FDR

D
SIE

 

  
  

   

 
 

 

 
 

 

 

 

Casesvides
Remplinsez les espaces par des

lettres de façon à former des mots
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i
de la lune pales que vous pouvez lui apptiquer JL qu eddrone,onrer

M est jeune, gracious, aérien cet |otion votre goGt. Eaveyes votre es | | .

cagrié de ln lune. Là a ées couleurs ‘sal à P'tite Mère... “en

 

D
I
S
C
I
E

        



 

 

 38 —— 
 

La Collection Gagnon,
un trésor national

 

La “Municipale” de Mentréal se range parmi les premières biblio-
thèques du pays. — Sa collection Gagnon lui donne un rang
exclusif. — Qui fut Philéas Gagnon? — Acquisition de la Collec-
tion par Montréa’. — Quelques trésors. — Oeuvre unique sur le
continent.

_—_———.————————
(Texte et photos par EUGENE STUCKER)

Des institutions municipales de la métropole canadienne, if cn est
qui sont «importances diverses L'une d'elles l'emporte cer.ain-ment

sur les autres par ie prestige intellectuel qu'elle jette sur la grande cité,
et qui fait considéree son nom chez nos v ns, voire par delà les
mers: c'est la Bibliothèque de la ville, désignée plus familièrement com-

me ‘la Municipales de MontrésL

Par la pureté et Ia richesse de”, salle des Périodiques. De tou-
ron architecture: par l'abondance

3 tes les bibliothèques du pays. cette«le la lumière à laquelle elle don- “ ;
ne admssion: par la beauté et salle est celle qui s'abonne au plus

commodité de son ameublement ; &TAN4 nombre de revues et de jour-
surtout par le nombre, la diversité PAUX- Ces périodiques sont consa-

jeres aux problèmes municipaux, à
la finance, à la comptabilité, à la

i politique internationale et intérieu-
re. aux arts, à l'histoire. à la litté-
rature, aux sciences, à tout ce qui
peut intéresser le chercheur hon-

| nate. C'est dans cette salle que lon
iretrouve le cachet distinctif de la
Municipale des premières annévs:
les revues scientifiques y abondent.
Les artisans qui veulent se tenir
nu courant des méthodes modernes

"des différents métiers, sont ici en
plein dans leur élément.

+ + +

 

 

 

 

  

 

Dés l'établissemen: de la Muni-
cirale dans son somptueux édifier
ne:uel, on y à iménagé une autre
sulle, d'un caractère exclusif et qui
la rend digne d'une prédilection

Trerticulière de la part des Cana
diens attachés à notre histoire, à
nos traditions, à nos glolres et à

nos épr.uves, à toutes nos yues-
tions ethniques. C’est notre Salle,
ou plus couramment, notre Collee-
tion Gzgnon, dont les oeuvres se

rapportent excluaivemen: au Cans-
da. Cette Salle. comme le dit son

" nom, contient la nembreuse, rich”
des écrits, des cartes et autres |et précleuse Collection Gagnon, qui
documents concernant exclusive y est entrée en 1917. Mais depuis

ments lv Cuauda. Sa “Collection”. ce temps, on lui à ajouté une partie

trésor canadien inestimable, est |d- la collection Aegidius Fauteux,

aujourd'hui [a plus belle richesse ln bibliothèque de l'abhé Wilfrid
de la *Municipale” de Montréal. Morin. l’'AlbumViger ot une collec.

tion de chansons de M. E-Z. Mas-
sicotte,

 

 

 

EARS GAGNON a pass
trente aus à recueillir des livres.

 

et la valeur technique, scientifique.

historique et littéraire des volumes
gn'eile met a ia dispositivn du pu-
tite. elle a une place des plus proé-

minentes parmi les plus remar-
quables du continent.

GRANDES SALLES A CARACTE-
RE SPECIAL

Ta Municipale de Montréal sc
giorifie à juste Utre des vastes pro- des tros

  

 

.
+ ++

Puisque nous fétons cette année
le centenaire de notre historien na-
tional, François-Xavier Garneau,
disons que cciie méme salle pos-
sède aussi la collection des manus-
crits Garneau, d'une haute valeur.
On y trouve également les notes

historens Garnrau. Cel-

 

 

La Collection fiagnon est le rendez-vous par excellence des érudita
MM. Emile Falardeau et léandre Ampleman se trouvent bien dans

leur élément, comme généalogistes.

portions de ses nalles. Deux de cel- les de M. Hector Garneau présen-
foe -eb su,fisen? à elles seules pour [tent un intérêt Particulier, puisqu'il
der à l'i:atitriion une valeur|est un anclen Conservateur de Ja
spiclale «t un caractère particulier. bibliothèque.

= + % «=

M. Hector Garneau, ancien con QUE ETAIT PHILEAS GAGNON?
= vateur de la Bibliothèque, fonda Puisque les connaisseurs estiment

Le C.P.C. lentement

LONDRES, — L'armée de civils anglols remet aux sutorités ses uni-
farines, ses manques à Çuz of ses tuyaux d'arposage. Tes habitants des

alvin contre lea ralds font leurs adieux aux trous qui ont été leurs homes
pendant quatre ans of plus. Quoique le service de la protection des civils
enntre les raids ennemin fonctionne encore, Il n'est plus que le rquelette

  

  

 
 

LA PATR|ET———=—— 

 

11 est réconfortant de constater que Is jeunesse étudiante s'intéresse
à ce grand muitre qu'est notre histoire. La Collection Gagnon est

bien le Temple du Savoir le mi veux ou‘illé, même pour ceux qui
y travaillent ©n collaboration,

À une si haute vuieur La Cotlestionst-
Gagnon, ll serait seyant pour b

public de connaître le bon’génie qui
a cu is patience de La compiler. M.
Philéss Gugnon étalt un Québécois,
Son père, néz:
donner à Philéas une élu-
commerciale, Mails sa vocation n'é-
tait pas d’accumuler de l'argent, Bi-

bliophite, il ne tards pas de s'udon-
ner i sa passion pour les livres. Ii
prit trente ans pour aniasser Is col-
lection de livres canaldiens la plus

belle, le plus précieuse et la plus
complète qui existe au pays. Com-
me il a fait de ces livres un catalo-
Que raisonné, et qu'il a publié sous
le titre d'Essai de bibliographie ca-
nad.enne, cette Collection est com-
nue jar tout l'univers.

+ + ¥
Personne autant que M. G

fut junals autant au fait des dé
tails de notre histoire nationale, Il
est difficile de soupconner ce qu’il
a réuni dans sa précicuse biblicth&
que. Ses préoccupations de biblio-
phile n'ont pas «mpêché ce fervent
Quéhévois d'être bon paroiasien et
bon fonctionnaire civil. Il à passé
par tous les degré de l'échelle pa-
roisstale: pendant une dizaine d'an-
nées il représents son quartier à
l'hôtel de ville.

=»
Fn 1898. le gouvernement provin-

cial jeta les yeux sur Jui pour le

nommer conservateur des archives
judiciaires, et jamais homme ne fut
mieux choisi pour un tel poste. M.
Gagnon, se donnant le pseudonyme
de Bibelot, composa une série de

chroniques intéressantes pour J'U-

nion libérale de Québec. T! est aus-
si l'auteur de eQuébez, il y a cent

ans», para en 1909. En 1910, M. Ga-
Enon vendit sa Collection a la Mu-
nicipale de Montréal, et mourut à
Québec, le 25 mars 1916.

COMMENT MONTREAL ACQUIT
LA COLLECTION

Ce n'est pas M Gagnon persor-
nellement qui fit à Montréal la ven-
t: de aa Collection. La transaction
fut faite par l'intermédiaire de M.

bé Nazaire Dubols, alors princi-
de l'Ecole Normale Jacques

tier, de Montréal. Cet abbé con-
naissait la collection et avait obte-
nu une option sur celle-ci, en no
vembre 1809. M fit d’abord des ou-
ve-tares à l'université Laval de
Montréal. Mais comme les fonds fi-
rent défaut, et que cette institution
dut décliner l'offre, l’abbé Dubois
<'adrensa à Le cité de Montréal.
.

Le bibliothécaire d'alors, M, Fré-
dérie Villeneuve, s'avéra l'homme
du moment. Non seulement il
pressa lui-même le Conseil d'offrir
cette Collection si belle, si complé-
te et si précieuse à la ville qui seule
pouvait la loger convenablement et

la compléter, mais il aollicita l'opi-
nion et l'appui des intellectuels, des

historiens et des hommes politi-
ques. De fait, MM. Victor Morin et
Cha Doherty, Gonzalve Deésauiniers
et T.-N. Dupuis, Saluste Lavery et
N-E. Dionne, Raoul Dandurand,
Thomas Chase Casgrain et F.-D.

Monk, le juge Lafontaine et P. de
Crévecocur, suppliaient le Conseil
municipal de faire la dépense né-
cessaire. Cette unanimité d'opinion
fit d'autant plus impress:on sur le
Conseil que ces voix patriotes
avaient pour contre-partie les voix
des journaux anglais disunt com-
ment des institutions étrangéres,
entre autres la bibliothéque prile-
mentaire de Toronto, une société de
Boston, voire Washington, jetaient
des yeux d'envie aur an trésor in-
tellectuel aussi rare.
“

Après quelques courtes semaines
de pourparlers et de procédures ad-

(Suite à La page 30}

     

wgaon
  

  

N’était-ce la
Dragon noir,

ment des vivres a pris des proportlo

péen ne pourrait s'en sustenter,

taient la société du Dragon noir et
le régime de terreur de la clique

militaire, les Japonais demande-
raient dès demain !a paix. Les sept

millions d'habitants de Tokyo ne
trouvent pas un seul restaurant ni

, ment. Depuis la perte de Manille,

(Aucun Japonais ne croit en la pos-

sibilité de la victoire nippone.

> 3 5

Sur le marché noir, une paire de cux de la métropole Japonaise <

demanderuient

 

travailleurs japonais sont tellement maigres que n'importe quel «

Hammerjung est d'avis que, ne

Dimanche, 29 avril 1945

Armes

de terreur
mne armée uimnéricaine en

tne, — les bombes-robots
uwé un grand nombre de per-

Avec
Al

 

  
sonney depuls le jour où f'enne:ut

a commenced à sc servir de es
moyens de représailles désespér
après l'invasion du continent.

Elles ont marqué le 50} de l'Eu-

rope de profondes bLulafies, ches

sut détruit des milliers de mu-
sons, rompu des liens prévieux, in-

 

teliectuels et historiques, avec je
passé, et généralement créé une
grande misère.

Mais, au point de vus stricte-
ment milituire, les armes de ters

teur de ce genre infiuent trés peus

sur le cours de la guvsre ot sont
incapables de déterminer lu vie
toires en faveur de ceux qui on

font usage,

crainte du )
les Janonais

Ja paix

 

 

 

HELSINKE — Les Japonais sont tsllement dévoûtés de ln guerre,
selon Erik Hammerlung, qui vient d'arriver de Tokyo, — Ba passe
cing ans, — qu'ils sont devenus Indifférents, apethiques. Le rationue-

ns catustrophiques et les rations des

rs

  

mands avec autant de dédain
1 que les autres blancs. Lea Japonais
.n'aiment pas les Allemunds pa

que ces derniers se sont immis
dans presque toutes les industr

| essenticlies du Japon. En outre, les
| Japonais ne croient plus du tout à

  
a

un seul magusi ' ré ère- | 2fti à ; ‘;
' ul magusin vuverts régullère- l'efficacité des armes nazies ni a

la supériorité des suldats alle-

mands,
+ = #*

11 semble bien aussi que le blu-

  

soufiers se vend au prix exorbitant effectif. Depuis longtemps, au
de 51/35 Un (ravalileur japonals cargo chargé de sucte n'est par
Ragne quelque chose comme 4 centä|nu à un de ses ports. On dit main.
par heure. Lorsque Hammerlung &itenant que la mer qui spare Lor.
quitté Tokyo, vers La fin de février, |mose de Nagashi est sucré de ce
les raids aériens des ailics avaient |temps-ci La destruction de la flot-

causé déjà d'immenses dégâts. Deslte japonaise n'effectue rapidtmsent
quartiers entiers avaient été dévas-|et les Japonais ne parviennent pus

  

tés.
* =»

Les Japonais traitent les Alle-

des...s0
CHARLOTTETOWN, LPL. —

d’alcool menace les rives de lle du

 

On rapporte. de même source, que:

les rois du “bootlegging” ont déjà

commencé à construire des flottes
pour la contrebande de l'alcool. Il
est même possible, ajoute-t-on, que
les contrebandiers se servent de
sous-marins pour échapper à la sur-
veillance des rardes-côtes.

* 4 8
Les antiprohibitionnistes deman-

dent au gouvernement provincial de

remplacer la présente loi de prohi-
bition par une politique de contrôle,
de “sens commun”. La Légion ca-
nadienne, qui se compose d'anciens
combattants, appuie fortement cs
mouvement et signale les arresta-
tions croissantes pour “bootlegging”
comme preuve que la prohibition
n'empêche rien. La Légion ajoute
que des centaines d'alambics sont
en exploitation dans la province.

s = +

On ne peut obtenir de Hqueurs
alcooliques dans l'Ile du Prince-
Edouard que sur présentation d’une
ordonnance médicale (nous avons
déjà connu cœ régime à Québec).
Lie du Prince-Fdouard est sous
le régime prohibitionniste depuis

1919. La population à été appelée

Grosses légumeset

  

à la remplacer. Cela semble ménie
devoir être le défaut de by cuiraxse
des Japonais,

Du “bootlegging” avec
US -MARINS!
Une nouvelle vague de contrebande

Prince-Kdouard avec tous les maux
et plaies que l’on n vus aux Etats-Unis pendant Je régime de la probihi-
tion. Tel est l'avertissement qui a été donné aux administrateurs de vette
province par les antiprohibitionnistes,

 

À plusieurs reprises, depuis, à voter
sur cette question, pour en restrr

au statu quo. A la session de l'an-
née dernière, un projet de loi de
mandant l'établissement d'une con
mission des liqueurs à été défait.

La S.D.N.
au Canada?
OTTAWA- Il se peut qu'une des

villes du Canada devienne le siège
de in nouvelle Société des nations
unies. On ne s'attend généralement
pas à ce que cette nouvelle société
s'établisse dans un des pays des
cinq grandes puissances, l’Angle-

terre, la Russie, lea Etats-Unis, In
France et la Chine. Si tel doit être
le cas, te Canada serait le ch.
probable. étant donné sa contribu-
tion magnifique à cette guerre-ci et
sa situation géographique très
avantageuse. On mentionne 71
moins quatre villes canadienn-s:
d'abord naturellement Montr 4),
puis Québec, Ottawa, Vancouver.

 

  

 
fruits ordinaires

MIAMI, Floride, — Le yacht de l'ancien président des Etats-Unis,
William McKinney, a rejoint le bateau de plaisance de l'ancien Kuiner

Guillaume et la ne£ de l’empereur du Brésil om Pedro: maintenant tous

ces Jolin bateaux ne transportent plus de gronses légumes, mais des Cruits

entre len Etats-Unis et Cube, plus précisément, entre Mino et Ls
Havane 

=
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une réception d’ambassade, A Washington, un major persuade Louise

falre venir lo Surhomme, co qu'clls réussit en se jetant par une

Fatce possible qu
vous voulies vous

battre contre mu.*

Pas contre vous. Je
veux me battre con-
tre les Japonais.

    
 

Vous aves ramené beaucoup de soldats
ches eux, pour de courts congés, Je suis
colté au bureau ici depuls quatre longues
années, et dans le moment, Je suis en

congé pour in fin de semaine,

 

evec le major. . o 
Plus d'étoiles dorées sur les

épaulre, C'est un voyage
d'agrément, je veux y ab

tee en simple soldat.

Pou après le Surhomme traverse le Pacifique

   

 
 

 

 

   

  

  
  
  

   
  

   
 

Capitaine Saki à sa base. Les Amé
Ficains ont une nouvelle arme se
erète, Des fantassins apparaissent
dans l'air et attaquent un avion.

Surprenant!

Nous avons atteintJs champ de
bataille. 11 y a une patroullle

nippone plus loin. Comme nous

«ommes de l'infanterie, II faut

 

 
ua moment, Surhomme? Jo vou
drais endosser un vêtement plus

 

  
      
    

 

 

T'éviter.

 

    

 

  

 

    

   

 

 

   l'enverrons

  de la
radio
ent

ouvert.

    

 

 qu'une hallucination. Male
cette hallucination se hisse
dans l'avion. Capitaine Sakt

  
  

    
  

    

 

 

 
--— abusif des gommes et des crayons.

" Les paillasses d'autrefois
u—_l
Etre ‘’sur la paille”, mettre quel-

qu’un “sur la paille”, passait, au

temps déjà lointain de mon enfan-

ce, nonr ia pire aus culamités. Cette

locution péjorative servait à filagel-

ler les prodigues et le impré-
voyants, à marquer, dans les ad-
monestations adressées au petit
garçon que jétais, les dangers du
gasplilage, A souligner les consé-
quences redoutables de la fragilité
des fonds ae culottes et de l'usage

“ Cependant, les trols quarts des
Français couchent, depuis des aiè-

cles, sur la paille, Ils ne s'en por-

tent pas plus mal. Dès la plus hau-
te antiquité, les tiges des céréales,
souples, élastiques et chaudes, ont
joué, dang je confort de l'habitation,
un rôle prépondérant. Dans les
chambres, dont l'aire était faite de
terre battue, de carrelage ou de pa-
vement, aous peine de mourir de
froid, pendant les jours d'hiver on
était obligé de répandre une épalsse
couche de paille. Au XIITe, au XIVe
siècles, leg tapis étaient inconaus

Par une ordonnance de mars 1208

Philippe-Auguste donna à la “mai-

son de Dieu” <l'Hôtel-Dieu) pour

les pauvres qui sy trouvaient
toute la paille de se chambre et de
sa maison. Les jours de fêtes, le sol
des églises était garni de paille
fraîche et de plantes odoriférantes.
Coucher sur la paille, à même,

n'était pas uniquement le fait des
pauvres 5ens et des paysans, Eus-
tache Deschamps nous apprend
que les princes et les rois aux-
mêmes ne dédaignalent pas de "cou-
cher aur Pestraln®,

 

communément employée, dans ta

confection des lits, sous forme de

paillasscs, c'est-à-dire de sacs de
toile bourrés de tiges d'épis, La pres

mière mention “officielle” de cet ob-
jet d'ameublement, dont l'usage se
poursuivra jusqu'à l'invention du
sommier métallique.
Ce n’est guère avant 1820 qu'a

parut dans l'ameublement, le sora
mier élastique, tel que nous le com
nalssons, Jusqu'à cette époque, la
vielle paillasse de “feure” ou ‘“d'es-
train” Tréunit tous les suffrages,
d'autant mieux qu'on ne lui coms

Cependant, la paille était plus| naissait pas de rivales. :
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" Tokyo rend témoignage de la fidélité des

=

  
  

 
Voici ls nouvelle bombe de 11 ton-
nex, Ju «VOLCANO, Lors du pre-
mer test qu’on lui à fait aubir, la
Volrano à fait presque disparaitre
un ilôt granitique au large de In
côte anglaise,

   

La France
fabrique de
la pénicilline
PARIS. — Grâce su général Le-

clerc la France fabrique désormais
de la pénicilline, Le prenmiler centre
de ce précieux médicament vient
d'être, e neffet, fondé par le méde-
cin capitaine Broch qui, après son
évasion de l'Espagne, avait réuni

en Angleterre, tous les éléments
scientifiques et les plans de cons-
truction nécessaires à la réalisa-
tion de l'oeuvre qu'il s’est assignée.
De son côté, de général Leclerc mit
à an disposition un petit détache-

ment d esa division ainsi que les
moyens matériels indispensables

Les difficultés ne manquèrent évi-
deniment pas, en raison des faibles
moyena dont dispose in France
meurtrie, mais néanmoins, grâce
aux efforts conjiguéa des technl-
ciens militaires de l'Institut Pas
teur et de l’industrie privée, l'usine
est maintenant prête à fonctionner.
Sous peu, les bienfaits de la péni-
cilline ne se borneront pas aux mili-
taires seulement, mais s’étendront
également aux civils.
AE
Les dommages
à la France
PARIS. — Les gouvernements

français et britanniques ont signé
signé un accord relatif au rembour-
a‘ment des dommages de guerre in-

flixés en France par les armées
britanniques. L'accord est similnine
à celui qui vlent d'être conclu à ce
muet entre la France ct les Etats-
nia.

Parisadministrera les|

 

Francais d'Indochine à la
MAIS UN TÉMOIGNAGE

REMPLI D’AMERTUME
ee

WASHINGTON. — Tokyo a rendu, par ses criti-
ques a I'égard des hauts fonctionnaires francais de I'Indo-
chine, un hommage a la résistance de ces derniers en face
des empiètements japonais dans la colonie française. Les
Nippons assurent “qu’en ravitaillant les sous-marins enne-
mis l’Indochine française aida à intensifier constamment
leurs attaques contre nos bateaux le long de la côte Indo-

 

cause des Alliés
 

 

chinoise».
Au cours d'une conférence des”

chefs militaires français d'Indo-
chine, À Hanol, certains d'entre eux
se sont avérés partisans convaineus
d'une attaque immédiate contre le
Japon. le général Sabatier, com-

mandant de la division du Tonkin,
était signalé également pour avoir
déclaré à Res officiers que la ba-
taille dévisive serait prochainement
déclenchée entre les Janonais et les
Français d'Indochine.

4 *

Grèce à ses contacts avec les for-
ces aériennes basées en Chine, l'ar-
mée indochinoise reçut à diverses
reprises, du 20 au 22 février, des
armes ét des munitions transpor-
tées par plusieurs avions, à Thal-
Nguyen, approximativement à 6
milles au nord d'Ilanoï “Les forces
françaises d'Indochine non seule-
ment sabstenaient de tirer sur les
avions ennemis opérant sur l'Indo-
chine, disent les Japonals”, mais
encore abritalent les aviateurs en-
nemis tombés sur le sol Indochinois
après la destruction de leurs avions

par les Japonais, et leur accor-
daient le meilleur traitement.
“Bien plus, les autorités françai-

ses refusérent catigoriquement nos
demandes d'enquêtes à ce sujet.
Elles refusérent de livrer aux Nip-
pons «six avisteurs faits prisonniers
pendant le rald enneml du 12 jan-
vier et les négociations À ce sujet
restaient encore pendantes. Dans
son discours radiodiffusé du nou-
vel an, cette année, le Gouverneur

Général Decoux déclarait en aubs-
tance: “L'an dernier, la mère-patrie
a été libérée et cette année nous
permet les mêmes brillants espolrs
À nous, qui vivons en Indochine
francaise.”
“lea autorités de l'Indochine

française n'apportalent aucune col-
laboration et, au contraire, s'em-
ployaient à renforcer leurs prépe-
Tatifs militaires contre be Japon.
De plus, elles étaient secrètement

 

 

en contact permanent avec les for-
cea des Etats-Unis et celles de
Chung-King.”

% ¥% 3
On révèle aujourd'hui qu'une clr-

culaire secrète attestant pleinement
la "mauvaise foi” des chefs de
l'armée française, a vis du Ja-
pon, esl lombée récemment entre
les mains des autorités locales ja-

ponsaises. La circulaire aignée par
Delsuc, commandant de la division
de Cochinchine et du Cambodge,
était adressée aux officiers et aux
hommes sous son commandement,
à l'occasion du nouvel an de cette
année, Elle expose clairement le
double jeu de l'armée française à

l'égard des Japonais. Elle déclare:
¥ % %

“Je vous rappelle, une fois de
plus les Instructions du Gouverne-
ment Provisoire de ls République
Française, qui vous ont été don-
nées par ke Commandant Suprême
et que je vous ai déjà transmises
dans mes précédentes notes de ser-
vice, Je vous demande de travail-
ler énergiquement, avec conscience
et dans le calme à la protection de
l'Indochine. |Conformez-vous au
plan de campagne indiqué dans la
“Table de Mobilisation”. Nous at
tendrons l'arrivée et le débarque-
ment de nos alliés en Indochine, ce
qui, je crois, n'est plus éloigné, pour
combattre et expulsee les ennemis
qui ont fait tant de mal depuis leur
arrivée et pendant leur séjour dans
notre colonie.”

¥ * 9
“Dans les derniers jours de sep

tembre de l'an dernier, les Fran-
cals tentèrent même de faire célé-
brer un Te-Deum officiel pour la li-
bération de la France, en présence
de M. Jean Decoux, gouverneur gé-

néral. Ils nllèrent même jusqu'à in-
viter l'ambassadeur japonais Ken-
wichi Yoshizawa. Bien entendu, ce
Te-Deum n'eut pas lien, ear l'am-
bassadeur Yoshiwaza s'y opposa.”

 

 
  

Le sort qui attend
l’empire japonais

 

PARIS. -— Les opérations dans le Pacifique progressent à un tel
rythme qu'il faudra vralsemblahlensent en modifier ln atratégie. On
pense que la Russie interviendra dans le confilt, au cours de cet été.

Pourl'instant, eHe ne posséderait
pas en Sibérie l'équipement et les
armes nécessaires pour une attaque

d'envergure, Ce qui est consolant,
c'est que le Japon lui-même n’est
pas en état de parer à cette me-
nace, sans quoi nous assisterions en
Sibérie à la répétition du coup de
Pear] Harbor,

+.
En dépit des déclarations du nou-

veau Premier Ministre nippon, |!
est permis de croire que devant le
désastre qui les attend, les Japo-
nals seraient amenée à se rendre en

mines de la SARRE

 

PARIS. — La France a été chargée de l'administration des mines de
la Sarre, nl Fon en croit une Informution diffusée par Kadio-Paris, Cette
décision n'affectera pas le atatat territoiral et politique de Ja Sarre qui
actalt Aaboré ultérieurement. 16e milieux compétents font ohnerver que
ln France continue à souffrir d'une Insuffisance de charbon pour ss pro-
duction Industrielle et que les mines sarroises, pour la plupart Intartes,
Potrront lui fournie sans difficultés les quantités qui tul font défaut. La
France qui n assuré l'exploitation des mines sarroines de 1919 à 1943 pos-
sède le personnel technique nécessaire pour mener cette tâche a blew,

 
L

 

abandonnant la Chine et les autres
pays qu'ils occupent et en se nou-
mettant à une démilitarisation te
tale, contrôlée par les Alliés. S'ils
persistaient duns une attitude aussi
foile que celle d'Hitler, les armées
de Chung-King, avec l'appui des
communistes chinols et des, Runses,
équipées par les Américains, se
ralent en mesure, au bout d'un an
au maximum, de détruire chaque
ville Japonaise et d'anéantir leurs
industries vitales dane in Métro-
pole comme en Mandchourie.
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Les baraquements allemands près de Trieste expérimentent toute la
force destructrice des bombes-fusées que lancent contre eux lea
“Beaufighters” de l'armée de l’Air sud-africaine. On en volt un, en-
touré d'un cercle, qui rebrousse chemin après avoir déversé sa car-

rsison d'explosifs,

Unmessage posthume
de Saint Exupéry a
ses amis américains

NEW-YORK, — L'acteur de cinéma Charles Boyer à lu à la radio

américaine Un essai que Suint Exupéry a écrit peu de temps avant sa
dernière misinon dont H n'est malheureusement pas revenu, et qui est de
nature à entretenir la fraternité entre les Français et les Américains,

Cet essai était dédié à emes amis jen Américains»,

Voici quelques extraits de cet epme

sai: «Mes amis les Américains: y fois de l'histoire du monde, en
d'uimerais vous rendre pleine jus | dépit de toutes ses horreurs, une
tice. Un jour, peut-être, des diffé-'expérience de l'amour pour eux. Ne
rends plus ou moins graves surgl-!jes trahissez point! Laissez-les nous
ront entre nous, Toutes les nations dicter Jeur paix. Que cette paix leur

sont égoistes, Touten les natlons |ressemble! Cette guerre est noble.
considèrent leur égoisme comme Que leur foi dans le progrès enno-

quelque chose de sacré. Il se peut blisse également la paix!»
donc que le sentiment de votre
pouvoir matériel fern que vous vous

en prévaudrez à noire détriment.
U se peut qu'entre nous, nous nous
disputions. Si la guerre est toujours
gagnée par des hommes qui ent la

fol, la palx est souvent dictée par

des hommes d'affaires.
+ = »

«Mais, même ai un jour, au fond
de mon coeur, j'adresse des repro-
ches à ces hommes, ces reproches
ne me feront jamais oublier la no-
blesse des buts de guerre de votre

peuple. À la qualité de vos senti-

ments les plus profonds, je payerai
toujours mon tribut.

+ % 8

<Mes amis, fl me semble qu’il se
produise une chose nouvelle sur
notre planète. Le progrès matériel
dus temps modernes a, en effet, re-
Hé les hommes par une sorte de sys.
tdme nerveux. Les contacts sont in-
nombrables. les communications
instantanées. Nous sommes maté-
rlellement lids les uns aux autres
comme les cellules d'un même
corps. Mals ce corps n'a pas encorc
d'âme. Cet organisme n'est pas en-
core parvenu à prendre conscience
de lui-même. La main ne reconnaît
pas l’ocit.

 

  

 

Madame Donald MEESE attend &
Liverpool leu papiers névessaires
pour rejoindre son marl. C'est une
Allemande, C'est elle qui aida le sera

gent Meese de 1a RAF. A s'évader
après qu'il eut fait prisonnier
par les Allemands qui avalent dese
cendu son avion, Us se marièrent à
Cracovie, en Pologne. Maintenant
Îla ront en Angleterre,

  

«Vos jeunes gens meurent dans

une guerre qui est pour la premiè-  
La France a bescinde
12 millions d’enfants

PARIS. — Le Général de Gaille # demandé 12 millions d'enfants à

 

la France, Il s'est adrresé à cet effet aux jeunes gens de 18 à 30 ans qui.
peuvent fonder un foyer et élever des eufants. M, Billoux, Ministre de In

Santé publique qui n fait cette déclaration, à précisé que le Gouvernne
ment lrovisoire aflait s'atiaquer au problème de Is nataîlté et collahoree
de plus en plus étroitement avec les organisations famitiales existantes
Un comité consultatif de neuf membres qui sera présidé par le général
de Gaulle sera chargé tout spécialoment de l'étude des problèmes déane
graphiques.  



 

 

 

     

UN PEU DE CE QUI SE PASSE DANS LE Moi

La reconstruction de
l'Europe etla paix

Tac tâche formidable s'impose aur Nations Unies. —

La base économique et politique

de la paix future,> p

E Letollior

  

 

    

 

     
   de Saint-Just

Oo" ne saurait attacher trop de signification à l'avertissement que

vient de lancer l'Office Conjoint de la Production et des Ressources

des Nations Unies, au aujet de la rareté des denrées, des tissus, des

véhicules, du charbon et d'autres produits, dans le monde, rareté telle

Qu'elle pourrait déterminer des soulèvements dangereux pour le main-

tien de la paix fulure. Cet état de choses n'a rien d'étonnant; il est

même extraordinaire que les ressources de production de l'Amérique

aient pu pendant aussi longtemps suffire aux exigences de la guerre

et suppléer, dans une grande mesure, aux besoins des nations européen-

nes qui dépendaient uniquement de ces ressources. Mais nous voici

ês au inom>nt où, suivant l'Office Conjoint de la Production, le

lème menace de dépasser les capacités de production des Etats

Unis et du Canada. La situation s'aggrave du fait de la libération

de millions d'individus qui avaient vécu jusqu'ici, tant bien que mal —

plus mal que bien, il faut le dire — aux dépens de l'Allemagne, et que

les Alliès ont aujourd'hui Ile devoir de vêtir, de nourrir, de transporter

et de remettre au travail

 

 

  

ceux qui attendent encore une solu-

tion.

"OCCUPATION de l'Allemagne
Pose une autre tâche aux vain-

(rreurs : celui de subvenir aux be-
soins les plus immédiats de plu-

sieurs millions de prisonniers de

guerre, de prisonniers politiques et
de travailleurs que les nazis avaient
recrutés dans les pays conquis. Que

ces malheureux prennent le chemin
de l'ouest ou celui de l'est, pour re-

tourn°r dans leurs foyers, ils s'a-

cCheminent vers des régions déjà
dépoulllées par les Allemands, ra-
vagées par le passage des armées,
où ils ne peuvent trouver ni gite
ni nourriture,

ATH plus de six mois, les Al-

liés sont à peine capables de
mesurer exactement l'etendue des
besoins de nations comme la Fran-
ce et la Beigique, où la destruction

dvs industries, la dislocation des
transports, le manque de matières

pre res ct la rareté du charbon
ont paralysé la production. Aujour-

d'hui, c'est la Hollande qui, pro-
gressivement libérée par Jes armées
canadiennes, révèle son problème
particulier, qui vient s'ajouter à

  

N ne parle pas de la population

te °
Se Sent Bien!

de l'Allemagne même, que la

A
GRACE AU

“libération” laisse dans le dénu-
39 ment, au milieu de ses villes rusées,

de ses industries paralysées. Même
si les Alliés ne 52 croient nulle-

A)
- ment tenus de secourir les AN

berequeJacon FF mands, ils ne peuvent ignorer le
nelle danger que constitue, pour la paix

de l’Europe, la présence, au centre
du continent, d'une masse humaine
de quatre-vingts millions d'indivi-

dus“que la faim poussera inévita-
blement aux soulèvements et à la
gu:rre civile.

    

 

  ble, nerveux et
goût pour rien et
ue vous souffrez

see symptômes
— maux tite,
mauvaive haleine,
dérangements d'es- |
tomac, Indigestion,
perte de summeil,
manque d'appétit,
et que votre estornac se sent eurchargé à
esuse de gaz et de gonflements—procurez-
vous le Navoro qui a fait aes preuve
Plus q’un iazatif, c'est 1 une méd
cine tonique-stomachique, prépare avec

 

"EST évidemment à cetle éven-
tualité que songe l'Office Con-

joint de la Production quand it nous
avertit que la rarcté présente des

denrées et des matières premières

(Suite à la page 63)

  

  
18 plantes et racines médicinales de je
Nature Le Novora fait fonctionner les

eat paresseux et Jes aide à évacuer
t et agréablement les matières 

   

     

  

  

  

 

 SPECIAT

beureux soulagement des douleurs de la
constipation et réconforter en même
temps votre estomac, procurezvous su-
jourd'hui même le Novoro du Dr. Pierre. DR ELIE JOBIN
fifceution:  Usez le seulement comme DR HENRI BEAUDOLNqu,
Obtenez le Novoro dans votre voisina: Chlrargiens dentistes

ur notre Offre Spéciale “LE FRANOU-AMERICAIN"

“Pour Faire Connalesance” et recevez—

Une Valeur de 60c en
EXTR Bouteilles d'Essai de
LINIMENT OLÉOLO DU DR. PIERRE—
— antiseptique — procure un eoulage.
ment aux douleurs rhumatiamelce et
pévralgiques, meux de dos musculaires,
muscles reidie et endoloris, entorses et
foulutea.
MAGOLO DU DR, PIERRE — alcalin —
soulage certaine dérangements tempo-
vaires de l'estomac tele que: indigestios ,
et algreurs.

ou envoyez

! Postez ce coupon “Offre |ACE rie
Spéciale” Maintenant

[J fnclue voue trouverez $1.00. En.
voyez-moi en port payé une bow.
teille de !! onces de Nevers et
une bouteille d'essai de Liniment
sont de Magole (une valeur de

0 C. 0. D. (contre remboursement)
frais additionnels.

Nom... cra000 ane 00e van sa0004

Adresse. . vasveccos      

 

“ELLE EST
ÉCONOMIQUE    C481-VIIA

HRA |   

PATRIE

  

 

Le soldat Edward-J. KENSCHAK,
de Philadelphie, examine le trou
qu'a pratiqué dans son casque d'a-
cier une balle japonaise tirée dans
pie d'Iwo Jima. Il l'a échappé bel-
e:

 

La chasse
aux logis

HALIFAX. — Depuis trois mois
qu'il parcourt les russ de cette vil-

le à la recherche d'un logement,
Gerald Spence, un ancien combat-
tant qui a servi pendant cing ans
en Angleterre, en France et en Ita-

lie, en est encore à son point de
départ.

 

* ¥ %
Quelle guigne!” s'écria-t-il Fau-

tre jour en s'essuyant le front. “Je

suis fourbu. là. ce qu'il y a de plus
fourbu. Et je me fais cette réfle-
xion: s'il n'y a ni plein-pied ni cot-
tage pour mol, où logeront donc

les autres soldats qui reviendront
par milliers de la guerre?”

*

Spence, qui faisait partie du fa-
meux régiment Royal Canadien di:
les “Diables rouges”, est revenu
d'Europe au commencement de

l'année, Il habite actuellement avec
sa femuneet sa fille chez son beau-
frère, mais ce dernier est forcé de
déménager le ler mai.
*

Mme Spence, qui travaille aux
oeuvres auxiliaires de guerre, pas-
se aussi tous ses loisirs à chercher
un logement. “J'ai regardé partout,
dans tous les quartiers, à droite, à
gauche, en haut. en bas, mais ce

fut peine perdue. J'y renonce”. Dio-
rène cherchait un hemme: Mme
Spence, elle, cherche un logement,
et elle n'a pas pls de succés que
le Cynique. Mals à l'instar de Dio-
gène, la famille Spence pourra tou-
jours se loger dans un tonneau...
st elle en trouve un assez grand!

La France et
les Etats-Unis
PARIS. La France et les Etats

Unis sont tombés d'accord sur la.
manière de régler lag dommagrs qui
pourront être causés en France par
les soldats américains. Après avoir
obtenu l'agrément des autorités
américaines, le gouvernement Pro-
visoire remboursera les plalgnants,

et les sommes ainsi versées seront
portées aux comptes de la loi de
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MIETTES DU TEMPS,

La hantise
du scandale

Ceux qui prennent plaisir à remuer de la boue.
— Vautours et hyines. — Les erécutions som-
maires de son prochain. — La tolérance ent
Ja plus rare des vertus. — Ni femmie vertueuse
ni homme honnête. — Ce qu'il faut voir ches

les autres. — Le miracle de la régénération.

Par Henri Dufresne

MEX vaut voir ce qui est beau que ce qui est laid. Mieux vaut

chercher le bien que le mal. Mieux vaut l'édification que le scan-

dale. Entre Ja poubelle et le jardin odorant, Il y a la mesure entre une

ame basse, vile, et une âme noble, élevée. Chez les hommes comme

chez les animaux, il y a des êtres qu'attire la putréfaction. I! y a les

hyènes et les vautours, chez les uns et chez les autres...Dans tous les

pays ct dana toutes les villes du monde, Montréal compris, on voit des

dénigreurs, des médisants, des échotiers du scandale qui prennent plaisir

extrême à remrier de la boue, guidés souvent par le plus pernicieux des

instincts : la jalousie, le regret inavoué d'ètre «vertueux», — Je remords

 

 

    
      

        

à rebours.

A vie serait agréable si on s'ap-

pliquait A la vivre agreablement
et si on se détournait de ses «lai-
deurs» au lieu d'en pratiquer la han-
tise. Dans tout être humain, il y
a du bon et du mauvais, de la Ju-

mière ct de l'ombre. Chez la plu-
part des honimes, il y a des qualités

insoupçonnées, dès vertus qui pour-

raient germer si la meédisance ne
venait déconcerter la bonne volon-
té. Lorsque la médisance ne suffit
pas, vient la calomnis, Quant aux
jugements téméraires, lls courcnt

les rues. Sur simple apparence, au
moindre soupçon, on juxe, on con-

damne et on execute son prochain.
Et on ne pardonne rien aux autres
alors qu'on s: pardonne tout à soi-
même. Il n'est pas un homme
peut-être qui ne trouve excuse à ses
sottises, à cs pires egaroments.

Les juges les plus sévères der ac-
tions des autres sont généralement
les plus prompts à se pardonner.
Le miroir dans lequel ils se regar-
dent est fait sur commande. Com-
Narcisse, ils se mirent avec com-
plaisance et se trouvent beaux, au
moral et au physique. Avec cette
différence, toutefo’s, qu'ils sont
laids.

L* tolérance est vraisemblable-
ment la plus rare des vertus.

Règle générale, on n'est tolérant
que pour soi-même. Et Ja parole,
ce don merveilleux qu? l'homme
seul possède, qui lui a été donnée
pour louer Dieu et observer ses

commandements, dont celui de l'a-
mour du prochain, on en fait un

instrument de discorde, de haime.
La parole, pourtant, véhicule de
la pensée, faite pour rapprocher les
hommes, pour les unir et édifier
les sociétés. La conversation, cet
épanchement des âmes, cette com-
munion des coeurs, devient sou-
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VICTOIRE
260 rue LAURIER EST

Pour CORS et CALOSIT   prét bail, 
SAC D'UNE LIVRE

   
 

 

10% 3 Livres 25°

ment Laxative   

 

Légère!  
 

vent, hélas! un déversoir de haine,
le champ clos des pires injures où
Von se blesse, où l'on se déchire
avec plus d'acharnement que n'en

mettent les bêtes féroces. Je n'ou-
blierai jamais ce que disait un jour,
à Québec, urf Français témoin d'une
bruyante altercation dans la salle

à manger d'une pension de la rue

Saint-Louis: «Comme Ja vie serait
aimable si l'on ne se servait de la
parole que pour dire des choses
intéressantes et agréables. La con-
versation, mais c’est le sel de la
vie! Et voilà pourtant ce qu'on en
fait! Tant il est vrai que l’homme,
pcussé par une puissance malfai-

(Sulte à la page 59)

IMPÔTS
Fallex faire vos rupports sur le

revenu pur un expert.
Ousert à hetre à 1 heures PM.

 

Samedi et dimanche seulement
ARMAND LABERGE

1479 Bourbonnière AM. 1084

 

Mauxde tête
Grippe, Douleurs
Rhumatismales
et Périodiques

Comprimés

ratte
3 15

COMI'RIMES COMPIRIMES

Se 25e

3 RAISON
mouse traquetles LA

FRATIE Ar.

1-Enlève la douleur rapidement

2-Calme les nerfs

3-Ne déprime pas

DISTRIBUTEURS EXCLUSIFS

Defoy & Legault
26 ouest, rue Notre-Dame

MONTREAL

Pour renouveler:

|

Tél. HA. 6166
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Dimanche, 29 avril 1945

 

Les dernières nouvelles révélent que l'Angleterre n’a pus subl de
bombardements depuis plus de quatre semaines. ml sur tous les
fronts se replie devant ls machine de guerre alliée — la victoire est
proche. On parle de paix, du retour de nos gars, de réhabilitation. Kt
PAnglais, qul, apris cing ans dé cauchemar, peut enfin regarder les cleux
sons frémie, pense aux lemps de paix, se rappelle les jours plus gals
d'avant guerre, ces jours qui, peut-être, ne reviendront jamais plus. II
y réfléchit aans amertume, cependant, car LI n'est plus le même, Ains
qu'on pourra le constater duns «John Bull dans son îles, une nouvelle

réalisation de l'Office National du Film, cing années de guerre ont
changé bien des choses, +

  
  

 

 

 

et déjà sous les ruines de Londres
il travaille à le maintenir. Il devra
toujours agir en pensant à l'avenir

‘et il gatt combien aes hommes d'Etat
«1 sont conscients, Mais il se rend
aussi compte que tous les hommes

d'Etat au monde sont aussi aux
1guels et que tous les puys ont aus-
st leur problème d'après guerre,

l'Angleterre, ayant des intérêts
dans presque tous les pays, ce pro-

blème devra en conséquence être
étudié et résolu par tous ceux qu’il
touche, ot afin de le mettre à ln
portée de tous les Canadiens, l'Of-

re n été presque néfaste pour l'An-  fice Natlonal du Film présentera,
gleterre — et qu'elle aura à fuire © MoIs-ch, dune lex cénémas, un au-
face à la concurrence des Amérj-, tre fllm de la série «le Monde en
ques. L'ouvrier à compris la néces- #tio «John Bull dans won Île»,
sité d'une plus grande production Une réalisation de M, Stuart Lerg.
de guerre et n'ignorant pas la va- La croisade contre les hordes na-

T1 sait que lex
prochaines an-
nées de paix ne
seront pas pour
Qui des annex
de repos; au
contraire, il lu
faudra recons-
truire non seu-
lement son logis
détruit, mais
aussi son pays.
Il n'ignore pus
que l'effort in- oH
dustriel de guer- John Bull

   

 

 

 

 

 

 LA PATRIE
zies s'achéve dans une des plus bril-
lantes victoires de l'histoire mili-
taire du monde, dit l'Office Natio-
nai du Film dans un appel en f
veur de l'Emprunt de la Victoir
+Les Altlés ont, au début, encaissé
de dura coups de la part d'un en-

nemi qui, désireux d'asso ivrir son
ambition à tous prix, n'avait négli-
Ré aucune préparation pour subju-
er le monde entier. Mais les Na-
tions-Unies relevérent bientôt le
défi et se vedressérent avec coura-
ge, dans un ultime effort pour sau-
vegarder la liberté des peuples el
détruire pour longtemps la terrible
machine de guerre allemande.

«La contribution canadienne a
été décisive. Les 7 premiers em-
prunta de la victoire ont, en effet,
été des succès complets puisqu'ils
ont toujours été aursouscrits.

Aujourd'hul, le gouvernement fait
encore appel à ta nation, Le Hui-
tième Emprunt de la Victoire à été
lancé le 24 avril et 1a campagne se
poursuivra durant les trols semai-
nes qui suivront. Le 12 mai les Ca-
nadiens aeront flers d'avoir dépas-
né, pour la huitième fois conséeuti-

ve, l'objectif fixés

  

  
 

BAINS TURCS 65c
POUR VOTRE SANTE

 

duurnées des damen, lex mardis de ? à 12
COLONIAL TURKISH BATHS
3063 Colonial (près Duluih)

Ouvert jour et nuit
PL, 0004   
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Pat O'Brien[Mlle O'Brien et Henrled sont les

Adolphe  Men-| Partenaires dans le technicolor
Jou, Joan Davis, “The Spanish Mains,

Juck Haley,| ==="

ES DENTIERS

 

 

et Maureen
«Hara et Rudy
Valley sont ac-
tuellement à «spéelulité)

tourner aux stu-
à.vs de :a kKO Dr J. A. LAMARRE
Mile Davia et .
Haley ont pare CHIRUHGIEN-DENTISTE

3 ; BURFAU OUVERT JUSQU'A 9 P.M.
tedela EXCEPER LE SAMEDI JUSQU'À © FM,
Whites Scan-| 1297 Carré PHILLIPS — LA. 3227-8

: | dals of 1945»
| O'Brien et Men-

Pat O'Brien jou mont les ve-
dettes de «Man Alives, alors que

 

 

En écrivant aux annonceurs
mentionnez la “Patrie”
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“Meilleüë
placement
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DALADA
     

  

 leur du rôle qu'il a joué réclame la
part qui lui revient dans une pro-

duction de paix.
Le soldat de retour du front vent

veprendre sa place dans l'industrie,
main il sait que bes comptoirs étran-
gers de son pays n'existent presque
plus et que ses chances d

prospère sont réduites, Le gros in- }

  

dustriel réalise de plus en plus com-
bien H bul faudra le support de
l'Etat pour retrouver les murchés

que la guerre lui a fait perdre. Mais

l'Anglais réaffirme son courage;
sait que lorsque son pays entre-
prendra le rétablissement de son
commerce on pourrs s'apercevoir

que la guerre lui à donné une ma-
chine Industrielle très flexible, ap-
puyée par toutes lew ressources de
In nation. Bes savants ont falt des
découvertes sensationnelles et cinq
années de production Intense et de
guerre mécanisée ont fait du sim-
ple artisan, de l'ouvrier ot du sol-
dat. dea spécinlistes de première

valeur.
lt sait que la valeur de ses pro-

duita aera un précieux atout pou!

reprendre ses marchés. L'Anglaie

est un maître dans l'industrie: H

ne se voit pas vaincu, il entrevoit

seulement l'immense problème et

cherche lea moyens de le résoudre.

It devra compter aur son prestige.

 

RSAVEZ CF TRAITEMENT COMBINE

ENTERNE F E PLEIN
SUCCES

où vous demeures — peu

tmporte votre Âge où occupation — sl vous E
souffres & cau d'hémorroe nous dé-

siruns que voun essayies traitement
interne combim Pa sous forme de com-

primés. Cette méthode n'able pan Beuin-
ment

à

arrêter promptement la ecuffrance.

mais des lettres reconnaissantes de per-
sonnes qui unt employ} attestent que ce
traitement jeur à donné un grand soulage.

ment
Je ne peux dire

assez de bien de votre
traitement, Il y a plus

je quatre ans que je
l'ai employé, et Je n'ai

: plus eu, depuls 10PR
l'occasion d'y recourir.
Je ne crois pas que
personne alt souffert
plus que mol, avant
que Je suive le traite-

. ment.’=—Frank Barge,
FRANK RARGE Trail, C.-B.

Nos démrons spécialement Peniayee à
éeux qui sont découragés par leurs meuf
frances et croient leur cas Mans espoir.
Meme pour des cas sérieux et graves de

tongue durée, ce trattemenl apporie fré-
Quenunent un grand soulagement, Employé
Grec succés depuis 50 ans.
N'attentez pas Un jour de p Ecrivez

maintenant. N'envoyez pas d'urgent. Mailez
Blinprement le coupon cl-desrois Aujour-
d'hut el un essal gentuit vous sera Tapi-
dement envoyé dans uv emballage conve-
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COUPON
GRATIS Dessai
Tour prouver ce ane nn mvançon,
NOUR voa enverrons promplement dans
Un embalinge convensble, Ur approvi-
alonnement abondant de ce remède,
Maltex ce coupein ATIOURNMOT,
KW, PAGE CO, Dept. 12710,
Toronto, Ont,

Nom .… ave

Adresse

Vike .,
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Ausol, tabac Block Cat heché An pour les rover voys-même

 

  

    

   

CRAI  

Pour moi Black Cat’ chaquefois!

  
AVEC ouSANS

BOUT pe LIÈGE
(LIÈGE PUR NATUREL

IMPERMÉABLE-
HYGIÉNIQUE)

à. —— |

   

  

  

 
qui est TOUJOURSFRAÎCHE!
 

CARRERAS LTD, LONDRES, ANGLETERRE, (Fondée 1700)
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La peur du Russe
chez les Allemands

 

PARIS. — Les correspondants de auerre des journaux de Paris sur

le (ront d'Allemagne s'accordent dans leur admiration de tx puissance

matérielle des Alliés. En dépit du peu de place dont ils disposent dans

les journaux réduits su format d'un menu de restaurant, lis dépeignent

le coeur de l'Allemagne sillonné à un rythme extraordinaire par des véhi-

cules de toute nature, marchant dus un ordre inpeccable, machine de

guerre que rien ne peut arrêter.

Les civils rencontrés danses vif
les et les campagnes semblent 16-
signés à tout. Ils se déclarent prêts
à livrer leurs appareils de radio,

leurs appareils photographiques et

leurs armes. Dans les fermes in-
taçtes dont les greniers sont fort
bien garnis. ils espèrent que leur

petit train de vie pourra conti-

nuer; ils n'expriment qu'une

crainte. mas prennent alors un vi-

sage tei.ifié: Serons-nous de-

portés en Russie 7s Car la façon
dont ils traitérent les Russes pro-
vuque naturellement en eux ia
peur de justes représailles.

[LECOIN DES |
BRIDGEURS
Chronique de E.-A. BRIEN |

oe 0
Le troisième championnat d'équi-

pes de deux messieurs disputé ré-
cemimnent au cercle Prefontaine, à
Montréal, à été remporté par deux
fort bridgeurs montréalais, MM.
Marcel Martineau et Roméo Caba-

 

  

contres et les honneurs de Ja pre-

mière furent remportés par MM.

Roland Leblanc et J.-M. Raynault

et la deuxième fut gagnée par MM.

Maurice Dubuc et Stanislas Desma-

rais. Nos sincères félicitations à

ces bridgeurs de grande classe.

Voici maintenant les noms des

gagnants de divers tournois de

bridge-duplicate disputés un peu

partout dans la Province:

Chevaliers de Culomb, Lévis,

2ème rencontre du tournoi pour la

coupe Hornce Fortier, Nord-Sud:

Mme Ed. Roy et M. Alphonse Le-

cours; Est-Ouest. Mme H. Bou-
‘chard et M. L-B. Pelletier.

Cercle Préfontaine — jeudi soir.

12 avril: Mme Roméo Petit et M.
Marcel Martineau: dimanche, 15
avril, matinée: MM. Omer Ouellette |

+t Lucien Boisvert; soirée: Mile J.
Lefebvre et M. Albert Dubrile.
Cercle “L>a Québécoises”, Qué-

bec dimanche  aprés-midi, 15
avill: Nord-Sud: MM. A.-B. Blouin
et F. Rhéaume; Est-Ouest: MM, N
Du-harme et H.-P. Laliberté.
Cercle’ Laurier. Montréal — 12
  na. La deuxifme place du classe-

ment à été prise par MM. Edgar |

Hamel et Antoine Geoffrion, et In
tioisième position par MM. Eddie

Courval et Joseph Bouchard. Ce
tournoi fut disputé en deux ren-’

(CNIL I7ESLINCe
ers  

 

pr à nu ne
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Peut-on se représenter un

CANADA
sans ROUTE

 

U» pays étrange “ce serait,

réseau routier d'une longueur

en effet, « notre <plendide

de 564,538 milles disparais-

sait soudainement. Grâce à la persistence des pionniers

des bonnes routes et à l'habileté des ditférents départe-

ments de la voirie, elles sont aujourd'hus des routes de

première classe.

Les taxes d'enregistrement, <u

que les taxes d'exploitation

Greyhound ont contribué pour

pement du réseau routier canadien

r la gasoline et l'hude, ane

que paient les Compagnies

une bonne partie au dévelop-

mais nous croyons

qu'un plus grand service que nous rendons est. « l'on peat

dure. de ‘faire travailler” les

ceux qui voyagent

routes pour le bénéfne de

et amsi de rendre possible le bon

voisinage entre les mumeipahtés que mous desservons.

 

INES FT

  

LA FAIRIE
avvil. Mme F. Bérubé: 14 avril:
MM. Edgar Kernan et J.-M. Ray-

nault; 16 avril: MM, Henri Fuiseux

| et Harry Bork; 18 avril. MM. Al-
bert Dubrale et J-B. Desrocher:
20 avril: Mmes F. Bérubé et A.
Matte.
Cercle récréatif de I'Hydro-Qué-

bee — 12 mars: Mme A. Beaumont
et M. J.-C. Antliff. 9 aveil: Mile
Thérèse Foucault et M. Gilbert
Chartier: 16 avril: M. et Mme H.
Robinson.
Sin-ères félicitations à Mme A.

Beaumont et à M. J.-C. Antilff qui
ont remporté le championnat de

paires, membres seulement du cer-

cle récréatif de l'Hydro-Québec, et
à M. et Mme Yvon Loiseile qui ont
remporté les honneurs de ce même
cercle par équipes formées d'un
membre et d'un invité.

  

  

à Québec —
ride de Qué

les bridxenrs,
  
    

 

    

 

  

ver an
disputé par équipes de q

| of 6€ mal, en few xnlten
Hern de Colomb, :N, €
Foy. ‘tuébec, et
deux éfimimatoires, 1
aprés-midl of l'autre le
ct une semi-finale (à In

  

 

  

 

  

dre pare de © à 0 iunipen), Joude

 

Proposition de
Maurice Thorez
PARIS — M. Mnurice Thorez.

secrétaire général du parti com-
munisme français, & pris la parole

à Tulle (Corrèze) devant plus de
douze mille personnes, II a pri
conisé ln rréation d'un parti ou-
vrier englobant soclalistes ct com-
munistes.

 

 

portraits apraudis double grandeur,
plus Se pour

(XEULEMENT OC Lintes et tane
FHUTO POSTALE 4

herb asefi

fr gratis mais tous vos

  

   

  
 

Une merveilleuse

invention

POUR CEUX QUI SOUFFRENT DE

SURDITÉ

 

NOTRE NOUVEL APPAREIL

“Futura Acousticon”
FST MAINTENANT MUNI DES FAMEUSES

LENTILLES
ACOUSTIQUES

et constitue une lematquable

ésokition de la régularisation

électronique du son. accomplie

par tes techniciens Acousticon

et issue de la création de moyens

de communication pour l'armée,

Ce nouvel appareil corrige lea

défectuositéa de l'ouie de la méi-

me façon que les veriea corri-

i gent les faiblesses de la vue.

11 assure aux sourds une audi

' tion plus “concentrée”, ‘de la

conversation, de la musique et

le monde des sons.

 

de tout

Pour sous signer du  

 

TROIS SUPERBES MODELES

A TUBES VACUUM

TUKA ACOUSTICON”,

Dimanche. 29 avril 1945

Soulagement rapide
de la douleur
rhumatismale

milliers de victimes des atroves
causées par le rhutnatisine, je
le fumbago, la névraîgie et ja    

 

sont ceru:tement heuteies de
couverte de NURITO Elica ent

maintenant trouvé une formule ron
rapide ui poulage vite cea dé. in  aux ef deleurs fnscolaires, NUR
ext digne de confiance et efficace, 8 voue
voulez rrasentir de nouveau la joie du
‘vulapoment de ‘x douleur — soyes

nyez NURITO. SI les trots nrer
doses ne soulngent pas votre plus
“douleur - On vous vemboursers. Ne
frez pas. Dei : NURITO à s
pharmacien, aujourd'hot

   

  
  

 

Ja
Oi

 

 

 

|

sg9.50
 sur red incemparable appareil

rlvez où venez à

 

ACOUSTICON

 

PUIS 002 Ani E APE TRL.

11396 0., rue STE-CATHERINE
ALD
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“Choisissez le

Meilleur Placement”

ACHETEZ DES

OBLIGATIONS
DE LA

VICTOIRE
BRITISH COLUMBIA PACKERS LTR

VAMLOQUVER (AHADA
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Dimanche, 29 avril 1945

 

—LA PATRIE
“OUVERTS DE 9 h. àà 5 h. 30. SAMEDI COMPRIS

 

Pensez à nos“GARS”

voldats onepous n0F

Il est un moyen simple et facile d'adresser des denrées de toutes sortes à un parent, un
ami outre-mer, si vous venez au rayon de la pâtisserie, choisir un de ces colis prêts à
être expédiés... Voyez ces suggestions: FRAIS DE POSTE INCLUS.

 

 

u servicedu public depuis 1868

ETECHEZ DUPUIS:

 

SUGGESTION No 1
pyt de fromage
bte de biscuits
bte patates frites CHIPS
gâteau aux fruits
cubes bouillon OXO

cubes STEERO pour bouil-
lon
erv. chocolat À breuvage
env. CRISTAUX à breuvage
barres de chocolat
pat. de yjomme à mâcher

2 pat. arachides salées

a
u
s

c
a
s
s
e
s

Frals de poste

=

Contenu 2.44
272

TOTAL .. .. 316

SUGGESTION No 2
bte viande SFORK

bte viande en pâte

bte pâté foie gras

bte de homard

bte de sardines

bte soupe MARY MIIES
pat de fromage

hte biscuits SODA
bte patates CHIPS

pot marmeladem
m

Contenu 2.77

Frais de poste .86

TOTAL .. .. 3.18

SUGGESTION No 3
1 jeu de cartes

1 bte papier à letlies

1 brosse à dents
1 dentifrice

1 crême à barbe
1 pat de lames
8 mouchoirs

10 cubes OXO
10 cubes STEERO
1 gâteau aux fruits

Contenu .…. ..

Frais de poste

TOTAL .. ..

  

  

wo | SUGGESTION No7

   

48 1 pat de fromag
1 bte biscuits SO

-_— 1 ble patates CHIPS
5 1 bte viande SLOHK

1 bte aoupe MARY MILES
1 lait-chocolat CHOX

 1 pot d'oliver
1 pot de marmelnde
jus de citron déshydraté
mouchoirs hommes

 

SUGGESTION No 4
1 soupe MARY MILES

1 poulet désossé

bte patates CHIPS

pat de fromage

bte biscuits SODA
cubes STEERO à bouillon
env, Chocolat à breuvage
env, CRISTAUX à breuvage
barres de chocolat
pat. gomme à mâcher

2 pat. arachides salées

s
a
u
v
a
g
e
s

=

Frais de poste

Contenu .. .. 308
a2

TOTAL .. .. 381   
SUGGESTION No 5

samons PALMOLIVE

brosse à dents

erême À barbe
dentifrice
pat de Inmen
Jeu de cartes
mouchoirs

1 Jus d'oranges Sunfilled
cubes STHFRO A bouillon
env. chocolat À breuvase
env. CRISTAUX À breuvage
barrer de chocolat
pat. gomme & mAcher
put. mrachides suites

Contenu .. .. 3.73
Frais de poate 48

TOTAL .. .. 421

P
P

IR
L
T

SUGGESTION No 6
put de fromage
bte biscuits SODA

bouteille SNACK TAB

hte soupe MARY MILES

cubes STEELRO A boulllo
bte viande SI'ORK
bte lait KLIM

1 jus d'oranges Sunfiiled
1 bte de sardines

S
e

t barres de chocolut
4 pat. gomme À mâcher
2 pat. aruchides salées

Contenu .… ..
Frais de poste

TOTAL .. ..  7 env. chocolat A breuvage
5 env. CRISTAUX A breuvage

nécessaire de tollette
env. chocolat à breuvase
«nv. CRISTAUX à breuvage
barres de chocolat
nat, gomme à marcher
bat. arachides salées

Contenu .…. .… 45
Frais de poste 1.20

TOTAL .. .. 57

SUGGESTION No 8
poulet désosué
bte de homard
bte viande SPORK
jus d'oranges Sunfilled
bte soupe MAHY MILES
cubes bouillon OXO
bte de fromage
bte patates CHIPS
env. chocolat À breuvage
env, CRISTAUX À breuvuge
barres de chocolal
pat. gomme A macher
Put. arachides salées

Contenu .. .… 501
h
a
v
a

n

452
1.08

  

 N
n
a
g
t
k
 

Contlent
6 pnoes

eoncentré

obtenir 48 0z d

JUS
D'ORANGES
Un hreuvage riche en vitami-
ne “C”. Idéal au foyer, pour
toute la famille. . . ou bien
pour envoyer outre-mer.

NE DEMANDE PAS DE
BUCRE

Du soleil en boite

La boîte .69
mn IN — PiAtinserie

res-de-chnusée (lie Mouiizny)

 

   

Vous pouvez envoyerdes colis
Frais de poste 1.08

TOTAL .. .. 600

es

Les suggestions ci-dessous simplifieront ces envois. Au prix total indiqué sous chaque
suggestion, il faut ajouter 10 CENTS POUR ENREGISTREMENT.
 

SUGGESTION ‘A’

 

1 put langue marinée

1 bte biscuits SODA
2 env. soupes déshy-

dratées

1 Jambon épicé
DEVILLED H

1 bte pA! vie gras  
1 bte 4 cubes bouillon
oxo :

1 pat chocolat à
Lreusnge

1.60

Fenin de poate 1.42

Total .. ., .. 3.02  

SUGGESTION SUGGESTION “ce SUGGESTION ‘D’
pot % de marmelade

1 pat Eramage livre de café
1 bte biscuits SODA nu Init en poudre ; bte choolat A

1 bte patatea frites Kim ; breuvane Shy. +
4 Hvre de thé 1% livre de thé 1 nat fèves déshy.
5 env. CitIsTAUX à Z env. soupes déshy- 15 Hivre de café
breuvage dratées 1 savon Palmolive

1 pat macarond 4 cubes bouillon 1 tube dentifrice
KRAIT LOVRIL OXO 1 brosse À dents

1 pat de poudingue 8 cubes bouillon 5 eubes boulllen
flan) STEERO STHERO

% 1b gâteau aux
fruits

1.06
Frais de ponte 1.42

Total ., .. .. 405   
1 bte poulet désossé

25 capsules VITALET
vitamines abede

2.61 ans

Frals de peste
 

Frnis de poste

TOTAL ..

  
TOTAL .. .. 476
 

FRAIS DE POSTE ET D'EMBAILLA-

GE POUR LA FRANCE sur chacune

do ces suggestions (4 tha 6 onces) 1.42

EN BELGIQUE seu... 21

SIGNALEZZ. Plateau 5151 — Local 202

 

  que colin
mentas

 

PES POSTES relotivement aux colis, auf
re clannés ne même tarif que lex Fetires, atipnlent ce qul salty

doit cunienir que den denréen, netlelen de toilette, médicn-

2—le polds maximam ue doit pan excéder 4 Its @ vncesi
vo.d&—La vatene totrie ne duit pos dépasser

colls doivent être gnnlifiéa de cadeaux personnels envoyés par des_…—
civile
 

 

S—{hague personne n'aurn droit qu'à l'envoi de deux colin par semaine cha
cun devant être adrensé à différentes personnes,

CADEAUX OUTRE-MER —

 

AS DUGAL, vp. et pée.-gta. 
DupuisSrères

AIBERT DUFURR, président.
RAYMOND DUFUN, sec.-4rés.   

  
pi $ — La l’âtisnerie — rer-de-chnuasée (te Montigny)
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SIÈGE SOCIAL: 180 eat, rue Sainie-
Catherine, Montréal Téléphone LAn.
easter 2121, — Echange correspon-
dant avec lee différents services.
Terente: Hugh Rose, 101 Kdiflce
McKinnon 19 rue Melinda, Toronto.
Ont. Tétéphone: Elgin 1916.

x-Uniss Raiph R Mulligan. “a
Lexington. Ave. New York
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année:

 

De tous les journaux français

 

dominicans d'Amérique, la

PATRIE DU DIMANCHE est
le plus volumineux, le plus

répandu et le plus tu.

 

 

 

Remportons tous les Somme,

* % %

En souvscrivant au huitiéme Em-

prunt de la Victoire, nous accom-

plissons un devoir patriotique et

nous faisons en même temps un

excellent placement.

* * +

Que prrsonne ne dise: à quot hon

souscrire la toute petite somme

dont je puis disposer? Il ne faut

pas oublier que les ruisseaux qui

alimentent les rivières et lex fleu-

ses se composent de gouttes d'eau.

Même les océans sont formés de

routtes d'eau.

+

A chacun de sousciire selon ses

moyens, selon les économies dont

11 peut disposer. M est indiscutable

que les prèts à l'Etat sont les prêts

tes plus sûrs. Tous les biens du

puys garantissent le rembourse-

ment des prêts au gouvernement,

Chez les nations démocratiques

la nôtre, prèter à l'Etat,
n'est-ce pa- prêter an peu à nonus-

comme

 

+ + *

Lex Canadiens ont déjà déprnsé

d'énormes sommes pour contribuer

à financer In guerre actuelle, qui,

beureusement, parait toucher à «a

fvn, Il s'agit ici de déployer un nou-

vel effort pour donner le coup de

grâce aux forces hitlériennes qui!
onde,

 

ent menacé la liberté du

Les vuleureux Canadiens qui com-

battent outre-mer dans les rangs

des Nations Unies comptent sur bis

coopération de l'arrirre-front pour

vaincre l'ennemi. Finançons leur

 

  . - -
La paix par l'épée

Le désarmement

par E. LÉTELLIER de SAINTIUST

Contrairement à la Charte d:
l'Atlantique et contrairement à la

Déclaration de Moscou le document

de Dumbarton Oaks, qui formule le

Projet d'une association internatio-

nale votée au maintien de la paix.

ne cite pas le desarmement comme

l'un des buts principaux à poursui-

vre par la nouv-lle société des Na-

tions Unies. La Charte de l'Atlan-
tique promettait que les nation-

signataires appuicraient “toutes les

autres mesures praticables surcep-

tibles d'alléger, pour les nations

éprises de paix, le fardeau écrasant

des armem nts”. La Déclaration dv

Moscou, de mème, promettait la

collaboration des quatre grandes

puissances en vue d'”un accord

général praticable touchant la ré-

duction des armements dans la pé-

riode de l'après-guerre”.

Aucune déclaration de principe de

ce genre ne se trouve dans le docu-

ment de Dumbarton Oaks, qui fait

le fond dea délibérations de la con-

férence de San Fianciscu. Toutau
plus y trouve-t-on, dans l'enuméra-

tion des pouvoirs conférés à l'assem-

blév générale des nations, celui d'é-

tudier tes principes régissant le dé-

sarmement et la réglementation des

armements, ce qui n'engage à rien.

Dod i! ne semble pas déraisonnable

de conclur: que le désarmement

n'est plus considété conime un idéal

pressant et souhaitable par les

puissances qui dominent préscnte-

ment la scéne mondiale et qui,

seules, peuvent d'un commun ac-

cord déterminer une réduction des

arm ments.
C'est là une question qui intéresse

au premier chef toutes les nations,

y compris la nôtre, car le maintien

des armements et du militarieme en

temps de paix comporte des dépen-

ses écrasantes qui influent directe-

ment sur les hüdgrts nationaux et

sur l'économie des pays. Nous sa-

vons ca que coûte l'entretien d'une

monibreuse armée sur un pied d'ef-

ficacité. C'est là une dépense en

pure perte, que peut seule justifie:

la défense national: rn temps de

péuil.

La société internationale que l'on

souhaite voir naître de la ronféren- 
‘pe que

suprénie offort en prétant nes épar.:
gues au Gouvernement canadien.

x +»

Le “Journal”

A morsicur King d'aveir pi~heé par agresscurs eventuels.

exués de générosité et au dépens

de 1 harmonie nationale en faisant

entrer récemment deux franco-on-

taiiens dans son C'abinet remode-

fé. "Nous ne sommes pas, €-rit-

il. dé ceux qui croient que les mem-

bres du Cabinet dans un pays doi-

vent être rigidement choisis pour

des raisons racisles, religieuses et

géographiques. Cependant, on s'en

est tenu assez fidèlement aux mo-
tifs de religion. de race et de Rio-

grophie, et, à cause de cela, (I est

un peu difficile de comprendre la

nomination de deux ministres ca-

nadiens-français venant d'une pro-

vince qui n'en comptait pas nimpa-

tavant, surtout loraqu'en songe que

ces nominations portent le total

des ministres de langue françuise

dans le Cabinet à six, nombre peut-

te le plus grand depuis la Con-

fédération: ce qui, nous le crni-

gnons beniicoup, n'est pos le moyen

d'atiiver à l'harmonie nationale”.

feost-il possible d'etre plus itlogi-

que? Le compétence de messieurs

Lionel Chevrier, ministre des Trans-

 

ports. et Paul Martin, Sersétaire

d'Etat, est incontestable. Ponrqui
D “Journal* no leve al plore te

ce de San Francisco pose le princi-

la paix internationale ne

saurait etre assurée sans l'existence

jade forces asmnées suffisantes, que

 

le conseil de sécurité pourrait em-

d'Ottawa reproche |ployer pour mettre a la raison les
De la sorte.

l'usage de la force armée est row

connu comme l'instrument indispen-

sable du maintien de la paix. Cr

point de vue a d'ailleurs été approu-

vé dune une declaration de l'épis-

cvopat des Etats-Unis el dans une

allocution du Souverain Pontife.

Ainsi, la crainte de l'épée ze trouve

siibatituée au respect du droit inter-

national comme moyen d- garde:

la paix.

Cette nouvelle orientation de la
politique internationale ne favorise

évidemment pas 1€ désarmement

Au contraire, i} est à craindr: que

jos partisans du militarisme à ou-

trance n'y cherchent une justifica-

tion à l'institution du service mili

taire obligatoire en temps de paix,

A la construction dr flottes de plus

en plus nombreuses et au dévelop-

———————————————————

point de vue racial, religieux et

géographique sil n'est pas de ceux

qui croient que les membres du Ca-

binet dans un pays doivent être ri-

pem-nt de l'aviation militaire. Ce

serait alors la course aux arme-

ments. Il n'est pas trop tard pour

orienter la politique internationale

dans l'autre sens si l'opinion publi-

que dus nations démocratiques fait

pression sur ses dirigents.

“Blen que, écrit un collaborateur

de la revue catholique America, la

force ne soit pas répudiée dans le

monde nouveau qui se forme, mais

qu'elle soit harnachée à la loi et

congue comme un instrument du

droit et de la justice, la solution

du désordre mondial réside essen-
tiellement dans l'atténuation du

rôle de l'épée dans les relations in-

ternationales. Nous ne voyons pas

Jusqu'ici de signes non équivoques

que ce concept du rôle modifié de

la force est clairement compris par

les grandes puissances. Tous Jes

«fforts devraient viser, à l'heure

présente, a intensifier les facteurs

qui tendent à faire mieux valoir le

droit et les procédures pacifiques.

et & atténuer les facteurs qui pour-

raient tendre à orienter !e' monde
vers une nouvelle forme exaltée de

politique de force’.

LLITw

|Pres déménagements

; La bougeotte

(Par Alonzo CINQ-MARS)

La pénurie de logements fait que

le nombre dée déménagements du

commencement de mai sera beau-

[coup moins élevé cette année que

dans le passé chez nous. C'est par

le service du gaz et de l'électricité

que nous pouvons avuir des statis-

tiques assez exactes à ce suiet dans

(les grandes villes. Or jtsqu'a la

smaine dernière, l'Hydro-Québec

n'avait reçu que 6407 avis de ses

clients qui comptent démenager;

elle en attend environ 4.000 antres

d'ici au premier mai.

Une dizaine de mille déménage-

ments à Montréal, c'est beaucoup.

“c'est même beaucoup trop, mais

[c'est bien loin dra chiffres des an-

nées précédentes. En 1935, il y n

dix ans, il y en avait eu exactement

59,265 dans notre métropole. Si l'an

télablit à une cinquantaine de do!-

lare le coût moyen d'un déménag:

ment, on voit que lcs déménageu

montréalais de 193% ont dépensé en

Ptrois jours environ trois millions de

dojlars. Et cette estimation est

tout probablement inféri ure à la

éalité. |
rat M la manifestation d'un|

maiheuteuse manie de ia population!

de nos grandes villes, manie qu'on

appelle vulgairement la “bougrotte”.

et qui sévit tout particulièremen*

dans les villes dr notre province

Si la guerre a des conséquences

bien tristes, elle aura eu au moins

un résultat heureux si elle a pu.

grace à la pénurie de logements

‘contribuer à atténuer sinon à gué-

(rie cette manie ou plutôt cette ma-

| ladie de la bougeotte qu'ont un

grand nombre de nos compatriotes

Certes un grand nombre de démé-
nagemrnts sont souvent nécessités |

par les changements d'emplois des

travailleurs, mais il faut bien
avouer que, dans la plupart des cas.|

! c'est le capiice qui est la cause du-

mal. On s'évertue à chercher un’

 

    

 

 

Mucus de l'asthme |
dissous le premier jour
M P'aathme brraital aut fait teases |

repiroe ave Hifi Né, ant érankie ©
éteutte vons Cavit votre motmell et pe
votre vitallté, acecoptez cette générenre atfn
Geant  Procamg-sens IA prescuiption
Mendaen chez votre pharmacien et cons a
Ter oarquelle ramduté elle nmallit st dir
senit le ticépais qui Vtrengie, procurant
masi une respiration facile et un memmet,

   

 

kidement rhoi-is pour des roixonsimopueant EN vert de Poffre géndreuse
sographi HiTral, Menus doit soulnger wos cries

raviales, religieunen st péographi-|0achine, sinon on vous rembourse votre
. ” 4 farce dé eetonr ns paquet vite Voir
ques? Le fanatiaime tory compte en.) ur te > à gagner et rien À perdre. Ne

core, malhrurensement, trop d'a-|motires donc pas un mul rir de plus de teg dana notre pays.
Ivmanter Mendace À voire pharma
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| Pontite fuit à tous les fidèles,

- cents,

 

 

logement idéal, on croit l'avoir enfin

trouvé, puis à peine l'a-t-on occupé
durant quelques semaines qu'on lui

découvre’ toutes sortes de défauts
imprévus et qu'on décide de trouver

mieux l'année suivante.

Il y a 1a une mentalité déplorable

qui devrait disparaître. Une éduca-

tion s'impose de ce côté. La vérité

est que, dans nos grandes villes, le

nombre des locataires est vraiment

trop élevé en proportion de celui

des propriétaires. Cett- proportion

est au moins double de celle qui

existe à Toronto et dans la plupart

des autres villes de l'Ontario. Les

conditions économiques de notre

population ne justifient pourtant

pas cet écart regrcitable. Les gens

de notre classe moyenne n'unt pas

suffisamment profité des mesures

édictées avant la guerre pour leur

facilit-r les moyens de posséder

chacun leur maison et de vivre mai-

tres chez eux. [Il est & peu prés imy-

possible de le faire présentement.

Il faut attendre la fin de la guerre

pour songer a construire, étant don.

né la rarcté des matériaux et de la

main-d'oeuvre, mais il est temps de

commencer à y penser.

A ce suj.t, il convient de féliciter

ta Chambre de Commerce des Jen-

nes de Montréal qui a formé récem-

ment un comité de la propriété pré-

cisément chargé d'entrepeendre Ia

campagne d'éducation qui s'impose

chez nous.

Après la guerre, l'un des premiers

soucis des autorités devra être d’é-

dicter de nouvelles mesures pour

permettre à tout ouvrier séricux de

se libérer de cette mentalité de

locataire en devenant propriétaire

de son logement. Ainsi disparaîtra

graduellement céîte déplorahle ma-

nie de la bougeotie.

————_———
; a  a

Laviecatholique

Paix, justice et charité
 

Du message de paix que Su Suin-

teté le pape Pic XII vient d'adres-
ser à l'épiscopat catholique du

monde entier pour exprimer ses

vues et ses vosux à propos de la

conférence actuelle des Nations

Unies à San Francisco,

l'uppel paternel que le Souverain

sur

tout aux jeunes, aux enfants inno-

teur demandant de prie:

Dieu pour qu'il aczorde gu monde

une paix fondée sur Ja justice et la

'FRAMBOISIERS PORTANT FRITS
et nutrea haies produ

des feulta In nre
Catalogne GIATTLT

TOBE'S TREERY,
Niagara-On-The-lake. Ont.
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charité, pour que les peuples qui

sont victimes des guerres et des

discordes et de toutes zortes de

malheurs soient finalement libérés

de leurs pelnes et de leurs longues

souffrances,

En repondant au voeu du Scuve-

rain Poniife, prions pour la réu-

lisation de ses voeux, mais Que les

fidèles qui ont le bonheur de vivre

loin des théâtres de guerre n'ou-

blient pus de remercier Dieu de

leur avoir épargné les horreurs de

ce cataclysme.

A cause méme de aes horreurs,

la guerre a suscité une recrudes-

cence de l'esprit religieux chez les

peuples qui en ont souffert. Il en

a été ainsi en Allemagne 1néme,

dit-on, en dépit de tout ce qua-

vaient fait les chefs nazis pour ins.

taurer le règne d'un dieu allemand

impitoyable et ennemi de tout prin-

cipe chrétien, Dans certains pays

dirigés par des chels nettement

hostiles à la religion, on a vu se

relâcher les mesures antireligieu-

ses. Souhaitons qu'à l’approche de

la victoire ce sentiment ne s'attée

nue pas comme on l'a vu dans plu-

sieurs pays après la dernière guer-

re, et que tous les fidèles pricnt

Dieu d'éloigner à jamais d'eux

guerres en inspirant des principes

chrétiens aux chefs politiques chars

Hés présentement d'établir un o15v-

lue

nisme de paix universeile et du

ble.

Le pape, che? d'un Etat thio

que souverain nmiais neutre en l'ns

currence, ne devant pas participer

à la conférence de San Francisco,

ne pouvait s'adresser directement

aux représentants des Nativns

(Suite à la page 51)
 

Les mots qui vivent
  

“I vous faut” est fort ben: bon
i moulin est à moi,
‘Tout aussi bien au moins que à

se est au roi.
Contes,

Pru
{Andrieux,

 

Anecdotes et
* Fables, Le Meunier de Sans-Sou 11,
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Avec trois assez bons repas par jour, y
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mines et tous les minéraux supplémen-

taires dont il a besoin, à part de bons

éléments producteurs rapides d'énergie

et des protéines formatrices de muscles,

Suivez simplement cette recetle de

santé meilleure:
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 est le nerfde la guerre.”
Cicéren (60 av. JC.)

$ L'argent a presque toujours décidé des guerres que le monde a subies:

L'argent achète les uniformes des combattants, les canons, les obus et les tanks

dont ils se servent.

L'argent permet de construire les navires et les avions qui transportent nos

soldats et leurs fourniments.

$ L'argent procure les fournitures médicales qui sauvent des vies humaines.

et
l'argent est aussi important à l'arrière qu’au front. Car, si Pargent est le nerf
de la guerre,il est aussi une garantie de sécurité pour les annéesde transition

et de paix qui suivront la guerre.

L'argent que vous engagercz dans les Obligations du 8e Emprunt contribuera
à la Victoire .. . il hâtera le retour de nos combattants et augmentera votre

réserve contre l'insécurité,

Pme.
Wy...FAITES LE MEILLEUR PLACEMENT “- LP

DE 
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...plus que jamais
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Ti Gus4LOL PENALF,
afHie FETT

Laura s‘éranouit, Blanche disparait, Suzunne

palit et la belle-maman se fâche
V1 s'agit de trois Jeunes et jolies femmes et d'une belle&-niman qui.

sans être aucunement mélées à la même cause, n'UN ont pas moins causé
sensation ces jours derniers en correctionnelle. Racontons tout d'abord

 

Ja mésaventure de Laura oe une grande et mince fllle de Ia Verte Erin
qui savoua coupable, devant te juge T-A. Fontaine, d'avoir obtenu Ja

e« de $76 à l'aide d'un chèque

 

bon suns fonds,

 L'accuséé à la barre, très nei-g=— — __ —
vruse, attend avec angoisse la sen-
tense que prononcera le Tribuna'
mais comme elle ne comprend pag
un traitre mot de français, elie

do.t se contenter de suivre tant
bien que mal la mimique de son
avocat. Me Richard Robert, et cul
le de Marc-André Blain qui repré-

~rnte le ministère public.

Ia Couronne n'insiste pas pour

 

une sentence sévère, fait Me Blain, qu
car l'argent à été remboursé; de
plus,

l'accusée est de retour d'outre-mer
sû ll a servi comme milltaire,

Jd'ajouterai. dit Me
ma clienten’a pas de dossier ju:t-
ciajre et qu'elle sera maman dans

mois. Puis-je gusgerer

qu'elle sot smpiement ndam-
née aux quelques heures déjà pas-
sées en prison ?
—Ft à ce qu'elle fournisse un

cauffonnement de garder ls patx*
ajoute Me Blain.
La Cour accepta immédiatement

et ce fut le greffier Michel Chaurt
herland qui traduisit à la pauvre

Laura ta décision du juge Fontal-
ne, Peuau courant de la procédu-
re judiciaire, la prévenue, plus
tremblante qu'une feuille de pene
plier. s’évanouit en poussant ur
long gémissement. Ce ne fut que
1 minutes plus tard. apr

nte crise de larmes, qu'elle ap-

rombirn elle s’en étaï
_ peu de frais. La malheureuse s'à

tait en effet Imaginée qu'elle de-
vait payer $500 d'amende en plus
de prendre la direction de la pri
son pour y faire un séjour d'un
ant

BLANCHE LA BRUNE

Nous sommes maintenant aus
enquêtes judiciaires devant le ju-
ge T-A. Perrault. Blanche B ..

une élégante brune de l'ouest de
la ville, est accusée par son ami

d'un soir d'avoir volé le porte
monnaie de Jacques X.. un Bean-

Brummel avec qui elle dansa plus

d'une heure duns un club chic de
Ia rue Drummond. Mais laissons
le plaignant exposer les faits à Me
Richard Rohett, avocat de Blan-
che. et à Me L-P, Mercure, avocat

de la police municipale,
Ma girl-friend, dit-il, tait un

k-up», rien de plus: je l'ai in-
i à se rendre prendre un p'tit

coup avec moi afin de briser la
fince et devenir bons amis sans

Plus tarder. J'avais $215 dans mes
poches et on faisait du jitterbug
depuis environ une heure quand

B'anche m'a demandé de la con-
duire a Ja salle de toilettes des
dames. Comme j'me prétends un
Farçon bien élevé, J'ai tout de sut
te accepté, mais v'la t-y pas sou-
dain que la viimeuse de tricheuse

prend l'bord de la rue par une au-
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j'apprends que le mari del

tre porte! J'me suls alors aperçu
que mon porte-monnaie etait dis, a-

ru tout comme ma danseuse, Je
l'ai retrouvé plus tard derrière un
chesterfleld (le porte-monnaie, pas

Blanche). mais {I n'y restait qu
$160, T1 était au fond de la bourse
de ma «blonde» d'un soir.
A ce stage de la procédure, l

1 Jicques adniet à Me Robert
avait pris de quoi s’étourdir,

mais qu'il n'était pas chauds. Le

Tribunal, qui en savait déjà assez
long, fixa l'examen volontaire de
la brune Blanche. si Infidèle, à Lu

  

  

Robert, que !sentaine suivante.

UN PROCES-RECORD

Une tcute jeune femme de
20 ans. Mme Emile-Paul L... dela
rue St-Denis, accuse son mari Je
refus de pourvoir. Jamais procès
de ce genre ne fut aussi bref: ce
fut à peine s'il dura 5 minutes, Et-
le entre en Cour en compagnie de

son frère Guy, lequel va ge placer
aux côtés de sa soeur, mais le ju-
Re René Théherge demande sou
dain : «Etes-vous l'accusé ?»
—Non. Votre Honneur. je sulsie

frère de la plaignante.

—-Alors, allez donc vous &sseoir!
On a pas besoin de vous à la barre!
—Mon avocat n'est pas arrivé,

risque timidement la trig jolie Su-
zanne,
— Mésirez-vous quand même pro-

céder 7
—Je... crols que... oul... fuit-

elle, toute pâle de tGmidité.
—Et vous, fait la Cour, à Emile-

Paul: voulez-vous procéder ce ma-

tin!

Emile-Paul fait des yeux de puis
son houilli sans ouvrir la bouche.
—Etes-vous sourd ou bien si

vous ne compronez pas le fran-
cade!

—C’est correct d'abord, dit e
prévenu, sans rien comprendre au

sens du mot procéder.

—Alors, venez exposer vos
griefs madame, et prêtez serment.

Kmile-Paul, tout écarté va g'as-
seoir confortablement avec les
journalistes prézents à l'audience.
—Voulez-vous bien retourner à

la barre et y demeurer debout, ne

peut s'empêcher de s'exclamer te
juge qu'impatientent ces retards
Emile-Paul  obtempire pour dire

    
memeEE 0

Etes-vous Epuisée
Soit que vous travailliestrop fort,

que vous soyiez tourmentée ou que
vous dépensiez vos Énergies dans vos
engrgements sociaux, le résultat est
le mémo—la fatigue chronique ou
l'épuisement nerveux.

Vos nerfs et, vos organca corporels
sont aussi fatigués, alors votre
digestion fait défaut et vous passez
les nuits Lianches, pas capable de
dormir.

Peut-être rien ne peut vous aider
autant que la Nourriture du Dr.
Chase pour les Nerfs. Bien des gens
ant hén parl'usage de re tonique.
Pourquoi ne pas profiter par leur
expérience.
Demandez pour le

nouveau format de
famille de

Du Dr. Chase
Pour Les Nerfs

(abs tels,

180m—$1.50

 

  
  

 
 

LA PATRIE=
soudain : «J'aimerais autant at-
tendre pour mon procès !»

- Savez-vous ce que vous voulez,

oul ou non. demande le Tribunal.
—Bon ben, c'est correct, on va

procéder, souptre Popaul,
8uzane, l’une des plus aguichan-

tes «clientes» jamais vues en € r-

rectionnelle, a de magnifiques che-

veux cuivrés, des yeux vers, un
nez légèrement retroussé, des pani-
hes d'un galbe parfait et une fri-

mousse délicieuse, Elle déclare que
son m ne lui a rien donné de-
puis 10 semaines, mais elle ajoute

qu’elle travaille À raison de $18
par semaine dans une usine du

guerre. Elle a fait demande pd

 

paration de corps devant les Lii-

bunaux civila. maia les procédures

ne sont pas terminée. Elle ternune

en disant qu'elle n'a pas d'enfants
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Ayez recours à

AREX COMPOUND
1] a fait ses preuves depuis des années.
Il soulage promptement la goutte, les
douleurs rhumatisem es névralgies, |
ete. Faites-en l'essai
vous serez ravi.

    

et qu'elle se tire d's
moment avec son petit salaire,
—Alors, faites fixer votre va |

 

faires pour ze

 

(Suite à Is page 60)

 

 

 

  Un Produit de Generol Foods 

“Non! Vous ne pouvez pas amener le
petit Durand. Vous faites assez de bruit
a vous deux”.

“Oui — encore du hachis! Et t'as d'la
chance d'avoir à manger. Si Cavais pas
dormi depuis plusieurs nuits, tu frais
pos d'embarras non plus!”

 

Est-ce que c’est vous? Eh bien — vous
êtes peut-être au nombre de ceux qui ne
peuvent pas supporter la caféine du thé
et du café. Vous devriez peut-être boire
du Postum à leur place. C'est un breu-
vage exquis! Dès la première gorgé
vous aimcrez sa saveur riche ct satisfa
sante. Ni commecelle du thé, ui conime
celle du café, maistoutà fait particulière.
Ce qu'il y a de mieux, c'est que vous

pouvez boire du Postum à n'importe
quelle heure du jour — eu boire autant

Stu
MARQUE ODUPOBLE

 

      

serait-ce possible
que ce soit

; VOUS?

“Eh bien ... il est temps que tu
m'livres ma commande. Qu'as-tu
fait tout Faprès-midi? Joué aux
marbres?”

“Vous m'rendez tous folle! Je n'sais pas
ce que j'ai—tout ne m'agaçait pus comme
ça autrefois!”

que vous en voulez, aussi fort que vous
le voulez, sans perdre une minute de
votre précieux sommeil! Parce que le
Postum ne contiont ni caféine, ni autre
drogue pouvant affecter le coeur, lee
nerfs ou la digestion.

Si facile à préparer —vous faites Te
Postumdansla tasse, cny ajoutant simples
ment dulait chaud où de l’eau bouillante.
Et les ménagères économes apprécient le
Postum,car il coûte moins de lé la tasse.
Essayez le Postum — vousl'aimerez!
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(Par Henri DUFRESNE)
Le vrai peut quelquefois n'être pas vraisemblable. Qui aurait cru

“n 1840, après la chute de Paris el l'écroulement de la Tésistunce alliée
en Europe, que In victoire changerait de camp et que Berlin, ville
colossale de 5.000.000 d'hubitunts, serait a son tour envahie, écrasée”
El qui aurait pu se douter, alors, que les Russes, devenus nos alliéw,
acinient les preniiers à entrer dans la capitile allemande? Qui l'aurait
cru, surtout. au moment où les forces apparemment invincibles du
blit/kriez naze à

#1407 Mais toutes ces choses étaient prévues dans les desseins inson-
dibles de lu Providence. Churchill lui-même, qui a pourtant une foi à
transporter les montagnes, a dû être surpris de la tournure des événe-
ments Il est toujours vrai de dire que les hommes combattent. mais que
c'est Dleu qui donne Ja victoire. Et cette victoire, il la ravit parfois
aux conquélants culsCeux-ci cro.-nt la tenir. H'tler pourra méditer

“qu'a la fon de ses jours

 

    

 

a dessus pn

tre alone

dont le termie n’est peut-élre pas

eee
Plus et voteit # ;
- autant de santes que lors de in

conference de Moscou, 1! faudrn
\craindre pour les jamb.
lequés, Cela dit sans mnlice. It
rappelons aussi sans malice l'his-
toire diclitig e qui fit le tour du
monde et qui sans dout* avait te
colpor: par des mauvaises lan-

Lçues. On disait qu'au cours du Ces-
tin pantazruélique, monsivur Stuli

ne, faisant le circuit de la table.
avait cassé une houteille de chanm-
pizne. où ‘> vodka, s:r la tète d'un

de ses plus énuinents mini-lres.

Pas une var eo pinvieuse

nouvrde de ‘entice d'a llus-
à berlin est par.vnue à Mont-

1x dans teas les coeurs des
y i du soleil. La

Beran (qui sera sans duu-

camp ols te vous

s Lge teca utile de bien
ples nr un | - 112 su: le theatre
vuupren de la guesre En lout cas,
ect ie Eros morcrau que l'on au-

‘aiports, Basin ctait le symbo-
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le de fa puissance nllemande. Et Avoucns frunchement que ce vod-
n ae cn ruines, veite ville, la plus] va ne nous dit rien qui vaille (saufonde .. ne spéen, ét ‘ : °
En den mien Spent pour consommation personneller:
a sine par ext jo Quen il nous fait penser un peu au bloc

Lat pour note pays la hin do |enforine de la fable. Nos délégués -
Mont al. Dans tous les cufés et feraient mieux de s’en tenir au
re ses cu Et whlskey-blanc ou, encoie mieux,boire de nus de ia riétropole ca-

 

à la bière d'épinette Comme argu-
ment diplomatique. le vodka nous
«emible un peu trop persuneif...

 nadicnne, on a le
sante ds

Mont.cr

n verre a la
cts so dats russe.

là tro.sieme plus grande

vire fran >e du monde, qui a

tant su tt du long asservisse-
ment de Parts, d'où elle recevait sa
lurnière des pures joies intellectuel-

les a droit à Juste titre de se ré-
Jour plus «ie toute autre cité du

continent américain, sauf. bien en-
tendu, Québec: château-fort du Ca-

nada trane ns.

 

 

  

Mariages en panne

 

La crise du logement a des ré-
percussions assez curieuses et pas-

fait, de nombreux mariages seront
retardés... et il est toujours dange-
reux de retarder un mariage. Drs

fiancérs qui ont préparé leur trous-

plus beaux châteaux en Espagne, en
sont rendues à piétiner aur place à
la porte du Paradis. qui leur refuse
chstinément son accueil. Pour se

LE SECRET

Le bloc enfarine

Il vs sans due que Montreal por-
te vus 1 un vif intérét à la Confé-
Jet de Sau-Fran. svo qui vient
de s'uuviir, On na hâte de voir le rù-
le qu'y jourront les dé
dyuvns et d'apprèciet pur
tions des repiésentants des 45 ac -

 

 

  

  

tres pays. le prestige attribué à
noire Dominion duns ie concert des

[Pl

d'un arganinme bien éunilibré, À
ns'iens, peur parler comme les di-|f tout âne. lu bonne cireute-

       

  

 

  
plonsates. Au sujet de lan Conféren-

€ de San-Fran-isco, une nouvelle
as amusn.’' NOUS arfrive de cet-
te grande vile qu'un tremblement

de ivrre à déjà rendu célèbre. On
nous apprend que la Russie y a
enor Un navire dit d'agrément.

nant

pre tes GOUT.
LAMEAT, C'est

 

    
     cou vne forte vargaison d-

€easair, de voila « autres «dou a. Fortune,
ceurs pour les idptlons que dun + Cle fincon pour (raltement

neront les délégués soviétiques À de 1 mola: $1.70),
leurs confrères», Si l'on y porte
 

 

  TOUT LE MONDE

EST D'ACCORD:

LE CAFE

MGNTAGNES BLEUES"
EST SUPERIEUR

    
    

 

leur et

Àatous   

 

    RAA
DEMANDEZ-

  

nt reculé les frontières sovlétiques jusqu'à Staliu-

es des dé-

sablement tragiques. Ainsi. de cel

seau et bâti, avec leur promis. les,

LA PATRIE 47 

gent l'intimité et on ne peut biâme:

quelques logements disponibles,

tations ge prolongent. C'est biel

#er Cupidon. Faudra-t-il

 

a A

trésor qui s'appelle l'amour?

ÉCOULEURS DIFFERENTES
PERNIERES NOUVEAUTES

AVEC BOITE DE FANTAISIE

Te GRATUITEMENT POUR
0 $A VENTE OS 7 8001515188

DE PARFUMS VIENNE DE 08 à 254
Déco 3500 Lo penis foursus
RH mont Ath Ceneide ®

DeTILT
PEFRTIT

GPÉCIFIEZ BIN OLPT B. STATION. §
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MAUVAISE HALEINE ?

|

des adultes ont

mauvaise haleine!/

Et des épreuves scientifiques
bromient indubitablement que,
dans 7 cas sur 10, la POUDRE
DENTIFRICE COLGATE
arrete instantanément la mau.
vaise baleine.

ECONOMISEZ DE L'ARGENT!
Compurée aux autres marques
bicn connues, une grande boîte
de Colgate vous donne jusqu'à
30 brossages de plus et une boîte
Réante jusqu'à 46 brossages de
blus—et cela, pour pas un sou
de plus!

FUMEURS! L'emploi de lu
Poudre Dentifrice Colgate est
un des moyens les plus faciles
de combattre l'halcine ec les
taches occasionnées
parle tabac! Achetez.
en aujourd'hui.

POUDRE
DENTIFRICE
COLGATE

25c 40c
nasaîceT VOTRE
HALEINE TOUT EN

NITTGYANT VOS DENTS

  

   

   
  

Brotse à Dents Colgate en Nylon ~

Snécutt 29
>Nylon Façonnèse pour protéger les gencives

 

 

tnarter. 1! faut un petit nid, ce que
les Américains appellent un «love-
nest», Les grands sentiments ex

ces jeunes gens de ne pas vouloir
marier toute la famille de l'un ou
l'autre, N'est-ce pas? Il y a bien

mais ils sont à des prix prohibltifs
pour Ja plupart des flancés à qui
on a recommandé, avec räison, l'éco-
nomie. Le mariage n’est pas seule-
ment l'affaire des riches. On nous
affirme qu’il y à des centoines de
mariages qui sont ainsi en suspens.

Mans l'est comme dana Voudst, a
Maisonneuve comme à Westmount.
à Ahuntsic comme dans le quartier
St-Jacques ou à la Côte-des-Neiges.
Pour une fois, on ne pourra jeter

ta pierre aux finncés si les fréquen-

un des Aspects les plus tragiques de
‘& Crise du logenient que cel empé-
chement au mariage. La grande pi

tlé des financés finirA peut-être par
émouvoir Ottawa qui dessetrera ce
qu'il faut des restrictions pour lo-

voir les
tendres promizes, en voile blanc et
couronnede fleurs d'oranger, se la-
renter dans les bras de leurs pro-
mis, sur le parvis du temple. après

arche Nuptinle, parce qu'elles
n'ont pas place où cacher ce divin‘

   
 

MESSAGE
A TOUS LES HOMMES QUI

deviennent CHAUVES
ET QUI PERDENT LEURS CHEVEUX
A TOUTES LES FEMMES QUI SE PLAIGNENT

DE LA CHUTE DE LEURS CHEVEUX
ou de l'état général de leur cuir chevelu

PAQUET GRATUIT D'ESSAI POUR TROIS JOURS
DE STIMULANT DU CUIR CHEVELU

offert à tous les lecteurs de ce journal qui enverront
le coupon ci-dessous

AUSSI BROCHURE GRATUITE TRAITANT
DE LA CHEVELURE

n

 
Ces messieurs on, avec reconnaissance, donné leurs photographies

conrie (émoignage des bons résulatts qu'ils onl obtenus,

ntrnaal une
— G. BA  

Ceci explique comment beaucoup peuvent conserver et nméliorer l'état
de leur chevelure en employant le Frocédé Renair, pour les cheveux,
découvert et perfertionné par un spécialiste capillaire anglais. Voict une
nouvelle de réelle importance pour des milliers d'hommes et de femmes
qui ont des ennuis avec leur chevelure. Une firme anglaise qui s'occupe

| de traitements pour les cheveux et le cuir chevelu a préparé re qui est
maintenant connu sous le nom de Procédé Renalr pour stimuler le cuir

chevelu et aider à la Croissance des cheveux. Les résultats vraimeat re-
marquables obtenus aveu succés par les usagers de ce proédé sont deve-
nus nombreux en Grande-Bretagne, en Australie et au Canada, telle-

ment que ceux qui ont des inquiétudes au sujet de leur chevelure fe-

raient bien de faite venii le Paquet d'Essai pour trois jours GRATUIT.

Ils connaitiont mieux le procédé et appeendront combien il peut les

aider,

UTILE AUX HOMMES COMME AUX FEMMES
De nombreux témoignages attestent le succès qui dans tant de cas a

. [suivi l'usage du procédé et cela sous foime de rapports et de photogra-
‘| phies réelles d'hommes el de femmes. Nombie de ces exemples sont
: (inclus dans la brochure gratuite, “Le Procédé RENAIR pour les

; Cheveux". qui donne des renseignements complets de la méthode et

comment tous ceux qui le désirent pourront l'essayer chez eux et np-

prendre ce quil pourrait faire dans leur cn.

“ AVEZ-VOUS DE CES AFFECTIONS CAPILLAIRES?
:Bi vos cheveux tombent sur le front ou s'éclaircissent sur legrommet.
ju est temps que vous fassiez quelque che:e pour an rer catte condi-
tion. Il vous serait très profitable de faire venir le “Paquet d'Essai”

GRATUIT ainsi que la brochure illustrée gratuite pour obtenir de plua
amples informations sur le Procédé Renair et la façon dont il active

| ia pousse des cheveux comme en témoirnent nombre de personnes qui
l'ont essayé. Ce procédé a aussi fait pousser les cheveux sur les plaques
chauves où c'était possible. SI vos cheveux sont secs, sans vie et vna-
wants. pauvres en apparence et en quantité, entte brochure vow dira
comment ces affections ont été rapidement améliorées par l'emploi du
Procédé Renatt de stimulation du cuir chevelu qui en n sntisfait des

milliers,

“UTILISEZ LE COUPON CI-DESSOUS — VALABLE AUJOURD'HUI
POUR VN APPROVISIONNEMENT D'ESSAI DE TROIS JOURS
! DU FAMEUX PROCEDE RENAIR

 

   

 

 

 

nina que In brochure Hlustrée décrivant le Procédé Renair pour les
| cheveux. Des milliers de personnes qui ont profité de cette offre se sont

pupoies d'en avoir fait lvasai. Découpez le coupon et pastez-le aujour-
d'hut.

pese=== POSTEZ CE COUPON: wemmmemg

Pour avoir essai gratuit de trois jours et brochure
M. Frederick Godfrey (Dépt. $61)
484, rue McGill, Mentréat, PQ.

Veuillez m'envoyer GRATUITEMENT 1x bre huette, “Le Mocodé
RENAIR pour les Cheveux” et piovidon GRATUITE
d'essai de votre stimulant du cuit chev-lu. (Vous pouvez, si vous
voulez, inclvre 10 cents or timbres où aient pour couvrir Cialis
de part et d'emballage,

ADRESSE

 

 
 

(Pribre éceire en «tm dant

|
|
|
Jm

-
-
-
-
>
-
-
7
=
=
-
0
m
=

  

  

 



 

 

 48 = —

LESFAITS ET L'OPINION LIBRE
|

Les divers partis politiques en Angleterre sont d'accord en principe |
à propos des pays libérés. — Ce sont des sentiments généreux |
qui suscitent la critique.

par DOUGLAS WOCDRUFF,

auteur et hstorien adagicis bien connu; pendant douze ans à la

rédaction du “Times” de Londres; rédacteuwr-en-chef du journal

catholique anglais. “The Tablet”!
“0

Les débuts agltés qui ont eu leu récemment dans la Chambre des
Communes à Londres à propos de la Grèce ct des autres pays libérés,
avaient toujours une chose en commun qui ne Variait pas: le désac-
cord se trouvait toujours être à l'égard des faits et des événements,
mals jamais à propos des principes en question. C'est (a une chose re-

marquable et très encourageante.

tr    
Tous les membres des partis dif-

férents, queis qu'ils soient, désirent

qu'il y ait une liberté entière pour
le scrutin, et qu'il y ait un gouver- bllque ne peut s'exprimer en toute
nement représentant veritablement liberté, et [U y a certains petits
tous les partis dans chaque pays Buys ou existe une liberté entière;

libéré. Tous les désaccords récents l'Angleterre et les Etats-Unis, eux
ont été au sujet des événements, le “épendant, appartiennent à une ca-
gouvernement ayant déclaré, à l'on- fégorie & part des autres Et il n'y
contre de ce quallégunient ses cri- |B aucun autre pays où les journa-
tiques, que l'E.A.M. et l'E.L.A S. en listes jouent un rôle plus Impor-

Grèce n'étaient qu'un mouvement tant da lu formation de l'opinton

représentant une minorité, qui ten-' Publique à propos des questions In-

par l'opinion publique. 11 y a des
grandes pulssances où l'opinion pu-

 

tait d'obtenir le pouvoir par la fur-
Ca.

Je trouve que c'est navrant que
le gouvernement ait eu à subir de
telles critiques à propos de la Grè-
ce; mais ceux qui ne sont pax du
même avis que les députés qui ont
émis ces critiques doivent nésn-
moins reconnaître qu'à part quel-
ques-unes, ces dernières furent
motivées par des sentiments géné-

 

reux, et qu'il y avait eu grande dif-
fleulté à établie l'exactitude des
faits.
Cette situation pourra très possi-

blement se trouver renouvelée dans
le cas d'autres pays. I} faudrait

dcne que l'apinion publique à l'é-
tranger se rende compte que la
Question entière de ce que l'on pen-
se en Angleterre à propos des au-

tres pays dépend complètement de
la difficulté d'établir quels sont
exacement les faits. En Angleter-
Te les gens ae représentent facile-
ment les conditions politiques à l'é-
tranger comme étant analogues à
celles dans leur propre pays: ceci

@ donc quelquefois le résultat que
certains d'entre eux, partisans en-

thousiastes de divers régimes poli-
tiques en Angleterre, transférent
tout simplement leurs enthousias-

mes sans adapter leurs points de

vue aux questions en litige dars
ses pays étrangers

L'IMPORTANCE DE
PUBLIQUE

L'opinion publique en Grande-
Bretagne, ainsi que celle aux Etats-
Unis, sont celles les plus fmportan-
ten au monde, cur ces deux pays
quoiqu'étant de très grandes puis-
sances, possèdent un systéme de
gouvernement dont la ligne de con-

duite est cholisle par I'électorat et

—

L'OPINION

  
 

ternationales
La chose importante est que les

controverses en Angleterre sont à
propos de faits et d'événements

dont l'exactitude peut être vérifiée
par la suite; ces désaccords ne sur-
viennent pus à propos de questions
de principes, tant politiques que
religieux, à l'égard desquels il ne
sereait pas possible d'arriver à
s'entendre. Malheureusement. on ne
peut pas affirmer qu'au fur et à

mesure jl deviennent plus facile de
xe rendre compte exactement de ce

qui se passe en politique à l'étran-
ger. Mais le public en Grande-Bre-
tagne commence à comprendre

qu'il y a certaines simples épreu-

ves concluantes qui démontrent une

véritable démocratie; l'une de cel-
les-ci consiste de l'expression des
divers points do vue, car si tous
les partis s'accordaient pour dire

la méme chose, il! y aurait des chan-
ces que ces partis ne seraient en
vérité qu'un seul.
U faut cependant reconnaitre

Qu'il est souvent’ difficile d'établir
les faits avec exactitude. Duns les
cours de justice en Angleterre, nous

savons que des hommes érudits et
compétents prennent des heures et

MALADIF
Essayez le tonique à 4 ACTIONS

=— pour estomac, foie, sang—
Pau d'appétit ? Maux de tête, bilieux, Indiges
tion? Si causé par constipation, ayes confance,
renez les Herbes indigènes de Bliss Tonique:

PAXATIF ET AMEFRS. Huit Ingrédients

d'origine vézéiaie aseurent ses 4 ACTIONS-=

(1) favorise l'élimination desseins, des intestins,
(2) tonite: apoétit estomac, (3) stimule: flux
biiiaire. aie

8

ia digestion, (4) aise à éviter Je
a.81,00. S0c, 25e. Pharmacies. (TABLETTES)

  

  

 

    HERGES INDIGENES DE BLISS

295°

Ne dupant qu'eux-mémes, les Alle
lucres de tanks faits en bois

quelquefois même des journées en-
tières pour établir exactement les
fuits qui ont donné lleu à un acci-
dent, qui vont précédé un vol, ou

alors ont mené à une dispute com-
merciale, Les événements politiques,
avec leurs accusations et contre-
accusations, sont bien autrement
compliqués; de cette façon, les sen-

timents populaires s'échauffent
également bien plus facilement

LA PSITION QUE PREND
L'EGLISE

Nous pouvons comprendre que
c'est à cause de cela qu'en général
le Pape 1cfuse de d'engager à une
opinion en faveur de l'un ou l'au-
tre parti en désaccord; il se conten-

te de faire une déclaration de prin-
cipes sans affirmer que les faits

exacts sont tels qu'annoncés par un

parti quoique niès par un autre, I!
reconnait que si l'Eglise devait se

prononcer en faveur d'un côté ou
de de l'autre. elle ne pourrait le

faire sans enquêter À propos des

faits exacts selon les règles de té-
moignage: les preuves devraient
être fournies par des témoins appe-
lés à témoigner dans ce but. À cet
égard, un tel jugement ne peut

être donné par quiconque ne pos-
sède pas l'autorité de faire parai-
tre ces témoins et de les obliger à

Neo-Mastns
Marque déposée, Can,

Que dites-vous ?
NON!

  

  

le développement et
raffermissement de

 

pus  muivt le traitement

æcientifique de ce produit
de mele que hia magmfi-

 

son emploi. ont déjà polkiement établi sa
réputation. La 1rème NEO-MANTOB, ren-

fermant des hormones ementielles 4 in

frmme et nefirant aucun danger, ent

devente une prescription emirante du
mésderin

taxe. 
MEDIUM

Parce que de coupe particulière à chaque

forme, le principe du GOTHIC qui

caractérise le relèvement et le séperation

des seins donne la poitrine une

apparence enjolivée et plus jeune. Vous

vous sentirez d'autent plus parfaitement

à l'aise qu'il est souple et confortable.    ROE
3

Ne aites pas que
vous avez tout easayé pour

votre
busie quand voue n'avez

NEO-MASTON La valeur

ques résultats nbienua par

Traitement externe d'un moin: $2.50 plas
Demandes-le à voire pharmacien os

===] A PATRIE— 

 

niands ont posté ich et 1a des simu-
pour retarder l'avance adllée.

fournir Jes renseignements essen-
tivls.
Autrefois l'Eglise possédait ses

propres cours de justice; les juge-
ments prononcés par celles-ci

étalent sujets à un appel direct fait
à Rome. Depuis que cette juridie-
tion a été remplacé par la justice
civile du monde d'aujourd'hui, l'FE-
klixe ne peut entreprendre le rôle
de juger l'exactitude des faits

dans tes cas ol les partis ayant un
différend fui demandent de le faire
comme arbitre. Dans les autres cas,

  

  

 

EPARGNEZ
VOTHE ARGENT ET
AFRE SANTE

ARRETEZ DE FUMER
ln cigarette

avec te fameux traitement
8 jours aux capauñes

“ANTI-NICO”
— INOFFENSIF —
Satisfaction

Traitement complet avec
in: actionsTe. maile payée
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wes dirigeants doivent se limiter à
énoncer les principes de ligne de
conduite et %e contenter de les ré-
péter constamment,

2 nouveaux

immortels
PARIS.-- L'Acadeimnie Française a

procédé à deux élections A
Edouard Leroy fut attribué le fau-
teuil de Bergson. I! fut élu au
deuxième tour de scrutin par douze

voix sur seize. Emile Henriot occu-
pera le fauteuil de Marcel Prévost.
TI fut élu au premier tuur par quin-
ze voix contre une, à René Lecocur,
L'Académiedécida d'ajourner J'at-

tribution du fauteuil) d'Henri Lave-
dan.
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en prix!
Répondez à cette question :

Quel monastère de to Province de
Québec est renommé pour son

fromage ?
: Adressez votre réponse À Halo,

#14 Natalie Street, Toronto. Che-
que note, les dix prersières réponses exne-
ten, tirées AU sort, gagneront chacune $10
EN EXPECEN, Mais mi une telle répange eur-
recte ent accompagnée du panneau avant
d'una boite de Halo. Je prix sera DOUBLE,
soit $20 EN ESPECEN! Les noms dey ae
«nantes seront pubités. Mnvuettez une
réponse aujourd'hul!  Rappelez-voue que
Pluie vous moumattrez de rénonses exuc'es
his voila avez de chances de gagner.

Eeseyet le morvellieux

SHAMPOOING HALO !
MALO fait ressortir le lustre na-
furelsons rinçoge Qu Citron Ou
eu vinaigre.
MALO laisse fe cuir chevelu pro-
pre, odoront et dépourvu de

llieules volantes ?
ALO ne renferme Das rie savon

gaceptible de laisser un vilain
terne sur les chaveux Ÿ

Ca noir, chez voue, leaves ves
dheveus eu HALO!
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921 STE-GMIIERINE EST,
EsVol

   
“POMMADE LONGS CILS” — PRIX .50

En venter

PHARMACIES SARRAZIN & CHOQUETTE

Par Mar

Passédez de beaux et longe cils en employant la

PL. 9633
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Baployes ce bon vieux procédé

pésiesanies cossetardes - présere
+ oo avec les Tablettes-Prévure
marque ‘“junker” ei cette recerte
Bouveau genre. Elles sont joties,

sevoureuses et si faciles à pré
parer! Pas de cuisson! Plus
boclies à digérer que le lais
ardineire, aussi. Économiques.

PCRCLR

  

À ba température de la pièce jusqu’pois L'Earirons 16 mibies. Faites ot

  

 

   

  

un dessert au lgjt

 

     

  

“Junker”
cuillerée pe de jus de cerises
fosses de Jen(noe te)
cuillerées àsou

# cuillerée Àthé d'e
42 marasques (bachéos)

Divises len cerrons (marasques) en Ÿ où 4 avslertes
pour transformer le luis ea d'ap- i sodre ba rablere-présuredenen.

a 5. Ajoutez au (nie le sucre 66

 

      

 

     ile 0e beni.
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1
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|
Aloutes te |

|
J

  médierersent, brags ewes
tes Darren délais,Laon reposer

 

+ que ca eolt
froidte.   Demandez à voire épider les

TABLETTES-PRÉSU
    
   

   

 

RE "JUNKET”
Comme silos ne soon al eucrdes of sromer
visées, ajoutez sacre et ensencé au goût: tÙ
sablenes per paquets chaque tablene deans
d'ou 3 conmurder- ve phes qu'une
pisse de crème À 1a glace velowés. Mode
d'emploi dans le paquets.

“INE ‘AUNECET” FOLKS"
Che. Hansen's Laborsesry,

Torcaro, Can.

|
7m
e
c
e

S
E
”

 



 

  

Dimanche, 29 avril 1945   

 

"Actualité agricole,
conseils de saison

Tes besoins en muchinerie agricole augmentent continuellement
au Cauads. Cette augmentation s'explique facHement quand l’on consl-
dère la hausse continuclle de ia production, la pénurie de muin-d'oeuvre
agricole et l'usure de nombre de vleux Instruments en opération de-
buls plusivars années qui doivent être renouveltés en quantités consl-
dérahles, La Commission des prix à fait et continue à faire dys efforts
en vue d'améliorer la situation, mais certains fucteurs Incontrôlubles
rendent ss tâche difficile, En vue d'obtenir des approvisionnements ad-
ditionnels, La Commission à pris plusieurs mesures afin d'augmenter
son programme de production au cours des derniers mois. Les contin-

gents de production ot d'importation ont été plus élevés qu'en 1943-41
pour plusieurs articles et on à lavé les res:rictions sur la fabri

l'importation des plèces de rechange. On porta aussi une attent
te particulière à la production des modèles dont le besoin était le plus
urgent,

   

  

je <i une het privrite a ete’ ” Co
accordée a la production des instru- l'examen médical, de soumettre une
ments aratoires, Jes quotas de pru- demande d'ajournement, demande
duction pour certains instruments qui doit être faite dans les qua-
n'ont pas été rempls entièrement torze jours de la date d'appel à

par Jes compagnies manufacturié- l'examen médical. Une formule de
res par suite de disettes de maté- demande dajournement ot une

riaux, de pièves constitnantes et de fouille d'instructions accompagnent

main-d'ocuvres La disette de mou- généralement crt appel. Sans délai,
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faut craindre à la fois les coups de
solell et les mauvais effets des ge
lées.
M. Lavoie dit qu'il faut à tout

prix ralentir l'éveli de la végétation
en retardant la fonte de la neige.
Voici comment il faut procéder, et
cela sans tarder:
10—Fouler la neigh au pled des

pommiers et la recouvrir de six
pouces de paille à partir du tronc,
jusque vis à-vis Ja projection des
branches. Là où la nelge est dispa-
rue, mettre Un paillis plus épais,
20.—Blanchir à Ia chaux le tronc

«t les branches charpentières des
arbres pour éviter l'insolation.

“+
Si ces précautions sont prises im-

médintement, les pommters auront
moins À souffrir, même ei la tem-
pérature se maintient au beau, On

sC rappellera que les gelées sont
encore à craindre et que les arbres
fruitiers év trop tôt sont très
sensibles au fr Evi* -s donc les
graves conséquences d'une

anovinale en prenant les pr

tions élémentaires énumérées p'us
haut. I importe d'agir sans tarder.

DU CIARBON
En dépit de la pénuris de char-

hon qui it au pays, les uvicul-
leurs peuvent encore celte année

    

  
  les en fonte malléable, de disques faites votre demande d'ajourne-

Agrivoles et d'autres articles sem- ment. Il ne faut pas qu’un seul tra-

un emhoutelliage des Vallleur du so) soit en: à la tr:-
dana li production de re. C'est une question de manger |
e. ("cst donc dhe qu'il on de ne pas manger. Tous nos

ne fant pus eter tout le blame sur aglmomes sont avertis d'être à a |
in Cum M des prix lorsque Fon disposition (des  conscrita ruraux

8 plaint de la rareté des instru- pour les rensvizner, los aider à 1-
monts. Au conti: elle s'est tou- plir l‘ur demande de sursis et à ex-
murs bfforcée de maintenir des ap- primer leur appréciation sur le be |
provisionnements suffisants. Pour!soin de main-d'oeuvre, M. Stanis-
atteindre cet objectif, elle dû fai-[las Chagnon, de St-Ilyac.nthe, est |
tv face à des conditions créés par le entant de l'agriculture nour
lit guerre hors de son contrôle et: n administrative “E”, à |
qui dépendent en grande partie des . M. Alex.-J. Rioux, dir

hoprovisionnements de métoux on ffice de la main-d'oeuvre |

pièces métalhques disponibles aux TFricoie, remplit la même fonction
pour lu division * à Quélec.

Tous deux. a conclu Barré, se
Lu Commission n'hésiers pas à front un devoir de fournir tous les

relacher be rationnement de certains renseignements possibles dans les

instruments aussi.ôt que + condi- ‘as où l'agronome local en aurait
ton de guerrs le perm-ttront, A ‘besoin.
preuve, ID dub a déjà été posible!
de soustraire au rat'onn-ment pb

    
plis grave
Ih machi

  

    

 

 
   

  

 

  

  
 

 

   

 

  lit ots-Unis
+ % %

 

  

 

TOMICU

Tur suite de l'arrivée imprévue

 

JURE
      

sieurs articles dont l'approxisionne-| du printemps qui provoque Is fonte
ment à,

 

as | rapide de la nrige et le dégel du
xemrple, les pompes à puits enj sol, M. J-H. Lavoie, chef du Ser-

t en bols, le matériel pour vice de Fliorticulture, prie Instam-
ment les pomiculteurs de protéger
leurs pommiers contre les dangers
d'une végétation trop hâtive. I

  

 

 

MAIN-D'OEUVRE AGRICOLE

‘Avec le printems revient la pé-
riode des travaux infenses sur tou-
tes les fermes, I! y à rareté de,

main-d'œuvre Agricole. Conséquen-!

ces à craindre: sous-proruction, r POUR AVOIR UN
reté. rationnement encore plus s ~1 coe à GMens1 RAGOUT
vailleurs agricoles ne soient pas ué SAVOUREUX,

SUBSTANTIEL,

 

   

  

  

  
rangés”.
Tel est avis que l'honorable Lau-

rent Barré, minister de l'Agriculeu-|
té, à prié les représentants de hs
presse de (ransmettre à la popuia-
tion rurale.
‘Comme ministre de l'Agrieultu

fre. A ajouté le ministre, je tiens à
ce que les faits ot renseignements|

suivants soient portés à la connais-
sances de tous les intéressés:
Ta loi de mobilisation (Fédéral)

applique à tous, mais, en vertu
des règ'ements 1944 du Service Sé-
Tvetif (Mobilisation), les Commis-
sions de Révisions peuvent accor-
dut des sursix AUX personnes enga-

    

  [Dir
GRATIS F7;

PLAN DÉTAILLE}:
vus pur +vor patfroma ;

    

 

4 Québer, Les éleveurs xont toutefois

se procurer la quantité de ce com-
austible nécessaire au chauffage de
leurs colonten-éleveuses pour Is
présente sulson. C'est l'Information
que nous fournit M. C.-K. Benoit,
chef de In division de l'avicuiture
au ministère de l'Agriculture, à

priés de placer Immédiatement
lcure commandes chez leur four-
nisseur habituel. La quantité de
charbon disponible à cette fin est
nécessairement limitée et les ap-
provisionnements sont répartis aux
marchands d'après un quota bas“
sur les achats de l'an dernier, Que
les avicultours fassent donc dili-
Fence afin de prévenir tout retard

dans la livraison.

 

BEAUTÉ oe LA FORME
>

avec
GELEE ROSE

Une crerae stitau:ante du
a stème duiuire d'un
=mplol agrlabe exempte
le graisge, inoffenaive et
141 disparait immédiate-
nent aprés application.
tecommandabl aux jeux

lies et aux dames.
wulement 65e in

Jarre

   

      

   
Donbleome $1.10

PRODUITS FRANÇAIS
DEFT, LP. 601, 3613 Avrove du Pare.

Montréal — LA, 0980

Aussi en vente a In Pharmacie Mantiréas
et Dupuis Frères, Montré «#, Fabien. ‘
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“La grande marque

canadienne-francaise”

   
  MARMELADE

D'ORANGES PURE
WM

PURE ORANGE
MARMALADE

TLY
GRIT Pre

      

  

 

  
faite d"oranges améres
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Brunet rein.er mientionnez la ‘Patrie’
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Çet essai chez vous rendra

 

EAU PLUS DOUEEPLus LISSE
en 14 jours seulement /

      ve es
Comparez votre figure avec vus épaules. Vous constaterez que vos épaules paraissent au
moins 5 ans plus jeunes. Pourquoi? Parce queles pores de vos épaulus, que vous lavez
régulièrementà l'eau et au savon Palmolive quand vous prenez votre bain sont propres et
peuvent respirer libremcntjour et nuit, Mais les pores de votre figure sont obstrués par la
saletéet le maquillage pendantla plus grandepartie dela journée et souventtoutela nuit.
Et c'est parce queles pores sont obstrués que,petit à petit, la peau du visage perd defées dans l'agriculture. Les cultiva-

teurs sont sujets à être appelés
comme les autres, Ces régloments

L'OXO est toujours de L'OXO,

en CUBES ov en BOUTEILLES
sa souplesse . «se tide ct vieillit
Maisiln'estpos nécessaire quecela vousartive. Palmolive vous offreun moyen simple

rématurément.
C
©

permottent aux cultivateurs qui re- 356

vivent un ordre, où un appel àON
 

Moulu pour
usage ordinaire

æt silox.

  
et prouvé de couserver à votre teint sa jeunesse et sa beauté. Voici tour ce que vous avez
à faire: lavez-vousla figure 3 fois par jour... et chaque fois. . . massez-la avec une $
débarbouillette, pendant GO secondes de plus, pour faire pénétrer dans votre !
épiderme la mousse riche et viviliante de Palmolive! Rincez à l'eau chaude, ©
puis à l'eau froide et asséchez. C'est tout!
Cela no prend qu'une minute, Mais ce massage de GO secondes avec la débarbouil-
lette ex la mousse Palmolive stimule la circulation, nettoieles pores ct leur
permet de respirer. Et le picotement que vous tessentez est une preuve
Que Palmotise aide à redonner de la vie et un nouvel éclat à votre peau
:.. l'aide à redevenir somple—jeune ct belle!

1131 Canadiennes ont essayé chez elles cet excellent Massage dc of]
Beauté Palmolive, Leurs rapportsprouvens définitivementquece Mas- a

sage Palmolive de GO sccondes— chuguefois que vous vous débar- €
bouillez—est tout ce dont vous avez besvin pour sider

votre peau à devenir plus douce . . plus li ~
Yo rraimentplus belle: Rappelez-vous que seul

le mélange dH adoucissantes de
Palme et d'Olive rend le Savon
Palmolive doux et embellissant,

@ v3364 X
Sf TOUT CE QUI. VOUS FAUT

POUR AVOIR TOUJOURS
UNE JOLIE PEAU

  

  

          

  
a

FORMAT RÉGULIER 6e
FORMAT GÉANT POUR LE BAIN ÿ*
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La collection...
(Suite de la page 38)

ministrutives, le Conseil de ville de |
Montréal ratitis l'acte d'achat dv
la précieuse Collection, le 2H jun-
vier 1910, La ville paya $31,000.

QUELQUES TRESORS DE LA
COLLECTION GAGNON

11 est impossible de nommer dans

les courtes colonnes d'un article les
trésors, même seulement les plus
précieux, d'une collection comme

celle de Gagnon. Force nous est de
nous limiter aux tout premiers dans
l'ordre de leur importance histori.
que. Pour plus de précision nous

allons mème nous fier aux nomen
clatures de l'experte qui. actuelle-

ment, a la direction de 1 Stile Ga-
gnon, Mile Germaine Laflamme.
Voici les oeuvres précieuses et très
rares qu'elle nomme en premier

le célèbre Psantier hébreu de
la collection des Voyages de

Ramusio; les Voyages de Jean Al-
phonse. ie Saintongeo:s; des Cham-
plain originaux de 1613, 1619 et
1632; le rurissime Discuurse and
Discovery, de Whitebourne; les
P'antez cana liennes, du Pere Cor-
rut: le Novus orh de Jean de

Lact le Traité de Navigation, de

  

 

l'histoire de l'Kglise

qui reconstitue la

mières éditions de Charlevoix: la
prennière biographie de Christophe
Colomb. À notre grand regret nous
ne pouvons nommey cent autres,

AFPRECIATION

Une oeuvre comme celle dont nos parlons ne doit pas s'estimer à
coups de dollars; mais ce n'est pas

  

Gagnon,
tres cherch:

A la ion

coudoyés par d°   

Armand Polrier qui fait connaissance avec
sous le régime français.

  
Pie Bergeron: l'Histoire de lag _

Nouve.le- par Lescarbot
THstoue bie, pur Pierre)
Boucher: FEtabl.ssement de la Foi, Po

 

pur Chrestien Le Clercq: la Des-

cription des Côtes de l'Acadie. par
Nicolas Denys; le fameux Traité
entre je roi de France et les In-
diens du Canada, en 1667; le Re-
cueil de Thévenot; le Pietas in Pa-
tr.nam. par Cotton Mither: la Rela
ton de Froger et de nombreuses

éditions o:r:zinales des veuvres de
Mare de l‘Incarnation, par Henne-

pn et Luhontan; une coiection des

premiers :mprimes canadiens, par-
mi; lesquels 8e trouvent deux man-
dements de Mar de Pouthriand de
J754, qui ent fuit voir à M, Gr
quil y avait en une impr.me

Canada sous ‘e regime franças,
une signature-autographe unique:
tele de Champlain, trésor cenvoi-

tie par tout le Nouvenu-Monde:
une page tout entiére écr.te de la

de saint Jean de Bré

 

  

 

   
 
 

 ébeuf, re-
admirable reposant sous ver-

æ Mercator de 1830: les lettres
de Marie de l'Incarnation; les pre-

 

  

 

lee historiens et les
urs scientifiques,

  
généulogistes sont

Voici le Pr Je

“les médecins du rai”,

 

 

  

   
    Esiter les earence

de vitamines —
D'hénitez pas dane
le choix des vita-

mines «ynthétrjies que vous devez acheter.
Dans les \-ta-Vim Multiple se trouvent les
vitamines A, Hi et C ot D, la riboilavine,
l'huile de germe de Hé, du fer et du en.
centré Je ie, tenfermés dans deux petites
cap pren:tre tous lea jours. Demaz:
den à votré Tharmacien Nyal Je_bel en:
ballawe blew ot argent de capsules Vita-Vur
Mutuple,
Provision de 28 jours, $1 75; de 66 jours, 83.

Format familial, 260 capsules, $7.50
Vendue seulement par votre

oi

 

   

  
    
   

  

 

   

  

 

  

   

€D SMITH
EST UN NOM SUR LEQUEL VOUS POUVEZ

VOUS FIER QUAND VOUS CHERCHEZ DES

produitslimonde qualité

PLRMES A FRUITS ET CUISINES POUP
ŒONSEFVIS A WINONA AU COUR

O4 PAMEUR VERGERS OV NIAGARA

mere

TOUT EST EN FLEUR
dons ley fomcuses terres 8

trait du N.agaro —= Qui pro-

Stune outre belle récolte

i 4 plus rlehiceux fruits due

suruto  Fappelex-vous Que

1 cugnes ED Smith situces
sur ces terres, VOUS Oppors
res + lo pleine soveur d'une
wie quale

& CONFITURE, GELÉES, MAR-
MÉLADES, JUS OE RAISING

KETCHUP SAUCE CHIL),

La Collection Gagnon est l'endroit Idéal pour les recherches sur

canadienne,

 

Votei l'abbé Donat Martineau
vie des “Quatre”.

moins «ignificatif de savoir que
notre Collection Gugnon est esti-
mée aujonrd'huf par Jes experts à!

au-delà $S1/4,000. Avec ins additlons ;
Fauteux, Morin, Viger ot Massicot-|

TT
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te, elle est devenue une bibliothèque PARIS —Une mission française
—rar elle-même, se totalisant à quel-|se rendra prochainement en Suède
que 45,000 volumes, bruchures, ma- jafin d'y négocier un accord finan-

nuscrits, etc, cier franco-suédois semblable à ceux
Ce n'est pourtant pas au point qui ont été conclus récemment avre

de vue économique que la Collec- |la Belgique et la Suisse,
tion Gagnon doit être surtout con-
sidérée, mais au point de vue nu-
tional. Les pièces qui la composent

sont des canadiana qui, pour la
race, n'ont pus de prix. Bouquins

ravissimes, brochures uniques, ou-
vrages hors du commerce, tous for-

ment par leur nombre et leur va-

leur documentaire un groupement

 

 

   

 

MAIGRISSEZ!!
SAWS DROBUES + SANS EXENCICES
Méthode ger du Chanoine
KNEIPP, Mi de boire du lait
ordinaire d'après los indications de
la méthodes. + Méthode rompiète 504
LABORATOIRES COQUETTE

284-1 Ste. Colbarive Ouest - MA. 4077 - Muatréah

  

   
  

 tel qu'il n’en existe nulle part sur
le continent, Aux points de vue his-
torique et national, la Collection
Gaxnon est réellement unique.

  

 

 

 Elle Rehausse
VOUS AIMERIEZ VOUS]
LIBÉRER D'INCOMMO-| le Goût de
DiTé et des DouEuRs? |

|

toUS les Plats

SOULAGEMENT|| “anslesquels
CZ UASTHME

[|

Non l'emploie
fon méthode mleene d'Infnlation pour

des ssmpièmes dr
ture pon-cardiugue et do
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In fièvre des toits

Breatheasy
darautie de rembourscment

Faire venir mburrtte gratuite.
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Breatheasy of Canada, Ltd.

746, rue Granville,

Breatheasy Distributors, Inc.
of Delaware
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IL UA POURTANT OIT, TANTÉ SUZANNE!
JE UA ENTENDU' RA DIT QUE Tu DEVRA S
ALLER VOIR TON DENTISTE PARCE QUE LA
MAIVAISE HALEINE MET TOWOURS UN
FREAY BONEWL

   

  

  
  BR SE CERARR ATER OL LA MACE

RACENE, JE RECOMMANCE LA CREME EAT 4 ETE
COLGATE! CAR DES ÉPREUVES SCHNTIFIQUES PROLMNT
QUE DANS 7 CAS SUR 10, LA COLGATE ARRÊTE
STANTANDALNT LA MAWASE NALEINE!

    
     
   

   
   

 

     

   
  

    

 

    
   

 

  

LA MOUSSE DE LA COLGATE die
DANS LES ESPACES INTERDENTAIRE S —

ANOË À NETTOYER LES PARTICULES D'ALMENTS
QUI CAUSINT LA CARE . ENRATE LOOEUR
OF LA SALIVE STAGNANTE .. ELIMING
UNE CAUSE DE LA MAUVAISE

HALEINE

ay
LA COLGATE RAFRAÎCHIT VOTRE

HALEINE TOUT EN

METTOYANT VOS DENTS
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vor àÉcoute Lanada~Le olus amical Dronremme de fouet eu » Radio
  

  



 

Dimanche, 29 avril 1945 

Des tiouveaux mariés
qui l’échappent belle

 

LONDRES — l'ar suite de la négligence d'un vicuire, le Parlement

devra passer une loi apiciale pour v
l'egiise St. Mary de Gravesend.

Une foi l'église bâtie,
avail tant de mariages à bénir qu'il

oublis de demander le permis de
l'Etat. |

x»

Le révérend R, M. Scantlebury,
le vieaire actuel, = ass a tous
ceux qui s'étaient mariés entre le
ler novembre 1938 ot le ler mars

  

 

alider quelque 250 muilinges bénis à

 

le vicuire*# =
1944, alors que l’on découvrit Ia né-
gligénce du premier vicaire, que
leur marlage était parfaitement lé-
gl et quil ne werait pas invalide
par suite de is découverte, Mon-
sieur Scantebury à ajouté que l'é-
glive avait depuis oblenu son per-
mis,
 

Les Nippons bloqués
dans leurs cavernes

Avec la Ilème division de parachhutistes dans le sud de LUZON, —

 

Les paratroupes de lu 11éme division ne preonent plus Is peine de faire

sortir les Japonais de leurs cavertes; elles les y enferment tout simple-

ment.

A une importante jonction À l'est
du lac Taal, les paratroupes ont
enfermé plus de 110 Japonais dans
leurs cavernes, et tué trois autres
qui essayaient de s'echapper, pour

prendre le mont 680, place forte qui
bloquail la route menant & Ta-'
nauan. La technique est des plus
simples.

 

on écarte de l'entrée de la caver-
ne les défenseurs japonais par un
feu de mortier nourri; cependant,
les paratroupes s'avancent jusqu'a

quelques yards de leur position, y
dépusent un vioient explosif puis

se retirent. L'expiosion qui s'en-

suit bouche l'entré

 

 

 

 

à des AUS
Marins français mariés

 

TRALIENNES

 

LONDRES. — Ces! une belle 1 histoire que celle du Triomphant .

croiseur léger français. LI occupe la place d'honneur dans les annales de

1a Mirine Frunçaise pour La période comprise entre 1940 ot 3943.
 

Ce bâtiment vient de rentrer enFun charmant souvenir parmi Jes
France aprés 5 ans d'absence et

aprés avoir palcouru 200.000 mi-

les. Les prouesses dent 31 fut 1
héros sont innombrables, D'ahbor”
il fut des premiers à rejoind,

l'Angleterre en 1940: dés lors.

participa à des escurtrs de con-
vois en Ecose, puis dans la Man-
che. Par la suite, le Cénéral de
Gaulle envoys à Terre-Neuve,
aux Bermudes, dans le Pac'fiqu

aux Îles Hawaï, à Tahiti. II prit,
part à la Latalle de la mei de Jo,

ra,

  

¥ * 3
Pour deux émouvantes missions |

d'évacuation de 1000 personnes,
chaque fois, il alla à Sydney. 11 +
est re‘ourné pour ne faire réparer,

Ces séjours en Austraile luisseron: |

 

membres de l'équipe du -Triom-

Madame

Mademoiselle
Ave toujours à la main NTALONE
AM et vous s°rex prète
à prévenir un hume si vous
du froid, à soulager ‘n mat «de tête
au théâtre, au bridge: aussi à aincre
la grippe, à éviter une ant d'in.om-
nie quand vous ure: ics nerfs agités;
anême À surmonter ln fatigue «| vous
ne vez pas interrompre votre tra-

renez

ANTALGINE soulage fes SOULEURS
ES. C'est l’anti-doulear pré-

“éré pour les malaises féminins
Demandez ANTALGINE, n'acceptes
pas de substitut.

3 VENTE PARTOUT 25e et Ny
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phant», car 37 d’entre eux te ma-
siéèrent là-bas. Ces idylies entre

Australiennes et marins français
auront été les seules heures de
doucrur accordées au Vaillant
croiseur francais en 5 unnées de
guerre,
——————___pe

Abattoir à St-Anselme

QUEBEC. — St-Anselme de Dor-
chester, déjà reronimé par ses
nombreuses coopératives progres-
sives, sera doté sous peu d'un abat-
toir coopératif régional pour la vo-
laille. L'érection de ce posle d’ubat-

tage au cuût approximatif de s50,-
OU0 à été décidée lors d'une rénnion
de cuitivateurs représentant une

quinzaine de paroisres de comtés

de Dorghester, Lévis, Bellechasse,
Lotbiniëre et Beauce. Le po:te de

St-Anselne déservira les avieul
leurs dans un rayon d'une quaran-

txine de milles. 11 s'élève annu.lle-
ment dans ceite région 450,000 vo-

lailles. On s'occupe actuellement
de rwcucillir les souscriptions des

futurs membres.
—ee———————

 

 

 

 

Paix, justice...

(Suite de la page 44)

Unies pour faire connaitre ses vues.

I\s'adresse donc à l'épiscopat catho-

tholique du monde. Fapérons tout

de méine que sa voix sera entendue

des hommes d'Etat qui délibérent

en ce moment sur les meilleurs

moyens à adopter pour assurer Ja

pix dans le monde, et qui ont

pur cela besoin des lumières d'en

haut.

“Que ces hommes, dit le pape,   

considèrent et pésent attentive-

ment que tout ce qui pourrait dé-

passer les limites de la justice et

de l’Impartialité serait certainement

tôt ou tard très nuisible aux vain-
queura et aux vaincus, puisqu'on

y trouvera cachée une semence de

nouvelles guerres”,

Il n'y a qu'un moyen d'assurer la

paix dans le monde et d'empêcher

la répétition des guerres qui l’en-

sanglantent périodiquement. C'est

le retour aux principes chrétiens

de justice et de charité. Toute paix

qui ne sera pas inspirée par ces

principes sera illusoire et caduque.

Vn-t-on sépéter les erreurs du pas-

8°” Tan( de sang aura-(-il été ver-

sé en vain?
Chautté et justice, recommande le

 

BEMANGEAISON
DE L'ECZÉMA

Kurayée en 7 minutes

La peau compte prés de 50 millions de
puces et linéaments où se cachent les ger-
mes qui Occasionnent uritations, crevasses,

éruptions semblables à de l’ecséma, aqua-
mew, brilantes pustules, boutons porrign.
srritation aux pleds et autres affection
cutantes. Le nouveau traitement Nisoderm
enrate l'irritation en 7 m.nutes, dissin ker
germes, devrait rapidement vous donner
une peau plus belle, plus douce, Pius veiou-
tée et plus attrayante. De fait Nixoderm
devrait vous donner entière satisfaction
sinon on vous rembouræra au retour d'

vide. aujourdhi

  

paquet Procurez-vous
Nixoderm chez voire pharmacien — Vout
constaterez Bon action rapide et Pember
baseuxmi de sotre peau L'offre d'essai
raratntiæsant ls remboursement vous pro
tège.

  

Saint Père, Cela ne vent pas dis
que l'on ne devra pas châtier le

criminels de guerre, les chefs qu

ont ordonné la torture et le massa

cre de millions d'êtres innocents

et leurs suivants qui ont exécuté

ces ordres avec le sadisme que l'on

sait. Dieu, qui est infiniment misé-

ricordieux, est aussi infiniment juse

te et punit ceux qui l’ont offensé,
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Pour DesinfecterSirement
la Tête des Enfants

T.a Lotion REX Antiparasitaire
agit promptement, détruit tes
lentes, poux et autres parasites
dans tes cheveux ou aur le corps.

Préparation inoffensive,elle for-
tifie et produit un cffet tonique
eur les cheveux. 35c. la bouteille
dans toutes les bonnes pharmacies.
Demandez la Lotion DREX Anti-

parasitaire, elle vous donnera sa-
tisfaction,

Cie Chimique REX
406 Notre Dame Est,

32

Montréal
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REVOIR LIFERLOY! SA

ÊTQUEL IOE DURE
(EET

 

  
 

DU SAVOUREUX

CHASE &SANBORN! :

CETTE RICHE SAVEUR
AMENE UNE REVOLUTION
NATIONALE EN FAVEUR DU
CAFE CHASE & SANBORN!

PAS DE SORTIE CE SOIR.
SCELNETT:
ENIREE DANS L'ARMLE
TU SORTASE SOUVENT!

“21 || sA FRAÎCHEODEUR DE PROPRE EST
VOTRE GARANTIE

         

  

   

  

 

   
  

  

   

 

   
  
   

  

 

  

  

 

    

   
  

 

AVAL MON

CHOSE IC]
DFFUIS MCH
RETOUR!

 

MA DIARTÉ
A CENTAINE PET

Deke WEEN

 
SEUL T1FEBUOY contient
l'ingrédient proiceteur
apécisl quicaraye la “0.*
Lodeurssaine et salubre du
Lifcbuoy css voue garantie
de protection contre la

+, Cependant,
Vodesr SE’DISMPE prose
que instantanément. Ft
votre pcau sont maivrelles
meni le frais et le propre.
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SUITE DE DIMANCHE DERNIER
(Tous droits de reproduction réservés)

A“. cours du piocès, Madame Bourdin, exécononte de l'hôpital. vint

diciarer qu'un officier, ayant grade de capitaine, ayant blessé

grièvement à coups de revoiver un civil. sous les yeux de sa femme. sous
exte qu'il l'avait pris pour fn espton, vint lui demander de l'achever.

f'économe s’y refusa. Elle remarqua qu'on avait transporté dans | le

qui servait de morgue à l'hôpital, ce malheureux, et qu'on avait placé son

cotps dane tn cercueil. Or l'homme vivait encore, Ælle le fit monter à

1a salle de cMrurgie, où elle lui (it donner des soins. [I ne mourut que

huit jours après, Sa femme devint foile, Il fut établi que l'officier s'était

trompé, prenant pour un espion, Un brave ouvrier de la région parisienne.

LIE TREAL s'en tire avec 5 ans de prison: Roulet, 3 ans: Artus,

2 ans; Broullly, 1 an, Toutea les quatre obtiennent le bénéfice du

sursis: en conséquence. elles ont été toules quatre remises immédistement

en libette,
PARIS, ler juin 1942

E JOURNAL OFFICIEL contemunt les ordonnances du Militaer-

befehishaber in Frankreich, publiv l'ordonnance ci-après:

eu qui m'ont été (érén par te Führer und
, J'ordonne ve qui sults

iw l’hge de six ans révolus, de pneaître

rogsue sur lé vftement,

DISPOSITIONS PEN ALES

ractions À la présente nuance seront punies d'emsprisunne-
je ou d'une de cvs pel lies mesuves de police, tetiex que

lernement dans un comp de Juils, pourront s'ajouter où être »subatituées
à «ru peines.

fa présente nuance entrera en vigneur le 7 Juin 1842,
er Militaerbefehlakaber in Fennkreich.

avis

plication de ter un signe distinctif ex vertu
= 1 en contre lex Juifs, desront ne

mminsarixt de pollre ou à ln acos-préfreture de leur domicile
en forme d'étoile, prévus au paragraphe ler

Juif recevra troie Inalguen €€ devra donnet
carte de textile.
{ aupérieur de Ia police et den &.S.

pendant du Milftaerbefehishaber en France,

IER MATIN, vers dix heures et demie, des individus ayant pénétré

dans le magasin Æco, situé au N° 77, tue de Seine, jetaient, par ja

porte grande ouverte. à des femmes massees sur le trottoir, les boîtes de

conserves de la malson. Des gardiens de la puix survinrent et mirent en

état d'arrestation l'instigateur de l'opération. Lorsque les agents et leur

prisonnier arrivèrent à la hauteur de la rue Bourbon-le-Château,” des

coups de browning claquérent, Un brigadier et un gardien s'écroulèrent

tués net. Trois autres agents furent atteints, dont l'un d’une balle dans

le ventre. Des renforts de police arrivèrent et force resta à la loi: deux

des assaillants furent maîtrisés. Lés autres purent s'échapper. L'identité

des prisonniers permet à la police d'affirmer que cette affaire a été

inspirée par les agents boishevistes qui se dissimulent à Paris.

ENDREDI MAT: des inconnus se présentaient. 5 boulevard du

Palais, dans ie café-débit de tabac encastré dans l'immeuble de la

préfecture de pulice, et confiaient une valise au garçon. Celui-ci s'éloignait

pour mettre le colis en sûreté lorsqu'une explosion se produisit: un engin

à l'intérieur venait d'exploser, Le gaiçon de café, Pierre Vidal, fut tub

net uinri qu'un inspecteur de la Sûreté, M, Owen, qui se trouvait, par pure

malchance, dans la salle. Quelques consommateurs furent plus ou moine

atteints par les éclats de verre, etc.

Le 27 mal 1942
Farmée allemanide. -

Au enn nd, dons un d a

lu ne nernient pax bd é partenant au millew dont

auteurs de l'atten t fusiilérs ct un plus Krand nombre

Ente) Fen AGL (rAYANY
Paris, le 41 mal 1042

Le Commandant do Paris.

PARIS, 3 juin 1942
LBERT CLEMENT, collaborationniste, rédacteur en chef du «Cri du

Peuple », à été exécuté hier soir en pleine rue, sclon le procédé usuel.

A l'intersection des rues Snint-Mare et Vivienne, il fut rejoint par un

cycliste qui, mettant pied à terre, lui lâcha une balle dans les jambes, La

journaliste s'affaissa et le cycliste lui logea à bout portant une balle dans

la tête et une autre dans le cœur. Remontant aur son véio, le cycliste

s'enfuit en direction de la rue Frydeau et ne put être rejoint.

LE autorités allemandes évacuent sur Paris les rescapés des bombarde-

ments de Cologne par la R.A.F. On les loge dans les appartements

des Parisiens restés en zone libre. Déjà, 26.000 da ces apparteinents ont

été ainsi réquisitionnés, Mais à la Gare du Nord et à la Gare de l'Eet li

en arrive toujours. [es trains d'Allemagne en sont remplis, Les services

d'accueil des autorités occupantea sont débordés, En conséquence, on

dirige les réfugiés allemands sur des villes de In zone non occupée où on

leur attribue les maisons ou appertements des Juifs internés.

PARIS. Ii juin 1942
QUARTIER LATIN, le rire. malgré le malheur des temps, ne perd

pas ses droits. Le port de l'étoile jaune devenait, hier, obligatoire

pour les Juifs. En conséquence, les étudiants furmés en monôme et

portant sur ia poltrine #t dans le dos une étoile Jaune grande comme un

plastron és chemise. re sont mis à parcourir le Quartier en chantant

Conforndgient A la tradition, les gardiens de la paix n'ont pas tardé à

interveigr, à couper le monôme. Mais lea tronçons du monôme se sont

mis à d&nser sur place et res chants à se transformer en cris d'animaux

vailés, Un tronçon, en particulier, prétendait se apécialiser dans les cris

d'animaux antédiluviens, Les spécialistes furent conduits au commissariat

de l'Odéon ou lis s'engouffrèrent de plein gré jusqu'à n'y étouffer avec les

malheureux agents. Le reste de ia bande, confondant l'extérieur du

commissariat avec le mur des lamentations de Jérusalem, se répandaient

en sanglots effrayants, antédiluviens sana doute, Le commissaire ne

sachant a quels animaux donner de la téte, mit tout le monde dehors avee

défense formelle d'entrer. Pour assurer tout à fait sa tranquilité, par la

porte entrebâiMée, il! menaça les manifestants, s'ils persietalent à se

lamenter devant son commissariat, de faire venir les pompiers.
* *

C'est de Ia région parisienne que sont partis, Jusqu'ici, 1e plus grand

membre de travailleurs pour Allemagne: 108.434 sur 167.030.

PARIS. 5 juillet 1942
A" que cela se produit toujours en période troublée à Parls, les

financiers sont pris de vertige et un véritable tourbillon de folie
semble emporter dans #c8 remous le bon s-ns de la population, Les uns,

parce qu'ils redoutent, disent-ils, que Je franc allle, un triste jour, rejoindre
l'assignat sur les quais, achètent n'importe quoi à n'importe quel prix.
Les autres, parce qu'ils prévoient la ruine du commerce et de l'industile,
échangent leur magasin contre un taudis, D'autres, enfin, prévoient la

famine ‘et entassent des provisions dans leurs caves sans réfléchir qu'elles
y seront bientôt pourries.

EUL LE PAYSAN, qui à toutes les époques représenta le bon sens de

la France, ne peed pas le sens des réalités. En dépit des réquisitions,
de la fixation des prix, i] vend en sous-main ses produits un bon prix et

empile, non pas des louis d'or parce qu'il n'y en à plus, mals des billets

de mille en se disant à part lui qu'il en trouvera bien le judicieux emploi,

à la fin de tout ceci.

PARIS, 13-14 juillet 1942

Après nvolr uhsersd
acœupér, J'ai constaté que ia Ja
aa le cnlme. Ou désapprouse lex a
tramée pa = Anulais et lez Sorie »
et l'em ault gue c'est uniquement la vie paisible de ia population civ
française qui en subirait fre conséquences.

Je suis véu à aArantir d'une Ençon mbaolue en pleine œuevre, à In
pupnintion française, lu contisuntion de son travail dang le cabine et In
névurité, Mauls j'ai constaté que ce sont surtout les proches parents den
muteurs d'attrntais, den anbotenrs et dex fauteur, de troubles, qui fes ont
alién avant ou apedw le Ffnit. Je me suis done décldé A frapper des
peines les plus sévères, vom seulement les auteurs d'attentarx, les saboteurs
et les fuuteurs de (roubles eur-mbmen, une fois Arrêtés, mais nuusi, em
de fuite, auanitôl les nonin des foynrds connus, jes famtites de cen
a'lls ne ne prénentent pon dinux les dix jours apres le forfait, À un service
de police nllemande ou française.

puéquence, J'anuence les peines sulvantess
h nus en ligne ancendante. al

les benux-frirea et cou
sutea ten frmmen du meme degré de parenté seromt condn

aux travaux forcéas
Tous les enfants, jusqu
frnppés par cen mesures, seront remis à une ma
surveillée.

Dome, je (nix appel à tous pour empêcher aclon leurs moyens,
attentats, le sabotage et le tronkle, et p donner mé moin
indication ntlle ans autorités de Ia police nilemande ou française. nfis
d'appréhender les criminels.

x, le 10 Juillet 1912 '
Der Hoerers 8S — und izeifuehree Jue 0

Des Militnerbefehlahnbers in Frankreir

15 Juillet 1942

En vertu du premier paragraphe de In 9° ordonnance dn Juillet 1942,

3 ‘éxcurd den Juifs, 11 est vedit aux Juifs de
festations

17 ans révolus des hommes et des femmes
b d'éducation

ents publics et d'assi Fr aus an

até, salons de (hé et
Vunic-hally et suiees
R— Marchéä et folrgs.

uihèques, 12 em FExpoaltions
iques, ainsi que toux 1

mutres monuments pré ue, 18 — Manifestations
aportives, xolt comme pneticipnnts, nolt comme Aprctnieurs. 15 — Champs
de voursen ef locaus de part mutuel raux de rampinæ. 17 — Parcs

er Hoerere 89 —und Potlzelfuchrer Tm Rereich
Den Militarrbefehinhabera in Frankreich.

PARIS. 1) août 1942
AVIS

Malcré pleniears nicrtisnements, le calme n € au (roublé mur
certains pu de France necupée. es ntl

contse den wo)
l'Anxleterre.

Conformément à ce «nl n Été anna ten reprises, len mesures

Jen plus nétères 4 é prises pou) chaque attentat. Jn

conséquence. fait funtlier 68 terre tutes qui ont 6 convnincue di

commis des actes de terrorisme é

Jinvity In populat
une extrême vigilance, A In dére

de qual fe neral obilxé de prendre des mesures dont tonte In pe
«

aura à souflele, txetfuehrer Um ftereiehDer Mnerrre 49 — ond
nbers in FrankeDew Wilitnerbefekl

PARIS, 13 août 1942

UT s'use et tout casse, notamment la vaisselle. Or, les faïenceries

sont fermées et il n'y à plus ni tasses, ni assiettes et, par extension, ni

casseroles dans les magasins. On voit encore, à la vérité, des robes dans

lea vitrines, mais voici:
— Pour vous livrer une robe, Madame, dit la vendeuse, il me faut 25

points de votre carte de textile.

-- Bien, ma carte n'en contient que 20, mais j'ai celle de mon mari...

— Au regret, je ne puis les prendre que sur votre carte...

— Mais, alors?

— Alors? Mais vous comprenez bien que ce n’est pas notre Intérêt

d'avoir de la marchandise et de ne pas la vendre. Cette façon d'agir, on

nous l'impose et à ceux qui nous l'imposent nous devons livrer nos

robes sans discuter...

N SAIT QUE, sur ordre des autorités occupantes, les statues de bronze

des jardins, parcs et rues de Paris, ont été envoyées à la fonte. Ce

matin, les journaux annoncent qu’elles ont permis la récupération de 500

tonnes de bronze, plus 15 tonnes d'étain. Dans ces 15 tonnes, on ne compte

pas l'étain des comptoirs de marchands de vin, enlevé en même temps et

dans le même but, ni le cuivre des appareils à faire le café.

PARIS, 26 août 1942

. NE manifestation tangible du rapprechemest franco-allemand.

t jJtanniques à Dieppe ne
anfage d'ampleur.

eur valut lea féliciintions du
tre Lav Ve sun côté, le général vom
in population éprouvée une nomme de die

de réparer lem dommages vcraslonnts par
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«N All prmanden quil, pue four nétltude, ont bien

wr ten Intérée , mont dignes la récompense du chef du

h.
ont aujourd'hui fe hénétice de lear

ve ensemble, comprendre à
den avantages d'une larze

Ta Médaction de Petit Parisien.
L'article cl-denmus donne aqmez exactement le ton de In prenne

parialenne dite de collaboration, en 1éalité presse du reniement.

remiÉr-PARIS du Petit Parisien, paru
aujourd'hul sous la signature de Claude

Jantet, 1édacteur en chef:

«A propos d'un anniversaire

¢ Des Canadiens do Dieppe aux Français
de 1939

*interenué par des Jo . un
Canadien worlclne normnnde fal) ler A

poadit simpleaients « La or, mon
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phreus,

» helen
que duns éclair, aue réflesion

chen eux nous la pression d'une
Us nentene accepté

lntitée myer low
nues pris Hèges conftnlistes
‘ i
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re In zuerce id

‘ nh
leurs dutérbin 1exitines, ni pour |)
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nude Inmentable de ces pale rea sens bing
l'aventure, plan ploy able en
Canadiens, en dépit des a raueux de quelquex-tnu de leurs
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eondules pur In petite €
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arulement des hommes dr

Depuin den mols, tout
ex of de moviétophiles déc
ne cnmpakne ardente po
au avertissement

le guerre.
nous être dunné

on nvnté représenté
notre mnchine de guerre, a'effondrait au
Len Soviets, aprés no poussés nu conflit,
moment, vin-h-vln de ler! neuteullté qui desai
temps après, ne transformer ra État d'hoxillité contre tn

«14 était temps encore pour nous de repoussée in
voulnit nous faire fatre. Male depuis trop lonxicmpa In 5 ae
fait non œavr a Français, crânes vu fr compre-
nnfent ni ne di unl plus 1a frame de la re machinntion dant Île
nlinient devenir les victimes.

« Leur pals, learn véritnhleu (ntiréis ef leur eh
être nacrifiés, comme hier les Canndiens, ne M
Judéo-anxlo-anzanne,

« llu allèrent quand même A la guerre
Claude Jancet.

N procède actuellement en zone non occupée à In concentration des

Juifs étrangers entrés en France depuis 1836. Cette concentration

devra être terminée le 27, soit dans leux jours.

PARIS. 3 septembre 1942

Le haut commandement de l'atpiée allemande communique:

re angina trouvé

à

Dieppe, on pe (nppeadice L,
xs ce aera

minaenut
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PARIS, 15 septembre 1942

KE JOURNAL OFFICIEL de Vichy a publié avant-hier, 1% septembre,

une loi portant la date du 4 septembre 1942, relative à l'utilisation et à

l'orientation de la main-d'œuvre, En voici le texte:

prisonniers,

le guusernement

Jaxera utlien dans
ci-après enlreront €

ire de plas de sina
être namajett

a e
économique livermat les madalltés

toute révilin
autorisation
fnterditu dans lex entreprises In
d'anntirer ta nénblilté du person

diten entreprises,
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être effertué que par

nn ansynelies n'app
run dea nfinéan de l’article précédeuti
fensail du personnel et den abligntions

wnuminen anx

PY

A CHE PROCHAIN

Nos lecteurs sont priés de remarquer que M.
Paul de Martigny signeRhaque jour des billets en
marge de l'actualité dans la “Patrie” quotidienne.

Ces billets méritent d’être lus.  

Le blé canadien

OTTAWA. — On ne saura pas
avant le commencement de >nal
quelles sont les intentions des cul-
tivateurs canadicna au sujet des
ensemencements de blé, main on
leur recommande de réduire ces
ensemencements de deux millloss
d'acres,

a a -

nair-wick
Ja nouvelle découverts
qui détruit toutes
odeurs domestiques ….
introduit del'air frais
dans la maicen!
pas de tracas, pas
d'ennui, rapide ef
facile!

895 ta bouteitte   
  

Son chocolat préféré

un réel ALIMENT!

px ; Guinea

DAIRY MILK

 

 

 

 

CONNAISSEZ MIEUX LE QUEBEC...

|

Connaissez-vous le Québec? Savez-vous, par exemple,
que l'éclairage—le chauffage—la force motrice
comptaient parmi les bescins les plus urgents des
premiers colons du Québec? Ils s'éclairaient au
moyen de chandelles de suif et se chauffaient au
bois. Quant à la force motrice, elle était fournie
par l'homme, puis le cheval et finalement par la
tous à aubes, source de l'énergie électrique moderne.
C'est à ce facteur magique que le Québec doit le
développement de ses industries: mines, pulpe,
papier et manufactures . . . ainsi que ses réseaux de
transports et de communications. En effet, le
Québec est de beaucoup le plus grand producteur
d'électricité au Canada . . . rendement annuel de
B,700,000 chevaux-vapeur à Shipshaw—l'un des
plus considérables du monde—-Beauharnois, Chute
du Chat, St-Maurice, Gatineau et beaucoup d'autres
ventrales électriques.

L'énergie électrique qui est la source animatrice
du Québec existe à l'état de ressource natureile—
une des nombreuses autres ressources qui sont la
base du développement constant de cette province.
Le mérite d'avoir exploité cette ressource avec succès
doit être attribué à la clairvoyance, la prévoyance
at l'énergie de la population du Québec, dont les

SOYEZ. FIERS DU QUÉBEC—C'EST UNE PARTIE DE VOTRE PAYS

ancêtres ont contribué à fonder notre Nation il y a
plus de 300 ans . . . qui ont eux-mêmes si largement
coniribué à la noble histoire du Québec par leurs
actes et leurs sacrifices quand le Canada en a eu
bescin . . . et dont les enfants ont le privilège d'en-
visager l'avenir avec l'espoir et l'optimisme que le
destin brillant du Canadajustifie amplement.

LE QUÉBEC PRODUIT POUR LA GUERRE

A l'histoire déjà glorieuse du Québec s'ajoute
présentementsa merveilleuse contribution à l'effort de
guerre du Canada. Pourillustrer cette contribution,
mentionnons:la pulpe, le papier, les minerais naturels
et urinés, les vêtements, les produite chimiques, les
textiles, les navires, les aliments, le pétrole, les
accessoires électriques, pour ne mentionner que
quelques-uns des produits de ses mines, ses moulins et
ses usines: la souscription de $2,301,522,680.00 aux
Sept Emprunts de la Victoire: les milliers de ses fils
Qui font partie de la marine, de l'armée et de l'avia-
tion et qui se couvrent de gloire sur les divers fronts
du globe. Ainsi s'inscrit au Tableau d'Honneur du
Canada en guerre la contribution des fils et des
filles de la terre du Québec.

Ce massage fait partie d'uns série qui est publiée dans le but
da mieux vous faire connaître es apprécier l'importance du Québec
ot le grand rôle qu'il joue dans le mervtilleux avenir du Canada.

: Oakes BREWING COMPANY LIMITED
  



 

 

 54 

0 ===
Miettes historiques

Le P. Raimbault, s.j.

It uni souvent que certains,

me ssonnaires restent ignorés par le,

aul fait qu'ile n'ont pas subi un

mirtyre qui a donné heu à un spee-

rate retentissant. Pourtant 1! à dù

a iver que la vie obscure de cer-!

te.ns de ces hommes fut un marty-|
»» d'autant plus terrible qu'il n'a el’

prrr bücher que les innombrables,

to tures dv l'isolement et des pri-

1 1tiona qu'iImpose um mile con,

t rire aur kahitudes d'une tie aisée.

Tel dut être le cas du Père Je-

suite, Charles Raimbault. Cr mis:

srenratire s'ocrupa tout d'abord de

ta Norvelle-France comme procs

your. Comme il demanda de parta-

ar les travaux el les souffrances

d' ses confir cs du Canada, id fut

€ sucé. Arsivé à Québer en 1657.

i fut envoyé au pays des Hurons

doy Fannie suivante 1! se faisait

1° dAdrquer par un tel cowruge que

Ton dit de fui que son coeur était

ÿ ‘an4 comme fout son corps. Ce

ne ai pas peu dire, puisqu'il était|

de ke taille des coiosses. Su pru-

deer état aussi remarquahle que

son drone mest.

Vuudut-on mettre ses forces phy-

Bin os au service d'une mission plus

dirjietle * Apr-s quelque temps on

divigea au pays drs Nipissiri-
Les voyages et les travaur

y * “aient incroyables. Le P. Raim-

Litt escompta-t-d de ses forces ?

It fut pris d'un mal qui se mit à le:

cs summer lentement. Son compa-!
ynnt. le P. Claude Pijart, en infor-

mo Tex supérieurs de Québec qué lu

Zoont venir. Comme état suns

de te mar pour le ciel, il ne passa

au centre de lu

roe
  

 

qu trois mois

Noavellz-Franre. Se réjouissant d'a-

1.19 contracts yon mal mortel fan-

dr. qu'il se d'rirunit pour les Sauva-

urs. le P. Charles Raimbault fut

Is w-«mies Jésiute à mourir au Ca-

n:is Le gouverneur de Montma-

any avdonna de l’enterres auprès ds ,

Chrimplain. Aujourd'hui, prrsonne|

n° connaît l'endroit exnct de ces

deu. tombes.

Euqine STUCKER

 

 

 

 

 

 de temps que les hommes pour ré
fléchis sur cUvs-méêmes, Les hoor
mes sont trop occupés à d'autres
choses”.

Parmi les snobs qu'il à soulignés,

on remarque des avocats, des mi-

nistres, dva professeurs ct des doc-
teurs. Le snobisme de la plupart
d'entre eux avait été favorisé par
leurs mères, dans leur enfance,

  

Dimanche, 29 avril 1945
“Plusieurs mères développent

chez leurs enfants cette tendance
Par de trop fréquentes répétitdons

des mots “Ne fais pas. Le snob

x ne variété du complexe
d'infériorits. IL faut beaucoup de

courage pour être xol-même, le

snob manque précisément de co

cournge-la,

  

 

 

 

 

Les canons soviétig

 

font pleuvoir da obus au centre de Berlin.

 

C'est l'heure du chôtiment. |

   

Lesnobisme,'
une maladie
CHICAGO, — Estve que les

snobs vous ennuient avec Jeurs als
prétentieux? Un entretien avee le:
docteur Bess Sondel de l'Université
‘de Chicago est de nature à vous
[rendre plus tolérant à leur égard.’
Le docteur Sondel les considère
pour sa part conune les gens les
plus tourmentés du monde. !
Alors que la piupart des gens|

fuient comme la peste les snobs, |

le docteur Sondel s'est fait une =pé-

cialité d'eux. i
“Nous ne souffrons jamais au-

tant que les snobs”, dit il. “Un snob
ne court jamais I» r'sque d'être lui-
même, Il ne s'accordera jamais de !
rire aux éclats sil peut s'en empê-
cher, par exemple”,

 

  

 

   IMPORTANT!
Calmez vite ce brûlant

LANAL ps 4

ECZEMA[RR RAN /

      

de cette façon bien simple |
Laves L partie scritée avec du Savon Cats ova Pum
êpst on de | mquent Cancer Vive poaryo

  

   
savsxovinr CUT IOUR

MÉRES!

   

Essayez l'Huile Culiçura pour Bel
 —— !

Le blé en Australie |
MELBOURNE. — L'Australie

qui + supprimé toutes les expor ;

tons de blé pour 1945 se propose’

 

de porter ses embluvures à 115‘!
millions d'arres cette année. Fn
1944 les emhlavurea de LY!
N'avsient été que de 83 mithons

« :
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AUTOMATIQUE

| DOUBLE  

| d'eux-mêmes. FN en a guéri des dou-

Selon ce docteur, les snobs souf-
frent d'un excès de conscience!

zaines en leur faisant comprendre

les avantages d'être plus naturels.

Les femmes seraient plus enclines

au snobisme.
“C'est que les femmes ont plus

  

 

Bleus ou noirs, tous

aimés, tous beaux.

Oureerts à quelque

immense aurorc,

De l'autre côté

des tombeaux.

Les yeux qu'on ferme

voient encore!

(S. PRUD'HOMME)

L'INSTITUTION QUI PRATIQUE
LE CULTE DES DÉFUNTS
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Harold F. Ritchie & Company, Distributeurs donsl'est du Canade’
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nous aurons

une voiture

Generel Motor
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D'un bout du Canada à l'autre, des milliers d'hommes
et de femmes ont tenu leurs engagements envers nos combattants . . . ils

ont accompli leur tâche . . . maintenu l'activité des usines . . . produit une

incroyable quantité de matériel de guerre.

lls ont dû faire des milles de marche, attendre patiemment, à la pluie, au

vent et au froid, pour se rendre à leur travail dans des véhicules encombrés.
Et c'est ainsi que beaucoup d'entre eux se sont dit ‘’un jour nous aurons une

voiture General Motors*”

Vous aurez un jourl'occasion de posséder une voiture General Motors. Quand
la victoire sera finale et complète, la General Motors, qui est aujourd'hui

totalement engagée dons la têche de produire des véhicules et des armes

de guerre, se remettra à produire des voitures plus

nombreuses et meilleures pour un plus grand nombre

de gens — des autos qui vous transporteront rapide-

ment, confortablement et sûrement à votre travail

d'après-guerre—et à vos plaisirs d’après-guerrel
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LA VIE
HUMORISTIQUE français
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Une semaine qui sera bies rem-
commencer

le 2» de re meis, car e'le vera con-

  

1a

reste encore A fiver,
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LA PATRIE
en smoking, Jousot pa's'hiement
un beldce. l'as um sourire. pas une
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Avions
‘à turbine

PARIS. Au cottrs du Congr*s
National qui vient de ce tenir à
Paris il fut devidé que la France
constriirait les premiers prototy-
pes d'avions à turbine dits gussi
avions à réaction. Grâce aux tra-

  

   
  

   

 

   

  

celut des moteurs usuels.

 

Insectes qui se nourrissent
de feuillageLe habillage féminin :

 

  rucontalt les mois de Marry QUEBEC. — Dans l'Est du Cu-

 Dimanche, 29 avril 1945
trois chenilles appelées le ver lm- 2
porté du chou, l'arpenteuse du =
chou et la fausse piéride du chou. iToutes trois se nourrissent du A vous qui n'êtes plus Jeunes et qua

êtes privés de votre sIxueur et votre
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que les deux autres ensemble, On
peut aisément détruire tous ces
insectes nu moyen d'une poudre
arsénicale faite d'une partie d'ar
séninte de plomb et de quaire
parties par poids de chaux hv
dratée.
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QUAND L'ORGANISME EST RESISTANT

LE TRAVAIL EST AISÉ
Travailleurs . . . qui avez à fournir

un maximum de rendement pour seuve-
farder votresituation. n'oubliez pas que
‘organismese fatigue. 3'use. Si vous ne
voulez pas être mis
decôté,1l faut veiller
À votre -anté...
Le GLOBÉOLaug-
mentela force ner-
veuse, et r nd aux
muscles, évergie et
souplesse.
Les travailleurs
trouveront en ce
remède un excellent
stimulant ct toni-
que général
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GLOBE
Se rend en flacons de 120 prlules dans toutes ies
Bornes pharmacres.
27. Station TN’
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 Farivez à Casier Postal
N°" Montréal. pour rrevvotr bro.
ehure praturie "CONNAISSEZ.
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_ LA BANQUE  
 

PSORIASIS

par les immenses et riches ressources du Canada — sa
grande richesse en terres à fermes, forêts, mines, pêcheries

Avec des garanties aussi indiscutables, cette Banque recom-
mande les Obligations de la Victoire comme réserves
sûres. Achetez de ces Obligations jusqu’à la limite de vos

Moyennant un foible déboursé, cette Banque protégera vos Obliga-
tions de la Victoire en les plaçant dans ses coffres-forts Ou ses votes
à l'une quelconque de ses succursales. Vous pouvez obtenir vos
Obligations en tout temps. |

HN m'est pas nécessaire de vendre des Obligations de la Victnire
pour obtenir de l'argent
accepiera tout de suite les Obligations de la Victoire à Juibletaux “'intérét comme garantie des emprunts,

   2.2

Vous sentez-vous “de trop” en ecmpagnle d'autres fénimies parce quevous devez éviter les toilettes à la mode ot revétir celles qui dissimuientles

 

ons du paotiusis? Est-ce votre problème? Alors essayez SIROI.Peut-être SIROIL est la solution de votre problème, comme il a citéJa solution des problèmes de millicrs d'autres femmes dans votre cans,SIROIL tend a dissiper les gales ct les squames du Tlasis quisont d'origine externe et situses sur l'épiderme. Si des lésions réap-Taraissent, de légères applications de SFROIL contribueront à en avairraison. Appliqué extéricuremeat
SIROIL ne zouille ni les vète-
ments ni la literie et ne nuit en
vien à l'accomplissement de vo-
tre tâche quotidienne, Fates-en 1
l'essai, Hd en vaut la peine, sur- |
tout depuis que nous vous I'f-
frons sur une hase de satisf.--
tion en deux semaines ou rem-
de votre argent.
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@ Les Obligations de la Victoire sont pleinement garanties i
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mn
Mean de hasard

Foyers d'infection

Les Jeux de hasard sont Into rdits
— peut-on les Interdire tous? 11 y
en à de peu millan eh nppurence et
yat ont une In pts hérédha,
“t'en salt-on? Quuend on a sai ox

Roues de Fortune, les Mai-Jons,

barboties, etc, OÙ n'enploutiasent,
dit- der millions ot le suiluire den

PAUVIEN BONE, quien a cetpé quel-
ques balles de nuit où lex frasards
du rebcontres font ravaur... ba
sunaclence civile respire: elle se
eroll protégée dann son honnèteté

Ft SE peu le gummes-nous honué-
tes mon Dieu! — qu'il ue faudrait
av uns toute prtile occasion pour
as nud NOUS ne le savons pas du
tout, Car le Hasard à ln voix douce,
un pouvoir d'attiriice magiquez Les
cartes, le (hé, entretiennent
tits foyers d'infoetl l'atmosphère,
O-puis quelques années s'alourdit,
de plus en plus, de l'enceus des In.
vantutions. Rien n'est absolument
éleint de oe “ue lvs Anciens ont
attixé, Celles qui croient que ca «no
restora A, sont aussh maives que fr
chefs alliés qui partent d'extermimner

Ja race allemande et d'organ
woe paix durable, L'homme
Phomme, wt if est crédule,

Prenons lea Anagrammes, ave
Je<qnels on anus les enfants,
ot qul consistent un cérlain
nomire de lettres pure lesquelles on
faite des mots, Auiretais, c'était

un feu apprécié des hommes de
savoir, d'esprit, qui s'en servaient
comme prédictions, Chiffres +t let-
tres faisaient partie de da Cabale
Tout n'avait qu'un but
fSavenir,

Les Masulmans avai. ng une tahle

     

  

  

   

  

connaître  
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de divination qui avait été inventée
par le prophdte Enoch, disatent-1y,
divisée en cent carrés de chacun une
lettre, Le consultant posalt le doipt
sur une lettre, détournait les yeux,
touchait une deuxième et uno iroi-
stAme jusqu'à ce qu’il revienne à la
Jettra du conmencement, Cosi était
«se réponse... Nous retrouvons
encore de cow procédés,
Un certains Jeu de € Prédeatinn-

tion en ftalle, consistait à mettre
les lettres de alphabet dane une
Urne, de les méler et de lod penve
“er sur le plancher, Les lettre:

mant sentence étaient
vemime un oracle, Nous

“hvore au sort dune lee (roles, nux
programmes de la radio, parteut.
Jeux anndins — sl l'on veut —

Wide qui wen sont png Moins des
Jeux de hasurd, et qui, avec quel-
ques esprits mal tournés -— de crus
par exeænple quil en auront vu bin
d'aulres en Europe — pourront se
propager en conflagration,

Lex peuplen anciens étaient des
tourmentés, Notre époqi lost
aussi. HB 0'y a que lea malheureux
ttl consultent tes oracles et fous nt
lear vie wir un tour de roue...

MAGRITTE

 

  

   

  

 

YEUX VERRES
EXAMINES AJUSTES

BRUNO QUESNEL |
OUTOMETKISTE ESREGISTRE

Prati mnt ches

PEOPLES
1015 RUE RTE THÉRINE OUEST

MA. 7071
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Il faut deux parachutes pour cette
Caisse d'essence. On fait ainsi des-
cendre des balles de foin, des ap-
pareils rudiophoniques et divers au-
tres articles d'équipement militaire.
 

Comment Combattre

LES DOULEURS
RHUMATISMALES
Les douleurs rhumatiemales sont souvent
causées par l'acide urique qui se tremve dans
le sang. Les reins devraient débarrassé ie
sang de celte impureté. Si les reins ne
remplissent pas leur tâche, et que l'excès
d'acide urique reste,il en résulte de l'isri-
tation et des douleurs atroces dans les |
muscles et les articulations. Soignez les
douleurs rhumatismales en gardant vos reins
on bon état. Prenez régulièrement des
Pilules Dodd's pour les Reine—ie remède
Favori depuis un demi-siècle, 109F

Pilules Dodd pour le Rein  

Une campagne d'assainissement a
été entreprise aux îles Fiji pour se
débarrasser de la mouche filariasis

qui produit la maladie du somme,
Les résultats déjà obtenus sont très
satisfaisants,

 

—

“DEUX

SAPINS”
 
 
 

Les noms des principaux gagnants du
Concoursseront donnésaux Postessuivants:

6.55 p.m. à 7.00 p.m.CHGB
CKCH
CKRN
CKVD
CHAD
CHRC
CJBR
CKAC

Tous les jours de la semaine 
La Pocatiére

Hull
Rouyn

Val d’Or

Amos

Québec

Rimouski

Montréal

12.25 p.m. et 6.00 p.m.
9.30 am. à 9.35 am.
9.30 am. à 935 am.

9.30 am. à 935 am.
Heure du Coucou

10.30 a.m. a 10.35 am.
9.45 am. 2 10.00 a.m.

du 23 avril 1945,

  

 

  

Contribution de la

BRASSERIE "BLACK HORSE” DAWES

 

 
 

En ligne pour la Victoire !
— achetons tous des Obligations
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e -"- STde vali fal pues win geil, pate: que jle mettons en garde contre ica Petre wal hicutuleanie que frien en vnle. Madnne, Je voue"voi x » c i uvre . + des vu remercie de tout mon coeur, A

CAPITAL-SANTE Mon devoir, avt mes siX enfants,

}

préjugés qui barrent la route à la|" mmeucer à i ' ro nae

LE

CAPITAL-SANTE n'est pas dans les naine, nl ail-[santé, qui oùvrent la voie à la

|

© peer

A

cralre nent bax Adrien FIOUFFE,
 

LE BON SENS leurs, Mais sf je n’arsie pas de[ma'idie. Quand de modestes gensri, J'aimerais bien à marger

et|

d te écris sdecins = ;EN MARCHE dreeme ns piju peuple derives auxmédecins UN CONSEIL D’AMI |

Ï

 

 

  

   

 

- ve de mes petits!" Et cette leg| pour eux, il vet juste et ralson- Il ’ . . .x eet oT n'est jamais trop tard pour bien faire !
> 5 . obra fnable do | a p pour bien faire !Pur te Dr Adnen Plouffe Fo eat «lgnde par une bra-jnable de les citer à l'ordre du 8 us waver pas de miter garantissant
(Collaboration spéciale
 re de famille qui habite une ‘jour. à viré - = ————— —-——- om

le taille autha J ue Sa ue aprés pere | COUPON 

 

Was sUIVrE un de nos cours

     
“Je: cl aaleurs,  Saimernia avoir plie de

on ab Au nom de hygiène er de ln mé-
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tels ques machinte, ur, auto mé
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Mess
te “Patne”). +. decine préventives je sonn remerete
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canine apne bo tone pre, | détails sur vos cours dehyulénintera réclament ba rol tubes Rempliènerz le eompon el-rontre À LI machiniste LI soudeur
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Notre Maison fut Sauvée grâce au GYPROC
@ Bien des maisons, le matin, au petit jour, ne sont plus
que des ruines fumantes parce qu'un petit feu qui
aurait pu être maîtrisé au début, a pu se transformer ca
brasier ardent et détruire tout en un rien de temps.

Soyez prudent! [Incorporez la protection contre
l'incendie dans vos murs et vos plafonds en faisant
poser les véritables PLANCHES MURALES GYPROC
qui protègent en cas d'incendie. GYPROC ne brûle
pas et il empêche le feu de se propager vous donnant
ainsi tout le temps nécessaire pour combattre l'incendie
et le maîtriser.

#
3

i
:
+

9
©

Ë
©

 

Employez Gyproc pour—cowvrir les poutres dans les sou
bassements—doubler les vérandas, selariums, garages et chalets
d'été—pour tous genres de bâtiments de ferme—faire des
mansardes—des salles de jeux—diviser des grandes pièces en
betites—tons les murs, cloisons et plafonds. I peut être décoré
avec de la peinture à l'huile, de la peiniure à l'eau où du papier
tenture, suivant les goûts,

M vous est impossible de donner le meilleur de vous-
mèmesi vos reins fonctionnent mal. Des reins pares.
seux laissent dansl'organisme trop de poisons. Il en
+ ulte malaises, douleurs et fatigue. Ceci vous mine.
Redosnez alors à vos reins leur saine activité. E

Y
P
R
E
G

GYPSUM, LIME AND ALABASTINE, CANADA, LIMITED
Kien de plus facile avec les Gin Pi ieplus f 1 les Gin Pills. Ce bon vieux Vancoures 3 Coigay 3 Minogue 5 Toros at” omtral 2remède est employé avec succès depuis plus de 40
ais Si vous n'êtes Pas soutigé, Votre argent vous
set TER.

Achetez une Loire de Gin Fill aujourd ui ches vote |
phomacien, Suivez le mode d'empli et cons

tes poi \vous-méme comisen vite elles i

PLANCHE MURALE 94 mroëge
fe

Exiger le rérituble GYPROC— ef cad dRecherchez le nom «ur chaque planche.
; 26-456EN VENTE CHEZ LES MARCHANDS DE BOK ET DE MATERIAUX DE CONSTRUCTION DANS TOUT LE CANADA
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Rapetisser
Londres
NEW-VORK, -- Selon sir Wil-

Jiams Y, Darling d'Edimbourg, on ne
devrait pay reconstruire Londres,
mais progressivement ramener cet-

te ville à des proportions plus mo-
destes, sLe plug grand danger stra-
tégique qu'‘encourt l'Angleterre,
c'est d'avoir toute la richesse et
l'industrie de la nation et le centre
de son administration à Londres,
2rs

La hantise...
(Suite de la page 40)

sante, applique à détruire aon

propre bonheur.

OMBIEN la vie serait agréable
et pacifique si l'on cherchait à dé-

couvrir chez son semblable les qua-
lités plutôt que les défauts. Et si
l'on se gardait bien de prêter tou-
jours des motifs mesquin aux ac-
tions des autres. Et surtout de voir

  

CONTRIBUTION AU

trs
  

le mal partout. Pour lcs uns, à n’y
a pas de femme vertueuse; pour les

autres, il n'y à pas d'homme hon-

nête. SI votre voisin est riche, c'est
parce qu'il est voleur; sl votre voi-

sin est pauvre, c’est parce qu'il est
sang talent. Mais vous, si vous êtes
riche, c'est parce que vous êtes in-
telligent, et, si vous êtes pauvre,
c'est parce que vous êtes trop hon-
néte, 1] y @& là de la mesquinerie
et de la jalousie (on n’est pas ja-
Joux, d'ailleurs, suns être mesquin).
Soyons plutôt généreux et prétons
aux autres, jusqu'à preuve du con-
traire, les hong sentiments que nous
nous prétons généreusement à nous-
mêmes. Fuyons comme la peste les

esprits soupçonneux devant qui per-

sonne ne trouve grace. Ce qui ne
veut pas dire qu'il faille pécher par
naïveté, s'éloigner de toutes les rè-
&les de lu prudence, mais j'avoue,

toutefois, que je préfère l'évêque
Myriel (qui donna l'hospitalité, avec
draps Hlancs, à un ex-galérien pouil-
lrux) & ces gens suges et mé-
fiants qui voient le tnal partout.

A Lolérance est une vertu dont
on parie benucoup, mais que  l'on pratique peu. Nous sommes
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tous, comme ditait Churchill, dans
la même barque. Les bons sont mé-
lés aus méchants et les méchants
eux bons, Et il est bien difficile par-

fois de distinguer les bons des mé-
chants, Nous avons tous nos dé-
faute, et NRog qualités. Et jusqu'à
l'heure de la mort (qui nous ef-
fraye lous), nous somrnes contrainis

de vivre avec des gens qui nous
plaisent plus ou moins et dont les

manières et agissements nous bri-
lent parfois au vif. Nous devons
lea endurer comme js nous end:
rent, C'est peut-être nous d'all
leurs qui y gagnons au change.

Sans tolérance, la vie est un sup-

plice continuel. Nous devons ra
toléranta partout: au foyer (c’est

la souvent ou les caractdres wo
heurtent le plus, à cnuse de l'inti-
mité, et de la sensibilité du coeur),
dans la rue, duns les magasins, 8

bureau, a l'usine, ete. Au lou
d'épler les visages, et les conscien-

ces, pour y chercher les signes du
mal; nu leu de répandre et d'en-
venimer le scandale (souvent de
le provoquer, en colportant les plus

sales raguts, appliquons-nous à cé-
couvrir chez notre prochain les

 

   

 

belles vertus qui croissent parfois ,à travers les siècles. Car le sou
dans des terrains Insoupçonnés:
Rénérosité, dévouement, esprit de
Justice, ete. Réjonissons-nous de ce

que dans un monde si vieux, si
chargé d’hérédités millénaires, il y
mit encore, pur le miracle de la
régénération, de ces belles fleurs
de la vertu qui rendent le monde

rire, — non |A grimace du sou
rire, — est bonté, paix.

metr

QUALITÉ deacasrrs «|EGUMES et FLEURS
Livre en comical sup ies grades ol les
népiniéree décrivant environ 2000 ftem —
GRATUIT.

  
 

   

aimable. Et sourions, comme lu TOBE'S TRFFRY,
nature sourit à tous les printemps Niagara-on-the-Lake Ont

Aux convalescentsqui
’ relèvent d’une

A la suite de’ maladies graves ou d'opérations
sérieuses, le malade reste souvent extremement
fuible, nerveux et déprimé.
A tous les convalescents qui ont besoin d’un

tonique pour renforcir et rétablir l'organisme, nous
recommandons les Pilules Milburn pour la Santé

maladie

 

et les Nerfs. Ce remêde ne contribuera pas peu à leur redonner santé
et bonheur.

Ces pilules fournissent les éléments dont le convalescent a besoin
pour récupérer ses forces.
Prix 50c la boîte de 65 pilules, & tous les comptoira de remades,

The T. Milburn Co. Limited, Toronto, Ont.

 

 

ue cette seule pensée se dégage

Recherchez nctre marque déposée, le “Cœur Rouge” sur la Soite  
= mes

 
bien clairement. la Victoire est
la sommetotale de tous nos efforts.
rrereraarSerrreme erwr

ACHETONS DES OBLIGATIONS DE LA VICTOIRE

COMITE NATIONAL
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ANNONCES CLASSÉES
A VENDRE

ISTERFLEELD À vendre. Tél. TA

  

  

  AU contenant
I'stes, plus 2.000 articles divers: At)
trupes Forces. Trucs, Tours, Mau €}
Monologues, Livres français, Magné-

  
 

   

tisme, Parfum charmeur. Envoyer
10 sous noir Postal Luxer PLA.

Monteain, Que. 10-1
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SURPRENEZ VUS AM leur fai |
sant colre que vous à A Que

VOUS écrivez le mes-,
e. « l'expédions|

ir vous à

 

   

  

  

  
  
  

  

   25. Commandez ©
» Québec, lithoxraphl

te Acceptons timbres, Hate postale,
153. St-ltoch de Québes, Québeu,
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I va plus de quatre millions de
Japnais sous l-s armes et 2,000,."
000 pête à <atrer en « ryjoe armée. :

ARGENTàPRÊTER |see deere, té, ete, Ahabrende FAIM a dees rr
BILLARD & DUPUIS
2 Ste-Cath rine Montréal,
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jen. Je ne
“votre cas Quant à vous, déclare

“e devrz (40 à Popaul,
ranabhe de êtes Lib

ale-

dis que ?

me UN oiseau, en fnisait
non sans

p.; QUeUL à
aux dernières nouvelles, 1! appait

A LOUER ‘que

   

 

tel

tit

et    LEEE
Q'elque past on VU

tenant  Mirlam-\. DE
White Plains, dans nes
bras son petit r elirtes qu’elle
# reçu en cadrau à Casablanca, Le
lirntenant Deming est maintenant
attachée à un hôpital millta’ « de

la septième a

   

  

SOUS LA LOI...’
(Suite d- la page 16)

 

Tonnes sion mensuelle par la Cour sup
dit le juge. Pour le mo

puls rien faire duns

allez-vous en: vous

 

!
Suzanne, sans tien y compres-

ire. so rot toute abasourdie tan-
beau Popau”, léger com-!

autant,
lancer un sourite mo

ladresss de Suzon. Mais

 

  

maire très bien conservée, rend té-jge Fontaine, Interloqué, vous igno-

no Dégulre, sccuséa de négligence
criminel’s A Is sulte de ln mort jg, cn de ma sainte vie !
d'une fillette dans une garderie.

elle. car j'en ai eu sept. et jamais

J'at eu besoin d'un médecin !

eins & moi, et Il s'agit pas de ne-

mere dela petite victime, Mme
de la rue St-Denis.
une sensation lorsque Me Pluze de
manda :

rhée pendant te mois et demi qu
vous l'avez eu avec vous?

c'est que çu ?

  

 

olgnage au procès de Mme Jean- [rez ce que ça veut dire ?

—Je n'ui jamuis entendu parier
DÉTECTIVES

Ageuts-Necerts, Muamimes ambitious de
' plus desunadés partout au

devemir Detectives. Fen-
E. Julien,

 

  

  

Me Pluze n'en est pas encore re.

   
 

Mme M... n'n pas frold Rux seus. |... , Cm ert bri iretet eile te démontre à Me Churtes |’ er 35, Station =
Pluze, avocat de 1s prévenue, EEE SE SSBan —

 

Je m'y connuls en enfants, dit- OS

VOTRE MAJESTÉ, JE NE VOIS RIEN
dE PLUS DIGNED'UN ROI QUE LE
FAMEUX POLI À CHAUSSURES  —Etes-vous sérieuse cn faisant

He dévtaration, fait Me Pluze.
Sirieuse ? sartain! Mes méde-

 

  
  

# docteurs. ce sont le bon Di.
Thuile St-Joseph ‘

Au cours du méme proces, la

 

causé presque-

- Votre enfant a-t-il eu Ja disr-

—bs diarrhée? Qu'est-ce que

Comment. fit à son tour je Ju-

——

TRAITEMENTS POUR

ENGRAISSER,
MAIGRIR,

BUSTE, PEAU, LE CIRAGE “RECHANT QU
BOUTONS, BIBNE D'UN BONE

RHUMATISME || _ rer istermrot
et adresse au

BIS SCIENCES
CALES BEL-AIR BAR,

KIS Demontikny E.. Montréal, 24,
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celle-ci l'attend dans un com

 

vec UN atout décisif dans son je
pot faire vu s d'oits

L'HUIE JOSEPH

Mme Joo MS une quinquase-.

  

  

REICHBROTHERS
68-30-72 rue De Bresoles
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act eer pus ven.
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NOUVEAU CATALOGUE GRATIS

“Chez PERRON rout est bon.” »:

=) WH-PERRON xSE
CRAINETIERS & PEPINIERISTES
935 BLYD ST LAURENTMONTRÉAL

” Bebe sera
VITE ®

SOULAGE

  

   
    

    

  

ajporteun soulagement rapide aux
vnstations et Échauitaisons cansées
pace les couches. Appliquez
Kénéreusement sut la peautendre
de bébé, il n'y à pas de traitement
Jus sûr pour lut. La marque de
commerce VASELINE EST HOUR VOUS
une garantie de pureté absolue.
Ayez-en toujours le maison,

Pins 104, 15¢, 254— Tobes 204, 256

GELÉE OS PÉTROLE

k aseline
mageul oirosie  .

     

 
Aucours del'hiver écoulé, les Marchonds d'Anthrocite
D & H du Canadaont été une force en action sur le
front domestique. Leur tâche de guerre consistait à
distribuer équitablementla provision de charbon afin
que tous pussent “Partager la Chaleur”. Nous avons
lutté avec succès en face de difficiles conditions
de guerre et de température. Nous savons que
nous parlons en votre nom, leurs clients, quand
nous proposons un vote d'appréciation de ce service
essentiel que les marchands de charbon du Canada
ont accompli aussi fidèlement et aussi bien!

THE F. P. WEAVER COAL CO., LIMITED
THE CANADIAN IMPORT CO., LIMITED

DISTRIBUTEURS DE

66
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N— SAVEZ-VOWUS
M'SIEUR

LA QU'ON EST
à EN GUERRE?

 

  

 

—AVEC CE 25%, A
C'EST TOUT UN LUXE (SSRI
DE SE MARIER/ MMS    

 

 

    

——TOUT EST CHER” ON AURAIT
OU SE MARIER DANS LE SRUSH*"
AVEC LES AUTRES. .

 

   

 

—NOUS NÉ GARANTISSONS PAS 1
LA LIVRAISON AVANT SIX MOIS! le,

    

—VoyAGEZ-VOUS
Sd POUR LA

GUERRE?

VOYAGE
POUR LA PATRIE!

  

     

  
  

 

  — C'EST OE LA BELLE , ,
TOILE CIREE,

 

   

  

 

—AH, SI J'PEUX DONC ME TROUVER UN LOGEMENT / 1°  
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It faut la libert |

à l'entreprise privée

 

Dans nos récentes chroniques du
dimanche nous avons posé la ques-
tion suivante: “Où allons-nous
après las guerre”, et nous avons
fait vole quelques-uns des aspects
de ce que serais période de paix
qui approche. Nous avons vu que

pour jouir de la paix que nous
aurons bien gagnée de toutes fa-

cous, plusieurs conditions s'Impo-
sent et nous les avons citées au
hasard de la plume, M en est une
autre sur laquelle 11 est bon d'in-
sister, car c'est la principale et

peut-être la seule capable de nous

assurer, avec lu vie, Ja prospérité
Économique après ls guèrre.
H s'agit tvi de la liberté à don-

ner où plutôt à redonner à l’indus-

trie ot au commerce du Canada,
la liberté sans laquelle nous ne

pouvons être un “peuple” à comp-
ter duns ls civilisation moderne,
en i grand que l'on a mis de
l'avant pendant le conflit, pour
bien faire comprendre à chaque

individu que nous étions dans la
guerre pour assurer lu “liberté”
dans le monde. Or, plus nous avan-
cons vers lu période de paix et
Mus nous constatons que tous pH
nétrons au pas de course duns une
êre de lise liberté, d'étatisation,
d'accaparement,
U n'est pas besoin de sortir de

notre province pour trouver des
exemples de cet esprit d'uccapare-

ment par l'Etat. 11 suffit de re-
monter à quelques années es ar-
fière pour retracer l'origine de la
Régie des Ligueurs. La lot créant
cet org nisme uceapareur d'un

commerce florissant, disait en tou-
tes lettres qu'elle avait pour out

d'encourager la consommation du!
vin et de la bière à l'encontre des
boissons alcooliques; que ls pro-
fits de l'exptoitation iraient à

l'amélioration des routes existan-
tes, à la construction de nouvelles
Toutes et, ce qui valait encore bi-n
mieux, à l'avancement de l'instrue-
tion dans notre province, La aol
en question u-t-elle répondu à tou-
tes ces fins? A quoi ont servi
profits de la Régie, lesquels doi-
vent augmenter sensément au fur
et à mesure que montent les prix

des produits vendus? Fait-on réel-
lement des profits et où vont-its?
Et le public que l'Etat duit servir,
est-il réellement satisfait® Et dun!

Il y a exactement un an en
avril, le gouvernement de Quéhee
de l'époque s'emparait, sans crier
gare, des biens de Montreal Light
Heat & Power Consolidated, rom-
Pagnie déa surveillée ot contrôlée
bar Ia Régie des Services Publics

  

  

      

   

   

glement aux actionnaïres, par l'en-
tremise des administrateurs de la
compagnie.” Il y a un an de cela,
et le gouvernement n'a pas encore

faif d'offre aux actionnaires, ni
abalssé les taux de la consomina-
tion d'électricité. Tous les consom-
mateurs peuvent l'affirmer, eux
qui payent et conservent leurs fac-
tures acquittées. L'unique conso-
lation des actionnaires réside dans
la promesse faite récemment par
le nouveau gouvernement, d'un rà
glement équitable et prochain.
Les seuls satisfaits dans cette

affulre — et nous en sommes heu-
Teux pour eux — sont les employés
de Hydro, “de ce que les re.

tions qui existent entre eux res
semblent hesucoup plus à la col-
laboration aæmicale qu'à la rigide
formule du patronat sévère”, Hs
se réjoulssent aussi de l'augmen-

tation de leur salaire .. .
Au publie et aux actionnaires en

particulier, qu'a-t-on offert? Pas

même la satisfaction d’un rapport
financier pour l'année terminée, et
nous sommes en avril. Les action-
natres ne savent rien de ce que

l'Mydro a fait de leur bien. car cv

hien est leur aus«i longtemps qu'ils
attendront d'en être payés Ils
n'ont pas reçu de dividende, loyss
de leur argent engagé, et ils se

demandent si, dans sa générosité

envers les employés, l'Hydro n'a
pas perdu de vue l'intérêt premier
de ceux qui placent de l'argent.
Cependunt, si un contribuable né
glige de verser ses impôts, le gou-
vernement n'est pas lent à le lui
rappeler et en lul signifiant qu'il
duit des intérêts Le gouverne-
ment, lut, n'en paye pas. Il ne pave
nt actif ni dividende. Ft de deux!
Et que dire de la raffinerie de

sucre de Saint-Hilaire? Conten-
fons-nous de l'admission du Tréso-
fier provincial, à l'effet que le ré-
stltat de la première année s'in-
terprète par un déficit qui frise le
demi-million. de dollars, et gue les
perspectives pour la prochaine an-
née sont encore moins brillantes.
Et de trois!
Et ne voilà-t-Il pas que l'Etat du

Québec veut maintenant jouer
dans la radio? Il en coûtera quel-
que $5,000.000, prévelt-on, pour ex.
proprier certains postes existants
devant faire partie du réseau pro-

 

  

       

   

   de Québec. Le premier ministre
d'ifors disait que le but de la lui |

tisation ‘tait d'ussurer au pu-
bîle consommateur des prix infà-
rleurs à ceux que demandait la)
eompagnie expropriée. La loi!

créant l'Hsdro-Quêhae disait on

toutes lettre: que
te jours de la passation, le g
rernement ferait une offre de

 

  

    

  

Aussi contre Bronchite Chronique
@® Ne auffoquez plus, n'étouffes plus,
Be anses plhtu desespérément oppr
par les sposmes dr l'aslhme, Ne aubis-
ars plus Is toux interminable

b ehroniqne,  

    

  
  
  

 

que cela’ » Dé
grand mérite sous ie cilmnt plus hi
de l'Angleterre. SI est en grand
dros les Institutions anglaises, E
Je, Frocuréz-vons |EPftAZON
MAINTENANT — cher votre pharma.

. $2.50 et 57.50.

ECHANTILLON GRATUIT
Envoyes 106, pour rouvrir ten fran
d'empaquelnge et de poate d'un écHun-
thion et d'un Hveet gratui Hira

¥. Ritchie & Lid, Dept. 73, 10
Sr at st. Torante.

PHAZONE
“UL AGIT RAPIDEME:

Fabrication britannique

 

   

  

    

  

   
  

 

  

 

   
     

Nous faisons une
spécialité des prêts
hypothécaires
depuis nombre
d'années. Avez-
vous besoin d'er-
gent? Tout proprié-
taire de Montréal
qui désire emprun-
ter n'a qu'à commu-
niquer avec nous.

HA 3291. Nos ren-
seignements sont

donnés gratui-
tement.

& SOCIETE #
NATIONALE
DE FIDUCIE

41, 0. S.-Jacques, Montréal
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vonclal. Le réseau servira sux fins
dé propagande politique du parti
qu'Ù plsirs au peuple d'envoyer au
pouvoir, et ce pauvre peuple ae
fera bourrer le crâne à micro-que
veux-tu, sans Joulr du moindre
privilège de protestation. Conume à
Ia Commission des Liqueurs, Il lui
faudra accapter ce qu'on lui ser
vira, quelque violent que soit le
poison. Pourquol cette nouvelle
entreprise d'Etat, nlors que l'on
a sous les yeux toutes les preuves
de ce que les tentatives précéden-
tes ont été des fiascos?
Non, que l'Etut laisse donc en

paix l'entreprise privée, la sevie
profitable au public consomma-
teur, parce que soumise à ls con-
currence, D'autres pays que le
nôtre ont eu de ces lubles; mais
on les à vite sevouées pour reve
nir au bon sens de ls réalité. No-
tre pays, comme le autres, ne

sers vraiment prospère que le Jour

  

lés légitimes chèrement xagnées.
dégagées des restrictions qui les
entravent *t font reculer le pro
Eres,

 

J-Amédée ROY

Anglin-Norcross Co,
 

Anglin-Norcross Curporation, Ltd,
et ses filiales ont enrezistré un pre
fit net de 547,448 en 1944 contre
$87.802 en 1943. La construction de
Ruerre a diminué l'an dernier et les
recettes nettes se sont ressenties
des taxes. Le fonds de roulement
est de $672.233, contre $820,396 er

 

où on lui laissera toutes ses liber: |

billaire,

 

  

    
Marchés des g.…
Cours tournis par JAMES RIC
& SONN LTD, Chambre 411,

du Montreal Board of Trade.
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Malaise général de à la
constipation, Soulagé parny

TONIQUE: LAXATIF & AMERS
Vas d'appétit ? Maux de tête, bilieux, (ndiges

 

tion? Si cattsé pur consupalion, ayez confiatice,
ligènes de Hlise, Tonique: |

3 Huit ingrédients |
4 AC s!

   

= z

  (Li favotise}'climination des !
2) tonne: appétit, étomae, (3) stimule: Hux

= la digestion, (4) able À éviter |-
Raz. $1.70),50c, 28c. Pharuas (TABLETTES

HERBES INDIGENES DE BLISS
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Técérxons PL 2171 
 

Julliet
Septembre

Ÿ Dimanche, 29 avril 1945

 

cr

130% 1317,  

 

Attention

Ie grain de semence qui est
traité avec une poudre organique
mercurielle ou une solution de
vette substance, ne dolt pas étre

vendu pour des fing commerciales
nl employé pour l'alimentation des
bestinux,

 

ENVOLÉE

ostoN
Northeast Airlines alt

deux ensolées pnr jour à

Burlington, Concord er

Moston, Départ de Mont-
réal à 1.00 p.m. et 4.10 p.

 

 

L GC Beaubien & Cie

et

221 OUEST, RUE NOTRE-DAME

 

LQ Beaubien & Cie, Limitée

désirent vous faire part qu ils occuperont, à compter du

83 avril 1945, leur propre immeuble situé à

MONTRÉAL 1

 

 

  
 

J.-L. Constantineau

réélus les 
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| furent

 

 

  
 

MENDOZA LANGLOIS
*

A l'assemblée annuelle des actionnaire de la King Paper Box Co. Ltd,

directeurs suivants:

J.-H. Lefebvre et J.-L. Constantineau. directeurs.

Mendoza Langlois,

 

 

  
    

 

      
    

 

  

 

 

J.-H. Lefebvre

   

 

  
président;  
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Le sergent C.-H. BROABDWELL, du
Sauit-Ste-Marie, Ontario, qui fait

partie du corps royal des signa-
leurs en service en Ilollaude, se

À bicyclette en compagnie
tascotte de son régiment. qui

# nom «Busters, un brave petit

chien qui ne craint pas les Nazis,

 

  

 

La reconstruction._

(Suite de la page 40)

“eat si algueé et si répandue qu’elle
compromet l'établissement des con

ditions économiques sur lesquelles
peut s fonder une paix durable”

C'est ia un état de choses que les
Alliés n'avaient pu exactement pre
voir d'avance, car ils ne pouvatent

savoir comment se dérouierait la
guerre, ni prévoir sa durée, ni en

calculer toutes les rpercussion
économiques.

E nest quaujourd’hut, en er

printemps de 1545, que le lu-

tieau du chaos curopeen se preson
te apparemment avéc une suffisan-

te clarté pour permettre aux Alliv-

d'en mesurer la gravité ct les dan
xers, et pour justifier l'avertixs--

ment que vient de lancer Washing
ton. L'Office Conjoint fait obser-

ver que le mangae de charbon, di

tissus, de véhicules et de’denrées ne
signifie pas seulement, pour les po-
pulations dénuées. l'absence du
bien-être que l'on trouve dans l'u-
sage de ces commodités, snais sisni-
fie suitout le chômage, avec toutes

les répercussions politiques et so-

ciales que ce mot évoque.

LE remède immédiat se trouve.
Mmcontestablement, dans un par

tage des produits présentement dix

ponibles, entre les populations com-
plètement dénuées et cellca qui sont

mieux pourvues. C'est-à-dire que
nous devons être disposés, ici en
Amérique, à donner à l'Europe non
sculenient notre surplus mais un.

partie du nécessaire. La sulution

La seule machine

à cigarettes
confectionnunt

partaites

à“ l'heure
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6 na

 

 

ucnhien,
tient co

Corte machine #0 a tout
wher que toux pravent
var dle cigarettes ia aucun ent

t ine et tout en
tou dex prix et

ontop deg

Tier

n'actarine qu'ine fab

 

  

de longue portée consiste cependant
à fournir aux nations européennes
l-s moyens de subvenir aussitôt que
possible à leurs propres besoins.

"EST ainu) que l'Office Conjaint

de la l’roduction s'appréte a

fournir à Ja France et à ja Belgique

les matières premièrée ot Foutilla-
ge qui remettront en marche les

industries de ces deux nations.
Toutes deux ont des moyens de
production qui leur permettent de
subvenir non seulement à leurs be-
soins mais à Ceux des pays voisins.
[a même chose est vraie pour l'I-
talie et il faut souhaiter que la
libération des grandes villes indus

trielles italiennes du nord puisse

s'accemplir avec un minimum de
d: struction.

UANT a I'Allemagne, les Alliés
devront nécessairement l'aider,

d'une façun quelconque, À se remet-
tre au travail Cette fine de con-
duite s'impose à eux s'ils veutent

d«jouer le programme du nazisme,

qui compte précisément sur le
chaos économique pour entrétenir.

l'instabilité politique et l‘eaprit de
revanche qui entraineraient la ré-
volution, Ja guerre civile et la des-

truction de l'edifice européen.

VOS MUSCLES ONT
BESOIN D'UN

MOMENT DE REPIT
® Les muscles représentent
une bonne proportion du

corps, et les muscles ont be-
soin d'oxygène pour travail
ler. Quand vous travaillez
top dur et trop longiemps.

la provision d'oxygène de
vient insuffisante. Vos mus
cles vous font mal et de
mandent un moment de répit.
Au premier élancement, ta-
potez du Liniment Sloan sur

les muscles douloure"x. pour

aider & y stimuler la circula-
tion du sang. Le nouvoau
sang apporte de l'oxygène
frais, chasse le vieux sang
chargé d'acides nuisibles
causés par la faligue. N'en-
duret pes les douleurs mus-
culaires, Appliquez du Lini
ment Sloan pour obtenir un

soulagement rapide.

 

   
  

   

 

    

  

   
  

  
    

 

Quantité Houtée — #

$11.62 F.O.B.
trr-vous

J. E. BEAUSEJOUR
4557 Papineau, MONTREAL

“te RE Toe St dean. Quebre
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LE MILLAGE D'APRÈS-GUERRE

Voyez votre

MARCHAND B. F. Goodrich MAINTENANT

    

   
    

    

   

            

11 a les nouveaux pneus de caoutchouc synthétique B. F. Coodrich qui
peuvent donner ces milles additionnels dont vous aurez besoin pour
votre conduite d'après-guerre—dès le début.

Les pneus B. F. Goodrich que vous pouvez acheter aujourd'hui ne
sont pas de simples pneus “de fortune.” Ce gontdes pneus qui peuvent
vous donner le millage dont vous avez besoin maintenant, un millage A
qui se prolongera dansla période d'après-guerre, alors que vos besoins +
de conduite seront plus considérables.

Les pneus de caoutchouc synthétique B. F. Goodrich pour autos de
tourisme ont prouvé qu’ils peuvent donner tout autant de millage que
n'importe quel pneu de caoutchoue naturel d'avant-guerre. Leur fabri-
cation a bénéficié de l’ex périence et des connaissances supérieures de
B. F. Goodrich qui a fabriqué et vendu des pneus de caoutchouc
»ynthétique trois ans avant n’importe qui dans les affaires. >

Si vous achetez aujourd'hui du millage pour demain, allez chez
votre marchand B. F. Goodrich et procurez-vous le millage d*aprés-
guerre—deés le début.

   

   

 

Pneus, Accumulateurs,
Accessoires, Choussure
de caoutchouc, Pro-
duifs industriels de

caovichouc et
Koroseal

 

         

  
   

 

           
    
  

 

ACCUMULATEURS

B. F. GOODRICH
Aussi célèbres que les pucus
B. F. Goodrich en matière de

ily a un accumula.
. F. Gowlrich robuste et

eûr pour chaque marque d'auto.

de camion où «le tracteur.
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Bruno Betzel montrera sen nouveau club
et le talent local, jeudi, au Stadium

Gladu, Roy€et Bréard”

seront le point de
mire de nos fervents

QUELQUES NOTES SUR CHA-
QUE NOUVEAU JOUEUR

DESROYAUX
Lorsque deséquipiers du club

1 soretiront de |
raux pour ale

+ prendre leur poste sur le lu-,
mange du Stade, Jeudi prochai |
bors dde 1° re de la saison
locale du baseball, Ia métropole
ser Appar présentée par
un jeune «0 spectaculaire club, un
clult qui ne nianquers pes non

plus de l'attrait local pui

seu
et Roland adu 6

tre des chatsplons CH es de Ral-

timore, ce jour-là, Nul doute que

te point de mire de nos fervent

au baseball sera ce trio, pour hs
lionne raison que notre ville est
TH pour cent canadienne

ae of los partisans des Royvaus,

dans la proportion.

Nous avons déja vu plusieurs

fran-o-amerivdinn, tes que boc

Gantreau, Gue Duxas, Bueky Gau-

non, devenir de

 

 

 

   

 

  

 

  

 

  
  

 

  

  

  
  

dette, Léon CI

grand att vhs sur notre toe

satige Mats jamais autant de tao

lent local nous sera servi par a

presence de Juna-Pierre, Redland

et Stan, (rois jouenrs natifs de

trois des quatre coins de nor:

m'itopole, Et ce qui rassure le

plus. c'est que nok trois as locaux

sont maint-aunt du réel calibre

de l'Internationale, capables de

rivalieer avec les américains, les
auteurs du ce Jeu

ADL. ICE ESPN
win we clnsse déja ium

 

 

  
  

       

m frippeur aau-
cher nniurel ef depuis longtemps,
# nurnit pu nvob chance de ne
mignsier pour les Hopmux et dana
te baseball de fore valihre. Le awrt
et nutren Incunes ont été continuels
lement contre mme il

in trop tard,

   

   

 

    

 

   =i Jong tempa,
qui sont nu courant des weit
ge Glodu

  bord briller à
dans lea lute veu
du nord de In ville,

dq

Innes, fe Forest
égnésilion, puis
chine, Qu
Braves de 14

n wi difficile
ligue bnte   

  
est nn autre

vivement.
Jean-Pierre Roy

qui nous  Intéresera  
 

Sa
y

  
L'o:rganis

vigueur loi

MORO; el

pour
) malaises su

l'effort. Votre travail

votre résistance en prenant les PILULES

 

 

STAN BREARD et JEAN

de l'ouverture du Stade jeudi
qui suivront.

Opéré pour l'hernie au cours de
Phiver dernier, Roy aura mainte-
nant de mellleures ressources
physiques et comme son répertoi-

re de laneers est redouté,  Jean-
Pierre saura cette année sil a les
vapacités pour faire le ut danse
lew maseures, Roy n'aura que 2%

als. le 26 juin prochain, de sorte

qu'il est ensors eu âge pour bril-
fer dans la grande compagnie.

S'il gagne 20 Joutes, cette année,

Roy aura Vu beau bonus de
$2,000.

MAINTENANT GALCHER
Stau Hréard mous revient

ment, toujours bxbile arrêë

 

 

  

   vonsells du Fameve mux bons
Gen, Sisler. 81 Frapye muiniena
uvre force. Stan n 27 uen et n

tinue de santéliorer au bâre
rn muss] faire le anut,

ren équiphers der
x nvonu hÂte de voir

y à Al Todd, vétéran
compte plusieurs an-

rlence dons la grande
n'a plus Je bras eu

    

  
  

 

    

  
  

  

  

  
Hanmment.

tian, le seul

  

  

  

 

  
  

   
  

  

  

pour Trenton

ENCORE JEUNE

Le Jeune premier-but sddie
Stevens est encor au poste. Eddie
a eu 20 ans, fe 12 janvier dernier.
c'est done dire qu'il à une belle
carrière devant lui. Eddie est un
champion e cogneur
cirenit. Au champ, 1 a'améli

35 7° Les forces baissent...
me le plus robuste perd de sa

n'est pas aoutenu duns

est dur? Organisez

rsqu'il

es ont une valeur inappréciable

les hommes dans le traitement des

vivants: manque de force, perte

d'appétit, fatigue hnbituelle, nervosité, dou-

laurs de dos ou de reins dues À l'épuisement.

Par la poste: 30¢ la boite ou 3 $1.23.

PILULES MORO
Cle Chimique FHANCO América

—

me Ltée, 1368 Ni-Denin, Montréal.

; -PLERRE ROY, de
présence sur l'équipe den Royaux, suscite

 

  
  

de coups de

  

  

 

Lm desieudroie 4
club
ne amfuon et au'Un
dent
Ited Dutton, Ga n aussi nppris que
Kite

 LA PATRI|E—F——">——————
porte que sl Dodgers cèdent Ba-
=invkl, Red Durrett ot Stan An-

drews, les Royaux remporteront
probablement le championnat,
—_————

Propriétaires de chevaux
ans la misère

   

  

dans In ns
 

»
eux

 

Brooklyn, 7e club
dans la NHL

 

avons apprin de hounes

hivee proc

  

de in NLL In prochaie
nouveau ui

wera nommé pour remplarer
pou

  

Mare

 

€ Junnnette et

  
ne  dissipent.

 

 

ontréslsis dont la
beaucoup diintérét tors
ot dans les parties

 

  prochain

CONSANIMENT, atftout qu'il s'est
tait fabriquer des souliers spé-
vlaux pour renforcer les arches de
6es pieds, Eddie a frappé 16 coups
de citeuit l'an dernier et celte an-
née, on croit qu'il en coguera près

de trente.

Chez lea laberurs. outre Rov,
il y a 1e solide Tom Warren, qui
devriit encore Ctre Un pivot. Tom
a 25 ana, mesure six pieds et un
pouce et il pèse 190 livres. Il per-
fretionne cette annés un ‘’sinker- 

 

Hall" qui espire-t-i. ui permet.
tra de retonrner avec les Dod-
gers,

n

 

    

       

   

   

  

  
  

faire nn
pieda et d

mul il ne pèse que IM
sren. Frank Wurm ent le a
seue gnucher du elob, 11 a
mesure 6 pleda et un sure
pèse 195 livres. 1) n déj réuxx
Darties porénites, sans point. nl
sûr, à son High Sehool. 01 y = aussi
lex Jeunes Colonting, At Durreite et
Leigh Davin, Ce derairr € probn-
lement le plus espide Innceur
puis Bob Felter, Vul doute qu'il 5
nurn ua veritable jnaceur gagnant
panini cen Jeunes.

Done, en somme, la saison s’au
Eure bien pour nos Royaux et si
Dodgers nous font parvenir les
renforts anticipés, le club local «°
Classera Certes mieux que lan
dernier, Déja duns ies milieux
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“Tiens, mais Lenoir ne parte
denneplus à son gendre”

 

 

“Pas depuis ri ©
de “ouimrEE
Tost! Tast! C'est une malheureute

relations sociales.
it dù savoir que jusqu'à

ce que l'appror nnement répon-
de à la demande, l'on doit PROTE-
GER ses chemises B.V.D. contre
tous venants et contre tous haserds.

B. V. D.
PF ARKIC INT S

DE QUAIL. TE

   

 

  

 

 

The B.V.D. Company, Limited, Montrés
LS bien informés de la ligue, on rap

] SE RASE AVEC PAUMOLIVE

  

Dimanche, 29 avril 1945
Jule ne wout plux nur fu lisse de
réserve du club de hockey Cana

dien mais que lex vows de Tod
Campeanu ef Gerry Plamoudon sont
réfunerits, Len Mangers de Lester

ont fait ume offre nu club
Canadien pour len services du gur-

Alen de buts Lexs raser main
l'offre n été rrfuuée, Fraser a tore

uiiné la naluon avec le elab Huftn-
le d'Hddie Shore,

  
   

 

depuis qu’il

 

 Oui, pour Roger c'était une
position après l'autre, sans
avancement—jusqu'au jour où
son copain lui glissa un tube
de PALMOLIVE.  Mainte-
nant, ras. avec Palmolive,
ayant l'air prospère, Roger
avance rapidement—se reg.
dant compte que la Palm.
olive ren les dommes plus

actrayancs!

PALMOLIVE
se multiplic 250 fois

® donne 37% plus de mousse
® reste moite plus longtemps

© rase à fleur de peau

© sans tirer, ni enflommer
® améliore votre apparence

A MOUSSE ou SANS
MOUSSE

 

Faite avec de l'Huile d'Olive
adoucissante

\__ J   
 

 

 

  
TABAC A CIGARETTES

WINDSOR
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MEL OTT...
(Suite de ls page 66)

qu'iel davs la L'œue Nationale.
Aux l'ole Grounds, Ott ext €

nous lé sursom de

 

   

  
Le “pecid

de Grelua, em Louisiane, ne
mesure que cing pledn, neuf po h
weme chavané dew nonuliern trndi-

‘ i

 

re
uué par sa corpulence vériiable.

Ott détient six records remarqua-
bles dans la Ligue Nationale, et pas
des moindres encore! Chaque fois
qu'il frappe un circuit, croise le
marbre, vole un but ou frappe pour
un “hit” additionnel, Il brise un re-
cord du circuit, Chaque fois qu'il
fera Je moindre mouvement sur Je
losange, cette saison, ce mouve-
ment devra être enregistré dans
les annatles, Ott A fait sa marque
à ce point dans le domaine des cir-
cuits, jusqu'ici. qu'aucun autre
joueur de Ja ligue Nationale n'est
en mesure de l’approcher.

de 1941,

 

    
   

besoin que d'en
diticanels pour
mais battu Jusy
le rexretté
ne ciauner

« Gin

pour
dunu Je clonne-

ampinns de more
ul reate nual A uttein-
de Jimmy Foxx, den-

ile indiscutable dans ce
domnine. Forx n présentement à non
vrédit une moyenne de 527. mon 3!
Vélésern sans de, avec len Phils
l'en, cette vnnée, Le record splendie
de se Sinbe Ruth (F711) ent certes
trop élevé pour que Of pulsee ré-
ver de jumain l'abutnser,
Etabils records De signifie

ur OU, malgré
"

 

  

  

  

 

  

   

  

 

  

     

 

EP» sonzenit et axis
à chncune de nes nppu
marbre, que retfe appn

flon fut mncquée pnr um mousel ex-
Dlo't à son aunniaxe.
A la fin de la saison de 1941, Mal

Ott dépassalt le record de 1.548 cir-
cuits alors détenu par Rogers
Hornsby. T1 dépassa par la suite
ertte moyenne par plus de deux
cents circuits avec un total de 1-
784. La saison dernière 11 abattit
deux des records détenus par Hans

 

 

Leslames Bleues
Gillette vous rasent
deplus pres et vous
epargnent delargent.
Faites d'un acier
assez dur pour
tailler Je verre,
ellesgardentleur

fil plus longtemps!

 

Onygagneà demander
ZesLamesBleues

Gillette 

 

 

 

Wagner, croisant le marbre par une
marge de quarante-quaire fois sur
le total de Wagner et dépassant la
marque de mille buts au cours de
sa carrière de vingt-et-un uns sur
le losange.

Wagner, cependant, détient d'au-
tres records qui xemblent à |

tentntiven du “petit gén
ent | yul a mix le pve grand
nombre de hits à nom crédit durant

. ln varticipé en outre
d nombre de “duntlen-

eos. ain Mel
détenu par

noit 4188,
tre ma'nte-

  
  

  

  au x xrn
Jeux” et de

 

   

  
  

eulté à abaïaser un autre re
tenu jnmau'lel par Rulh et Gehrix,
des Yankees. M n'aura pour ce fai-

    

LA PATRIE
(u'à franper env ron ne cenla
e “hits” cet

l'untone joueur à er mar-
que de “erst” pendant quince anndes
ronnévrtives. La carr:êre de Mel O1¢
nvec les ns vompuele encore

        

 

  

  

  
  

  wil répéin auntre foin
carr'ères M woswbde ene
d'avoir crolxé le marbre trente
et plux durant huit anlsons consé=
entives. À « d'une Jonte 11 fat

le, ce qui
   

  

 

franné tre
constitue un

Les chroniqueurs aportifs n'ont
jamais négligé Me} Ott ct l'ont chol-

si sur les équipes d'étoiles ‘n 1934.
35, 36 et 38. Il est encore de ceux

re veeurd,

  
Le meilleur placement—

les Obligations de la Victoire

C-C-M-Breyclettes
CONSTRUCTION PRECISE POUR ROULEMENT FACI

  

qui jettent et continueront, pen-
dant queiques années encore, de
jeter un lustre sur le jeu national
américain et provoquer constam-

ment l'enthousiasme inné des ama-
teurs d’outre - quarante - cinquième

pour tout ce qui se rattache au lo-

Mdr Atcl je de
Rae.PEU COUTEUXGARANTE. Demandes
renseignements et offre d'ensal
SMITH MANUFACTUKING COMPANY
Koadé en 159$ (Dépt. 191) Preston, Unt.

65
sange et ceux, tout particulière
ment, qui savent y briller 4 la fae
con de Mel Ott.

 

 
 

Changements d'Horaires
en vigueur

dimanche, 29 avril 1945
Renseignements complets

des agents.
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“

IL Y À DIX quej'ai reçu mabicyciette
C.C.M.comme cadeau d'anniversaire de naissance
et, depuis tout ce temps, je roule dessus hiver et été,
“J'ai toujours veillé à ce qu’elle soit bien huilée,
bien ajustée et qu’elle ne sonne pas la ferraille; ses
pneus Dunlop antidérapants onttoujours été bien
gonflés, Par conséquent, elle m'a fait le meilleur
service.

“En ce moment, elle roule tout aussi facilement
quele jour merveilleux où je m'en suis servi pour
la première fois.

‘Ma C.C.M. est mon ‘moyen de transport per-
sonnel’ au complet avec générateur, feu avant et
feux arrière électriques, indicateur de vitesse,
porte-paquets et sonnette rotative. Je suis aussi
fier de son état, de son apparence et de son rende-
ment queles hommes le sont de leurs automobiles,
“Il est sûrement avantageux de posséder une
C.C.M. et de la tenir bien huilée et toujours en
bon état de roulement. Même quand j'aurai une
auto, je conserverai ma vieille amie fidèle — ma
Bicyclette C.C.M.”

Votre marchand C.C.M. vous remettra une For-
mule de Demande pour l'Achat d’une Bicyclette
que vous remplirez, tel que requis par le plan de
Rationnement Volontaire des Bicyclettes établi
par les fabricants et les marchands de bicyclettes
au Canada, d'accord avec la “C.P.C.T.G.” (Com-
mission des Prix et du Commerce en Temps de
Guerre). Alors, si vous pouvez être qualifié comme
usager essentiel d’une bicyclette, votre marchand
C.C.M. vous en fournira une de son stock, ou dans
un délai raisonnable,

env

LE

 

 



 

 
 

 

 

 

 CLARENCE "HAPPY “DAY, EN QON AVIATEUR, À PLOTÉ LES LEAFS DE TORONTO A
UNE DEYNÈME CONQUÊTE DE LA “COUPE STANLEY, EN QUATRE ANS. IL SE CLASSEAINSI LUN DE'> MEILLEURS INSTRUCTEURS DU HOCKEY DES DIX DERNIÈRESANNEES.. ON LE BLAME PARCE QU'IL À FAIT ADCPTER LE STYLE DÉFENSIF
À SES JOVEURS, MAIS "HABPY ” SACHANT QUIL N'AVAIT PONT LA PUISSANCE
DOFFENSIVE POUR RIVALISER AVEC LES CLURS CANADIEN ET DÉTRAT, À PRISLES MOYENS POUR GAGNER. LA VICTOIREEST TOUJOURS LE RÉSULTAT DUNE
TÂCHE BIEN ACCOMPUE ET “M9PPY OAV A DROIT AUX MERITES DUNG
STRATEGIE BIEN DECISIVE... 

Mel Ott en est a sa 20e
saison avec le même club

us Voulons souligner aujourd'hul quelques-uns des traits remar-
quables qui ont marqué jusqu'ici la carTière de Mel Ott, le toujours popu-
Maire gérant des Giants de New-York, qui a depuis presque ses débuts
dans la carrière. voulu. à chacune de ses apparitions au marbre, mettre
un nouvrau record à son crédit. I est Je premier joueur à commencer sa
vingt:ème saison consécutive avec ja même équipe.

Ott en est à sa vingt-et-unième saison avec les Giants. s! l'on tient
compte des quelques semaines durant lesquellrs il porta l’uniforine du
ciub en 1925.

John McGraw, alors gérant deaŸ
Yanks, n'utilisa toutefuis pus les
services de l'étudiant de 16 ans
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La stratégie de HappyDay
et l'effort victorieux sur

les glaces étrangères
Les leafs de Toronto ont remporté le championnat mondial du

hockey sur deux principaux atouts: la stratêgie du coach Happy Da.
et l'effort victorieux sur les gluces étrangères. Day, vétéran bloqueu

   

 

  

    
   

   

INUTILE DE

SOUFFLER MOT...
paca

 

 

A
+.» prenez un‘Chasers’

après un petit verre !
CHASERS
pouréliminerl'odeur del'alcool 5¢
(et aussi celle du Tabac et de

l'oignon)

 

       

 

 

  

    

 

   
  
    

 

    
« Jeune dimlnaeir
tune den lents,

homme de 22 nna, qu
peine 130 livres es 4

      
  
  

 

CONCESSIONNAIRES—JOHN STUART SALES

SOVEZ REMARQUÉ
EMPLOYEZ

RYLCREEM
LE FIXATIF PARFAIT POUR LES CHEVEUX

© Appliquez un peu de BAYLCRZEM tousles matins et
voa cheveux resteront en place toutela ournée-—sans
paraître huileux. Brytckeem élimine La sécheresse
du cuir chevelu, fait disparaître les pellicules,
favorise un lustre naturel et sain. Pour avoir les
cheveux bien peignés, achetez un tube pratique de
BRYLCRREM ujourd'hus.

dE

 

  
  

   

   

gentilhomme pendant plus de dix ans pour les Leafs, se c

McDonald et Gordon Drillon sur le banc dans la série finale puit:

nouveau, sa stratégie a été superbe. Day est d'opinion qu'il vant mieux

Aprèa avoir éliminé le Canadlenpr
eur nvalt son

cours d'une série finale des ius Bones! de tap
é

probable men t ; |Fortunés ou nos à certains

Mennley mule notre
portantes par-;

res. En effet,

ties en tout

toires. Ils n'ont

parties sur ieur

porté cinq victoires sur sept joutes.

leur conquête de la coupe Stanley.

joueurs ont été blessés et épuisés

le plan d'attaque des Leafs fut wn

maintenant un dis meilleurs coaches du hockey majeur. De 1842
1945, 11 a gagnd deux fois la coupe Stanley. En 1942, i! garda Buh.

avoir raison du Détroit, après avoir perdu les trois premières joutes
Cette année, Day n'a eu recours qu'à deux lignes d'attaque et de

jouer avec seulement deux bonnes lignes qu'au lieu de trois, dont
une eat erratique et se laisse compter des points Capitaux.

décisivement, les Leafs ont eu rai- .
w ë a et il ne Àson des Red Wings de Détroit, au | WANSad

aontestée et le plus bel exploit leur comb.
des Leafs, a été [ - ~ [metre Jeu national.

ments, Les MeColl, Prat, kennedycelui de gagner wont a ben étotlen den séries
leurs plug im- S

ties sur des
glaces étrangé-

lea Leats ont
joué treize par-

dans les deux
séries élimina-

gagné que trois
de leurs sis

glace mais par Happy Day

contre, à l'étranger, ils ont rem-

Qu'ils atent joué sur la défensi

ou non. les Leafs ont bien mé

lla ont aussi évolué à l'offensive et
dans toute sorte de hockey. Leurs

mais ils se sont ralliés plus forts
& plus courageux.

fert ntmiple. noit de foucer à deux
Journru de front, laissant un  

   

     INE TEER] AMIDON

 TT w Tae

 
 

Qu'était alors Mel dans aucune des
fortes officielles de In saison 1925.

carrière de celui-ci, comme étoi-
.le, ne débuta donc qu'en 1926, Ott,
cette première saison, frappe une
moyenne de 38% en trente-cing juu-
tes comme frappeur et joueur de
champ de relève, Il n'a jamais dé-
passé cette moyenne depuis,

ocensionmell
lesses aux ja

© re'ativement jeune et mvee
housianme

—

  
     

  

 

     
   

 

    

fe lunge, il de
vrait &tre roca
Fe en mesure de

 

Fprennut ni,
ane de pren-
© na retrnile,   

quable, du genre, enregiatré juno

(Suite à la page 65)
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SPIRTIESin,

fat ZOTIQUE LESPERANCE

 

  

  

 —=L A PATRIE se 6%
20c el 26e mille, Kelley g toute-|echez les golfeurs et tous 108 clubs té. L'automne dernier. Tes Le+fg
fols beaucoup do édit car it est |anticipent une  xalson-record.!n'ayunt plus le solide Paul Ble

Un courageux coureur de 20 mil-]Tous lea Bolfeurs ont atssi hâte |beault, n'eut autre alternative g16
les, qui chaque année, est (ou-|de voir évoluer les plus frands as |d'acorder une chonce à McCoo! et
jours là avec beaucoup de conba-jaméricains, duts le grand tournoilee dernier s’est rallié et il et
tivité et de rapiiiité mrals pus troy [du club Isiemere, au cours dv |devenu la meiileure recrue de la
d'endurance, Chose certaine, le: l'été. dernière salson. Ft dans le détail,
pieds de Côté ont dû brûler depuis ————_—— malgré son style nerveux, MeCool
quelque temps, outre-mer, car . a réussi quatre blanchissages ot
Côté «pérait fort bien remporter La strategie... seulement neuf points duns la
nne (rois « victoire conséeutive le finale.

  

       

 

  
   

U ppy Chandler est le nouveau conmussaire du bisebail et le surce

sur du regretté Kinesaw Landis. C'est un choix magnifique car Ch
ter aurait toutes les quahtés requises pour représenter dignement le jeu [ünnales, mais le plus lpn !
iticr.! américain. Il a toujours été un fervent du baseball, l'ayant lul- [nant, a probablement été eclaf de |b

  

et une quatrième en dix uns, à (Suite dela page 65)

Boston... Il y eut de beaux ex-

          

  1-|ploits de course à pled dang Io 128 4 sem toujours relevé pour L i doi1d plots de course à ple ur freex es reins oivent
  

défense,

“si |éliminer les acides
    

   
  

 

ve «té comme lanceur des ligues mineures en 1920 et 1922, I! a tou- Mensen Ernst, fameux coureur

- * l'un des plus grands admirateurs de Ty Cobh. [1 est avocat seandinave at on 15: sree we Ld Lrences fl and va pracitn et les retail
© i-rofession fort utile pour un commissaire puisque de nombreax 1a distance de Paris à Mastin, ou dans le su 18 surtout élumnés par vos. «8 de droils légaux surgissent dans les déméices de baseball. De 13 jours, couvrant 525 milles par (tte les parties dea mérles. “ein. L'obligacion de ne lever lu nait, la1 3 3 'egaux TE A : 1% ÿ Or doit auss! crédite” le jeune |renaat:on de brû urinent, Je mai
   

 

 

La saison du baseball san-
tue excellente, à tous les poluts
He vue, excepté le cadibre du jeu
QUI serail quelque peu inférieur à
lan dernier. Tout laise cepen-

dant croire que le baseball go
lance dans la dernière année de
vurrre el qu'en 1946, tout sera
pratiquement normal, Sur papier,
Le Cardinaux ont encore le mell-
leur club des deux grandes lignes

Un’ Hront apparemment pas de
forte opposition dans la ligue
Nationale, tandis que dan: Ame.
riraine, c'est une affaire à deux
clubs, Browns et Tigers. Dans
I'internationale, les Royaux

antont vratsemblablement un
me fleur club que l'an dernier et

la touche locale ne manquera jus
avee les Gladu, Roy ot Bréard sur
l'ahvnement.

Secrètement, on laisse entengre
dans les cereles de la ligne Inter-
nationale, que les Koyaux ont ab-
solument besoin d'un receveur,
d'un joueur d‘intérleur et de deux
voltigeurs 8 entendent se clus-
ser dans la premiere division, Kt

nous vonlons dire de bons renforts
et non des noms... Les joueurs
convoités par Bruno Betzel se-

raient le receveur John Dantonio
qui a frappé .327 pour Nouvelle-
Orléans en 1944, les voltigeurs
Rosen, Durrett ou Aderholt et le
Joneur d'intérieur, te deuxième-
Lut Koch ou Basluski et le troi-
oardeit.« Mike Sabena. Les
Rovaux n'ont également qu'un
lanceur gaucher, Frank Warn et

Hetzel BN exige un autre, sans
tante...

 

  
  
  

           

   

   

           

  

 

 

   

Jobnny Keliey a gagné le ma-
rathon de Boston avec un temps

de 2 heures 30, ce qui voudrait
die que Côté est maintenant un
« ureur de 2,28, l'aurait emporté

Ecrivez oimntement la Gornière rise De cvs vor

 

  

    

 

  

Vous n'avez pas d'amie, c'est mal-
Heureux! flaser-vous avec Colgats,
veus serez !

  CONCOURS
OUVERT À TOUS

AËGLES: Envoyes ln rime que vous rusméres
pour celle qui manque, @ Colzamg f £
54 Natalie St, Toronto nina
Crimeà Ragor Rapide Colgate. Chaque mur
les dix premières rimes qui Seront Lives parmi
toutes coll qui Serunt reçues gagneront c ha-
cune B10 en espèces! N'oublies pas que plus
vous envoyez de rimes, plus tous avez de
chances de gagner. Demandes À tous leu mers
teen de votre famille d'envoyer wae nmel Le
coms des gagnauls seroul publics chaque mois

LA MOUSSE COLGAYE À PETITES
BULLES vous permet de vous RASER
À FLEUR DE PEAU SANS IRRITATION

Les grosses bulles
Be postonbas atleindre los

va à leur base, (à où la
Farbe est la clus dure, Le
ruenge set doulonteux—06
il reste des poils dure!
Les petit
dein erimed

 

    

 

           

      
  
   

 

   

      
  

    
     

indier possède une grande personnalité et popularité et il à aur-[jJoUF. Frank MeCool
1"oup d'influence dans l’a cercles politiqu.s. T1 a souvent défen- . 5 "
orts au s“nat américain, surtout quand le 1 M a traversé

Hrasees. Et devant la menace que le footbuil ct autres sports

at nuire à la populalion du basehall an cons des prochaines
Ia venue de Chandier pour stimuler Jes magnat: 1 base

tien Vue, |: à tottcité la juste note quand il a dit: “Donnez vne
kant et uf bout de terrain au garçonnet et à l'écolie
1n délinquence juvénile disparaitra duns votre voisinage".

 
 

      
  

   a . a | de ei a nervDu club d'étoiles de Ja ligne de du plus beau re-dodulaner
de bascball Internationale, de 144), tour. Lian dernier, McCool fut un [FREES (GF©

trois joueurs sont demcurés dans (éthee complet uvec Rangers À j'ables aux dérar af
la Mite, cette année: p|l'entrainement, McCoo!l retourna Veree4 Tate
Wicker, Sherman Lollar et Harris [dans T'Ouest malade et désappoin-| tre et & wider len rein & “miner excts

A re re d'aciies et les neu'jères de reuut. Et grâce
Davis. Les autres furent Moss. à cette action purifiante of netloynnte des

  

H, est
le, un    

 

   

  
      

ve, Sinih, Embree, Te I . bn par et vous verrez que |* ; lang, en Une Journée environ, vous pouvezre WM Rodriguez, Maier. Reynolds, Hen. CO M EDO N S ‘ ent vous sentir plux jeune, .
fumin. 13 leur histoir Fee tom ux que deptifs dr. an

  
Ë i tente imprimés enveloppe chaque ps

= — Royaux n er Fun une dou Ne pincer nas les comédons — failés-Pa (yates, vous ussurant Ia remise de v
§ . 5 d'ouverture dé la ligue, par bi Cadre, Procur z-vous deux oncez del,rgent, «(ns délal, 54 vous n'êtes pan entié-de nouveau cette année, d chiesage qu'une fois prridre petoxine À n'importe quelie phar- |rement cati-fai Vouk avez absolument

plus que Kelley ne peut pas ré- 1,405 Lé ial macle et wppliquer légèrement mur les tout À parner et rien perdre en vertu dealors gue Léon € cumédons avec un linge humide. chaud. [cette entente Ae rembcursement, Ne mans
sister contre ua coureur qui selbinnehi Syracuse... Grice & cette méthode simple, inoffensive. [utter dane Las de void provur-r Cysleg
montre plus fort que lui entre le: me n'a jamais été

        
 

 

   

 

  lis seront dissous et disparaitront. —1j>urd'hut chez votre pharmacien,
— = = === ==. 

OU EXÉRILEQULOUSBORNE LA RATUEE
LE TATOU ROSE

LE TATOU ROSE TIRE SON NOM DE SA PELURE D'ECAILLES ROSES. CET HABITANT DU DESERT
QUE SA CARAPACE FAIT RESSEMBLER A UN TANK MINIATURE NE MESURE QUE QUELQUE
CINQ POUCES. IL HABITE UN TROU DANS LE SOL QU'IL DEFEND CONTRE LES
MARAUDEURS EN EN BOUCHANT
LORIFICE DE SON DOS

CARAPACE.
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JBLES TIMBRES ET LES CERTIFICATS DÉPARGNE DE
GUERRE, LES OBLIGATIONS DE LA VICTOIRE SONT
VOTRE ARMURE CONTRE LES HÈCHES DU SORT_
UNE ARMURE PROTECTRICE AUSSI FORTE QUE LEST
LA CARAPACE DU fATOU Rose. ACHETEZ ET
CONSERVEZ DES OBLIGATIONS DE LA VICTOIRE,

PUBLIEE DANS LE BUT D'AIDER L'EFFORI DE GUERRE DU CANADA
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MOINS d'essence et PLUS
d’accidents d’automobiles
 

is le rationnement
fait la moitié moins de millage qu'avant la guerre et pourtant ils ont tué deux fois plus
de personnes. L'année dernière, 1,400 personnes ont été tuées dans des accidents d’au-
tos. Depuis le début de la guerre, 9,300 personnes ontété tuées et 145,000 blessées. On

$20 millions pour le Canada.estime que la perte a été de

de l'essence et des pneus, les automobilistes canadiens ont

  % Est-ce que la fin de cette guerre 

et les circonstances nouvelles aug- 

 

 

menteront ces chiffres? Plusieurs
#'y attendent, à moins que les auto-

mobilistes ne se montrent précau-

tionneux et que le gouvernement

ne rende plus sévères qu'ils ne sont
encore les règlements de ia cireu-
lation.

% » 3%
Au cours de Ia guerre, toutes les

causes ordinaires d'accidents se
sont représentées, nuls il n’en
est ajouté une nouvelle: «les véhi-

cules dangereux». Certains ingé-

nieurs estiment que 20% des acci-
dents ont été causés par des véhi-
cules défectueux. Depuis le mois
de février 1942, depuis Ia ceasation
de ts producti d'autos, les véhi-

cules en circulation sont de plus en
plus vieux. Entretemps, les meil-
leurs mécaniciens se zont enrôlés
dans l'armée et dans les usines de
Ruerre.

 

* *% »
Les pièces de rechange ne sont

plus accessibles qu'à l'armée et

aux usines de guerre. Le rationne

ment des pneus a forcé les gens à
raccommoder les leurs tant bien que  

Madame CECIHAC, MERRITT et
reux dans leur maison de Belleville, Ontarlo,
“papa”, le tieutenant-colone] CC.

on Ecosse après avoir été

ses deux fils sont tellement heu-
à la nouvelle que

MERRITT, V.C., est sain et sauf
prirennier des Allemands,

mal. Les autorités de la sécurité
publique sont d'avis que l’on de-
vrait rendre obligatoire l'inspection

de tous les véhicules en circulation
  

Il est en

 

  HMC.

 

L'Argentine va

aider laFrance
PARIS. Un communique de

l'Agence officielle  France-s'resse
annonce que ia France a reconnu
le Gouvernement de in Répablique

argnetine. Celui-ci avait fait sivor

il y à quelques muis qu'il était

t ‘t à contribuer Au ravitaillemer t

de la Francé par d'importants en-
s de boeuf.“

Tous se retrouvent
aprés tant d'aventures

NEW-YORK, — Une anclenne
fa iat

 

Madame Tratiâre, âgée de 40 ans
ecnnne pous le nom de Drue Ley-
ton de Santa Monica, Californis, à
joue dans les fuma de Charlie Chan

Avant d'épouser un officier français

tué par des Vichyssois Elie a don

faveur d'une
immigration massive

— Le révérend Williags Hilis, chapelsin principal du
. Peregrine, l'établissement naval de l'endroit, qui est un Anglais

habitant le (Canada depuis plusieurs années, est pour une immigration
massive. Notre population est présentement d'à peu prés 12 millions.

ars qu'elle uw sauves des mans des Nazis en Fran
Tratière, que les aviuteurs appelaient «Moms, n orgiütnisé la fuite de 32
pilotes alliés, ÿ compris les cing qu'elle à rencontrés vendredi dernier,

 

et que l'on devrait avoir le droit

de prohiber l'usage des véhleules
défectueux jugés dangereux. On de
vrait aussi faire subir un examen
plus sévère aux chauffeurs en vus
d'éliminer les excentriques,

+ = +
Tous ceux qui ont étudié ce pro-

hlème s'accordent à dire que l'exa-
ment des chauffeurs devrait être
Aussi sévère que celui que subis-
sent les pilotes d'avions. L'un d'en-
tre eux a déclaré: «L'examen que
nous faisons subir aux chauffeurs
est au mieuxune chose risibles.

*

 

«A mon aviss, a-t-il déclaré, «les
exigences d’après guerre nous obli-

geront d'avoir une population de
25 millions. parce que. non seule-

ment nous av.ns gagné une place
dans le Commonwealth britanni-

“que, mais nous avons aussi con-
tracté des oblhgations envers le

mondes
«Cotte responsabilité: continue-t-

il, adéroule surtout de notre grand
effort de guerre et de notre situa-

| tion qui fait que le Canada est de-
vens l'interprète entre les KEtats-
Unis et la Grande-Bretagne».

Et. chose à ne pas oublier: ce ne
sont pas les plus jeunes ni les plus
vieux qui sont les plus coupables,

mais bien plutôt les soi-disant
chauffeurs expérimentés, ceux qui
conduis<nt leurs antoa depuis plus
de 12 ans. Quarante pour cent des

accidents survenus en Ontario en
1943 ont été causés par des hom-
mes de 25 à 40 ans. Aussi faudrait-
it falre subir un examen non sru-
lement aux commerçants, mais
également aux ani-d'sants chauf-
feurs expérimentés,

 

actrice blonde retrouvait, hier, cinq

Madame Dr  

 

né asile aux cinq hommes qui l'es-
cortaient hier dans an piopriclé
près de Barbizon, au sud de Paris
ot, par apivs, elle s‘arrangea pour

les faire sortir du pays.

 

” RY

OPERATION A L’AIDE D'UN AiMANT: !
—_— ee—————

NEWYORK. «= Il y à presque un mois, be petite M
lait une épingle de nourrice. Les médecins de Phopit:

oreilles et lu gorge, ont
un simant an haut d'un tube de caoutehoue

dont on si sert pour extraire les parcelles de métal en chirar-

nachique, Cotte opération non chirurgicale est ln première wn date

  

pour
nae, i

de long,

Rie at

Cu genre à New-York,

   

sy Palmer ava-

Manhattan
fast A Ja lut retirer de Vesta

deux pieds

1    

 

Vaolel la plus récente photographie
du & ral HODGES, de la premiè-

 

 

   
Unancien

à se hattre contre l'Axe, qui espéra

qui a achevé son cours d'instruction
au centre naval de Farragut. Holz-
schuh fut enroié dans les jeunesses
hitlériennes en 1936 après que lui
et sa mère eurent visité 'Allema-
&ne pour liquider iles biens de son
père. Le jeune homme dut porter
une chemise brune et des panta-
long courts en cuir comme tous les
autres jeunes de 12 à 16 ans.

$$ » ¥

Le petit gars de Seattle participa
à den exercices de baïonnette et de
tir et il parla aux autres de la vie
 

 

Il s'agit d'Eugène-F, Holzschuh. y

-—

Quelque part en Allemagne, un médecin prodigue les premiers soins

à un soldat américain, qui se couvre les yeux de sa main sous l'effet
de lu souffrance. Il a été blessé par un éclat d'obus de tank ennemi.
Au premier plan, on voit le cadavre d'un autre sotdat américain dont

Ia censure a cavlardé les traits.

se bat pour les E.-Unis
FARRAGUT. — Un jeune hommede Seattle, âgé de 18 ans, qui, il y

à huit ans, faisait partie de la jeunesse hitlérienne en Alleraage, ext prêt

 

Jadis faire de lui un avisteur,

 
 

que mènent jes jeunes américains.
Son oncle essaya de le persuader
à faire partie de la Luftwafie come
me cadet de l'air, Maly Holrechub
refusa, 7

* » ¥

Après dix-huit mois passés en Al-
lemagne, le jeune homme en ques
tion, qui est maintrnant un marin
américain, revint avec sa mère aux
États-Unis à bord de l’un des der-
niers paquebots partis d'Allenias
gne.

 

 

«Peu
longues heures de travails, a de

clavé le brigadier général Clarence

L. Burpee, de Jacksonville, Floride,

commandant général du second ser-

vice militaire des chemins de fer.
«Certains d'entre eux travailient
presque picds nus et d'autres ont à

| peine assez de vêtement sur le dos
“pour lutter contre le froid, mais
personne ne murmure contre lea

dures conditions dans lesquelles ils
doivent travaillers.

LR J
Ia plupart de ces travailleurs ont

; pris part au mouvement de ls résis-
tance de l’intérieur durant l'occupa-
tion ot lls ont fait du saholage au
détriment des Nazis. Ie général
Burpee a dit que les Français et
les Américains travaillent côte à
cole rt se servant des memes outils
avaient réparé et remis en service
280 locomotives,

La vengeance des
cheminots français

PARIS. — Plusieurs cheminota français travaillent de 30 à 19 heures
d'affilée, tellement ils ont hate de voir "Allemagne vaineue,

importent à ces gens Jes,

 

  

Dans une
tanniére

Avec 1s 3e armée américaine en
Allemagne, — Le sergent Leroy

Vermillion s'avrangea pour que #8

tannière en France ressemblät à

sa maison des monis de l'Orégon.
Cette idée lui sauva la vie. Etant

civil, Leroy était bürheron de son
état, Au cours d'une accalmie, il

se fit un petit toit Avec des finnes

d'atbre. Peu de temps aprés un
obus de 88mm. tomha en plein

desaus, Heureusement Leroy sortit
sain et sauf de sa tannière.

 

  

CHICAGO, — Le surintendant re armée américaine, qui ne bat
sur le front occidental en Europe. blables,

 

dorini dans In mubvon den olnenux du Jurdin zoologh

attendit que celul-cl se réveillat pour Jul demsnder
ben dormiir au milleu du vacarme que font les oiseaux dans leurs cng

Le voldut en permission luf répondit que durant won temps de servic
Nouvelle-Guinée, il s'était habltué à s'endormir aux cols dd

C’EST LA BERCEUSEAUX OISEAUX
———

t un soldat en.
Brookfield. It

fi pourvu

Robert Beam apere

 

   

     


